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" AVERTISSEMENT 

Au BECTEUR. 

EE n'eft pas mon deffein de 

ON p donner icy toutes les In- 
#%° {criptions antiques que j'ay 

trouvées dans mon voyage. Cel- 
les que jay copiées à Rome, fe- 
roient toutes feules un aflez gros 
volume in folio , & les Greques que 

. yay recueillies en Italie, en Grece & 

— B ood 

peti. ai 

en Natolie n'en compoferoient pas 
un moindre, puis qu'elles montent à 
plus de ;oo. & que l'interpretation 
qu'il y faudroit joindre en augmen- 
teroit fenfiblement la groffeur. Ainfi 
je me contente de donner à prefent 
celles qui font citées dans la relation 
de ce voyage, ou qui peuvent fervir 
à la Geographie ancienne, & à une 
plus parfaite connoiffance des lieux 
que j'ay decrits dans toute cette rou- 
te. Elles font la plápart des preuves 
& des actes publics de ce que j'ay 
avancé ; comme loríque jay dit 

"oss 
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qu'Heraclea étoit la Ville de Perin- 
thus,qu'Hak-hiffar eft fur le plan de 
l'ancienne Thyatire,que Palatcha eft 
la ville de Milet , Melaffo celle de 
Mylafa, Eski-hiffar celle de Laodi- 
cée & de méme des autres , je ne fau- 
rois confirmer plus fortement mes 
raifons , qu'en produifant les infcri- 
prions de leurs marbres , où leur an- 
cien nom paroit. ll y a méme quel- 
ques-uns de mes amis , qui me con- 
feilloient de les inferer aux endroits 
de ma Relation, où j'en fay quelque 
mention : & cette maniere feroit 
peut-être mieux du goût de toutes 
les perfonnes de lettre : mais ayant 
confideré quela plus grande partie 
de ceux qui liront ce livre, ne feront 
pas des fçavans , mais des perfonnes - 
qui ne fe piquent ni de Grec ni de 

Latin, ou du moins qui ne fe plaifent | 
pas fort à des Infcriptions antiques, 
dont elles ne connoiffent pas l'im- 
portance,ne cherchans qu'à fe diver- 
tir fans vouloir s'appliquer à unc le- 
éture ferieufe : j'ay crû qu'il valoit 
mieux les renvoyer toutes à la fin,où 
jaurois plus de liberté d'y ajoütec 



une explication à chacune;avec quek- 
ques reflexions pour les rendre plus 
intelligibles. De la maniere méme 
dont on les difpofe, les curieux au- 
ront.le choix de faire relier les In- 
Ícriptions en un Tome feparé,du d'en 
joindre chaque moitié, au volume 
auquel elles appartiennent , otant le 

titre de Tome III. & ainfi ne faire 
que deux volumes de tout le Voya- 
ge 5 felon qu'ils trouveront plus à 
propos. 
Que fi quelqu'un fouhaite enfuite 

de favoir ce que j'ay deffein de faire 
de toutes les autres infcriptions que 
jay recueillies , & fi je pretens en 
profiter tout feul fans en faire part à 
la Republique des Scavans , je luy 
répondray ingenüment que jene fuis 
point un de ces curieux jaloux qui 
gardent leurs raretez & leurs thre- 
Íors,de méme que le chien à trois té- 
tes faifoit des pommes d'or du jardin 
des Hefperides , qui n'en laiffoit ap- 
procher períonne , & qui à moins 
d'étre trompez comme luy par quel- 
que adreffe d’enchanteur,refufent de 

_ les profaner aux yeux des mortels. 
à" à 
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Je declare au contraire que je feray 
part au public fans fcrupule, de tout 
ce que je croiray qui meritera fon ap- 
probation,& que pourvü d. je trou- 
ve des Libraires qui ne fe rebutent 
pas par les dépenfes affez confidera- 
bles qu'il y faudra faire, je fuis prêt 
à mettre au jour particulierement 
toutes les infcriptions Greques , qui 
n'ont point été imprimées par cy- 
devant : refervant les Latines pour 
les augmenter & en faire un Supplé- 
ment de Gruterus. Je peux même 
promette plus qu'on ne s'avifcroit 
de me demander,pour ne pas demén- 
tir Le charaétere d'Autheur: car j'au- 
ray mis au net en peu de tems,un au- 
tre Livre in folio , intitulé 74:fcella- 
nea erudite antiquitatis : Où il y aura 
une foule de belles chofes tirées des 
marbres, ftatués, gravüres de pierres 
precieufes, bas reliefs, cercueils ; ur- 
nes, poids & mefures antiques , ex- 
pliquées & deffeignées aprés les ori- 
ginaux, que j'ay vüs dans mes voya- 
ges,ou,pour ne pas dérober l'hóneur 
à qui il eft dà que j'ay tirés en partie 
des manufcrits de feu M.de Bagarris, 



| perfonne tres-éclairée dans l'Anti- 
quité, & B.bliothecaire d'Henry IV. 
& de l'incomparable M. de Peiresk, 
qui étoit de (5n tems le Patron & le 

genie tutelaire de Sciences & des la 
Curiofité. En voilà affez pour me 
tirer d'une petite raillerie d'un de 
mes bons amis , qui ne m'appelle 
que l'Autheur des petits Livres.Mais 
pour en revenir à ces Infcriptions, je 
les ay copiéesle plus fidelement,qu’il 
m'a été poffible , les ayant toüjours 
enfuite collationnées aux otiginaux : 
ce n'eft pas que dans quelques-unes 
qui étoient affez mal confervées , il 
ne m'y puiffe être échappé quelques 
lettres pour d’autres : mais c'eft peu 
de chofe au fonds : & pour ce qui eft 
de l'explication, je la fay d'ordinaire 
affez fuccincte , pour laiffer aux fça- 
vans la liberté d'en juger & deles ex- 
pliquer félon leur fens , lorfqu’ils ne 
trouveront pas leur compte au mien, 
Que fi j'en ay laiffé quelques-unes 
fans les traduire,c’eft lors qu'elles ne 
contiennent que des noms propres, 
qu'on peut facilement entendre , oa 

aug 
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«ue ce ne font que des fragmens, 
dont le fens n'eft pas complet, & que 
je n'ay pas pà penetrer. 
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Il ne paroit non feulement aucune 
marque du Chriftianifme dans cette 
Epitaphe ,. comme j'ay dit au com- 
mencement de ma Relation ; mais il 
y en a deux affez fortes du Paganif- 
me. La premiere eft le mot d’eÆrhe- 
ra , au 3.Vers : car ς᾽ εἴ comme cela. 
que les Payens appelloient le fejour 
des Bienheureux. J'en laiffe mille 
preuves qu'on pourroit tirer des Au- 
theurs anciens , & j'en rapporteray 
feulement une, des deux Vers fui- 
vans de l'Epitaphe de Fcítus Avienus 
Pocte payen, imprimée avec mes in- 
{criptions, Jgnotorum Deorum. are. 

Page" | 
Ibis in optatas fedes , mam luppiter 

e Æihram 

Pandit Fefle tibi cadidus ut venias. 
La feconde marque du Paganifme 
eft le mot de Superi , que les payens 
oppofoient aux Dieux Manes ou /z- 
feri ὃς ce mot n'auroit pas été bien 
feant dans la bouche d'un Chrétien, 
qui ne doit parler que d'une divinité, 
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& c'eft à un Ovide à dire, Sic «fuo 
eff Superis. Yavoüe que les Poétes 
Chrétiens ont quelquefois pris cette 
licence de dire Les Dieux : mais je 
ne l'ay pas remarqué dans les infcri- 
prions des tembeaux , où devoient 
paroitre la pieté & la fimplicité de 
l'Eglife primitive. On y lifoit Depo- 
fitus in pace,quie[cit in pace , migravit 
«d Domiuum:ou des expreffions (em- 
blables à celles d'une Epitaphe que 
jay lüé à Rome,faite pour une chré- 
tienne du quatrième fiecle enterrée 
fous le Confulat d'Antonius & 
Syagrius, l'an de N. S. 382. La voi- 
cy toute au long : Gruterus l’ayant 
citée fort imparfaite ; àla page M. 
CLXXVIL 

Æ ER OM:E 

Dans le Cloitre de S. Laurens bors 
des murs. 

THEODORA QVAE VIXIT AN- 
NOS XXI.M.VIL.D.XXIV.IN 

PACEEST BISOMY. 

AMPLIFICAM SEQVITVR Vi 
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> TAM DVM CASTA AFRO- 

DITE. 
FECIT AD ASTRA VIAM CHRI- 
STIMODO GAVDET IN 
AVLA, 

RESTITIT HAECMVNDO SEM- 
PER CAELESTIA QVAERENS 

OPTIMA SERVATRIX LEGIS 
. FIDEIQYE MAGISTRA 
DEDIT EGREGIAM SANCTIS 

PER SAECVLA MENTEM 

INTER EXIMIOS PARADISI RE- 
GNAT ODORES 

TEMPORE CONTINVO VIR- 
NANT VBI GRAMINA QV ÀAZ- 
VIS 

EXPECTATQVE DEVM SVPE- 
RAS QVO SVRGAT AD AV- 
RAS 

HOC POSVIT CORPVS TVMV- 
LO MORTALIA LINQVENS 

FVNDAVITQVE LOCVM CON- 
IVNX EVA «e nn ANS 
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DEP. DIE 

ANTONIO ET SYAGRIO CON. 

On pourroit ajoûter pour unetroi- 
fiéme raifon , que cette premiere 
Epitaphe que nous avons citée, n'eft 
point d'un Chrétien , qu'il y eft faic 
mention des cendres CINER..... 
dans le cinquiéme vers : ce qui fe ra- 
porte apparemment à l'ufage Payen 
de brûler le corps des Defunts.Ainf 
je ne doute pas que le peuple ne s'a- 
bufe de prendre ce cercueil, pour ce- 
luy d'un Saint. 

A CREST 

;Ὀγές à la pag. 6. du Tome I. elleeff 
en lettres un pen Gothiques. 

"anno ab Incarnatione Domini M1.C. 
LXXXVIII, menfe Martio, inditlione 
feptima : Ego Ademarus de Pillavis 
Comes Valentinenfis , dono , laudo at- 
que concedo plenam: libertatem cuntite 
hominibus meis de Crifla , qui nunc 
fint c futuri funt , nt mulle dein- 
ceps tempore 4 me vel ab alia facceffi- 
Tun ineorwn violentas five injuflas ex- 
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aëliones penfare cogantur. , fidejuffores 
five obfides prater — fuam. voluntatem 
non fiant , falvis legibus c iufliciis 
meis bannis Οὐ expedicionibus € ofbi- 
cio centum militum. : Οὐ quod. omni 
tempore vite mee conce[Jam liberta- 
tem confervem , jurisjurandi religione 
confirmo. Hoc autem faëlum efl in Ec- 
clefia [antle Marie de Crifla, prafente 
Domino Rotberto Dienfi Epifcopo , Do- 
mino Euflachio Valentinenfi prapofito 
patruo meo, Perro Pineti, Elia Procu- 

ratore, Philippe Canonicis Dienfis Ec- 
clefie,Gulielmo Priore Santi Medar- 
di, Poncio de Sanilo Prajeëto, Gex 
de Vasa, larentone Monacho 
214 alis. 

C’eff-a-dire. 

L'An de l'Incarnation de Nétre-Sei- 
gneur 1188. au mois de Mars, indi- 

étion feptiéme. Nous Aymar de Poi- 
tiers , donnons , alloüons & conce- 
dons une liberté.ennere à nos gens 

: ᾿ 
de Creft,prefenrs & à venir : de telle 
maniere que de nótre part ni de celle 
_de nos Sueceffeurs, on ne leur puiffe 

faire payer aucüs exccfüfs ὃς injutes 
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impóts,& qu'ils ne puiffent étre obli- 
ge de fervir de pleiges ni d'ótages : 
auf nos loix;juftices , bans, expedi- 

tions & logement de cent foldats : 
& pour gage que jeles veux main- 
tenir dans ces franchifes tout le tems 
de ma vie,je l’ay confirmé par le fer- 
ment. Fait dans LEglife Sainte Ma- 
rie de Creft , prefents Mr.Robert E- 
véque de Die , Mr. Euftache Prefet 

de Valence mon Oncle Paternel , 
Pierre du Pinet , Elie Procureur , 
Guillaume Prieur de S. Medard , 
Ponce de S. Prieft , Gengion de Vai- 
va ; larenton Moine & pluficurs 
autres. 

Celle qui fuit eft vis-à-vis la prece- 
dente , mais en lettres Romaines. 

Hoce Tefla m entum de banno vini 
quod: dederunt. fuis hominibus. Petrus 
Dienfis Epifcopus e. eius nepotes , qo 
Guilielmus Crefli cum fuis. infantibus 
in omni tempore nifi de viginti modiss 
eini puri inter omnes. boc bannum tali 
patto. facient. Quod. fi modius vendi- 
tur duobus folidis , ipfi vendent [aum 
tribus G ita in omni pretio. hoc baa- 
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sum facient quolibet tempore , nift in 
quadragefima qj tempore me[fium : 
ro boc dono dederunt ei bomines 

Crefi LX. folidos, V alentinenfes in 
teflimonimm fempiternum. | 

Ce -4- dire, 

Cecy eftle traité du ban ou impôt 
duvin , qu'ont accordé à leurs gens 
de Creft;Pierre Evéque de Die & fes 
neveux, & Guillaume de Creft avec 
{es enfans,pour toutle tems à venir : 
mais ils ne feront cet impôt , fi ce 
n'eft pour vingt muis de vin pur 
chacun. Que fi le vin fe vend deux 
( écus) fols , ils vendront le leur 
trois , & ainfi à quel prix que le 
vin fe donne ils continueront ce ban 
toute l'année , exceptés en Caréme 
& autems des moiffons: & pour cet- 
te donation les gens de Creftluy 
ont fait prefent de foixante ( écus ) - 
fols de Valence, en témoignage per- 
petuel de leur gratitude. 

Les Tombeaux des Comtes de 
Diois & Valentinois étoient au Con- 

vent des Cordeliers de Creft,comme 
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il fe void par un acte & convention 
fort authentique receué & ftipulée 
par trois Notaires le 15.Avril 1374, 
par laquelle il appert qu'un de ces 
Comtes de Diois & Valentinois, ap- 
pellé de méme que le precedent Ay- 
mar de Poitiers , avoit fondé une 
grande Meffe dans lEglife 5.Sau- 
veur,& le Libera me audit Convent, 
à chanter fur letombeau des Comtes 
de Diois,&c. Cette convention fut 
pañlée l'an iv. du Pontificat de Gre- 
goire XI. & receué par Maitre Gno- 
tic Notaire de Creft , Remond Syl- 
veftre de Cháteau-double & Iean 
Rabot d" Vpie Notaires Imperiaux,& 
& dudit Comte, avec le feau au pied 
en cire rouge , pendant en laqs de 
foye. 

A MONTELIMAR, 

Citée à la page 7. du Tom.I. 

Anno ab incarnacione Domini M C 
XCVIII. Ego Geraldus Aemarius e 
Ego Lambertus nos duo Dni Montilÿ 
per nos & per riros. boua fide c fine 

. dolo (δ᾽ mera liberalitate & fpontanea 
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voluntate. donamus qi titulo: perfetie 
slonacionis concedimus omnibus noffris 
de Montilio prefentibus & futuris li- 
bertatem talem ne de cetero toltam vel 
quiflam vel aliquam novam exactionem 
vel prava vfatica in eis faciamus vel 
«ilauo modo fieri permitamus , nec eis 
per vim vel per aliquam forciam gra- 
vamen aliquid vel jatiuram mfi iuris 
vel juflicie debite conabimur. inferre. 
Quod [i nos vel aliquis fuccefforum pre- 
diilam donacionem. οὐ" libertatem quo- 
cumque modo "violare reptaverit jam 
diclos omnes omines noflros οὖ" ves eo- 
vum in villa Montily fab dominio no- 
flro in prefenti vel futuro exiflenres ab 
emni jure c£ fidelitate c£ ominio abfol- 
gimus, e ut omnia ficut. faperius [cri- 
pta funt fideliter obférvemus & nullo 
tempore contraventamus tailis [acro- 
fantiis Evangeliis IV R A €M V S. 

Sigillum Vn Chevalier 
Geraldi portant un guidon 
AEmari. avec fes bandes & 
Ecrit fur ces lettres autour, 
wnplomb.  ÆAateus me Fecit, 
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Sigillum Vne figure 
Guillem.Ugoni. à cheval. 

Cela veut dire , 

L'An de l’Incarnation du Seigneur 
1198. Nous Gerald Aemar & Lam- 
bert , Seigneurs de Montelimar , de 
nótre part & dela part des nótres , 
donnons de bonne foy , fans fraude, 
d'une pure liberalité & franche vo- 
lonté , & concedons en titre de do- 
nation parfaite à nos fujets de Mon- 
telimar prefens & à venir , une telle 
franchife , qu'au refte nous ne leur 
faffions ni permettions faire aucune 
exa&ion , tribut ou impôt nouveau, 
ni ne fouffrions leur étre fait par au- 
cune force ou violence,aucune char- 
ge ni dommage » au delà de ce qui 

fera conforme aux reieles du droit & 
dela Juftice. Que fi nous ou aucuns 
de nos Succefleurs entreprenions 
de violer en quelque façon que ce 
foit cette donation & franchife , en 
ce cas nous declarons nos dirs fu- 
jets de Montelimar prefents & à ve- 
nit, avec toutes leurs poffeffions dif- 
peníés de tout droit, hommage & fi- 
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. ádlité : Et afin que nous obfervions 
toutes ces chofes , comme elles font 
écrites cy-deffus , & que nous n'y 
contrevenions jamais , nous jurons 
fur les Saints Evangiles. 

Cette infcriptié avoit été tranfpor- 
τές de l'Eglife Parroiffiale , à la mai- 
fon de Ville , & étoit fur une table 
de marbre en chara&eres un peu go- 

thiques dorés & peints de gueule & 
d'azur ,fellée en placard de quatre 
Bulles de plomb enchaflées aux qua- 
tre coins , οὐ fe voyoient les lettres 
& lesempreintes cy-deffus. J'ay co- 
pié tout cecy des manufctipts de Mr. 
de Peirefc ,'& ce qu'il dit en fuite : 
que la monnoye deídits Seigneurs 
de Montelimar , avoit une Croix re- 
croifetée , & que le feau d'un Lam- 
bertus de Montilio Dominus Monti- 
lj , avoit trois Croix pommeteées , 
dansune charte de Dourbons,comme 
celles de Thouloufe. La Ville de 
Montelimar porte encore,de gueules 
àla Croix d'or fichée fur un globe 
d'azur àla bordure d'or. Le nom de 

Montelimar eft venu de ces Sei- 
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gneurs Æmars , comme fi l'on difoit 
Montilium -Æmarÿ Montil- mar. 

Injcription citée à la page 13. Tom.I. 
contenant des noms de chevaux, 

leurs pays © leurs victoires. 

.. II PRAEMISIT ET C.T 
OCCVPAVIT ET CIT. CCCV 
INTROIVGIS VICIT 

SANIPPO CINIS.X 
AEGYPTO PE. 
PEGASO AF. 
EVTONO AF. 
ADVOLA AF. 
DROMO HISP. 
PASSER AF. 
LVPO AF. 
SILVANO AF. 
LVCIN. AF. 
EVTONO AF. IV 
PYRAL. AF. SE. IV 
PARDO AF. IV 
ROMVLO LAC. V 
RAPACE AF. V 

LB NM NNNM 

BAETIC. AF, VI 
CAMM. AF. VI 
DAEDAL. AF. VI 

GAETVL. AF. VI 
ALCIMO VI 

HILARO AF. I 
MACVL. AF. I 
AQVILIN. AF. 1 
PEGASO AF. I 
COTYNO AF. I 
SICA AF. I 
CIRPATO AF. I 
MELISS. AF. 1 
DELICAT.MAV. I 
PARATO AF. I 
BALLIST. AF. VIII 
ANDREM AF.VHI 
SPICVLO GAL. VIIIL 

ROMVLO AF. VIHI 
LVPO AF.  VIIIE 
PALVMB. AF. VIIII 
ROMVLO AE.VIIII 
GLAPHYRO SPH. 

VIII 
BALLIST. XIII. III : 
MEMNOLAC. XI 
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HILARO HIS. 
ZMARAGD. AF. 
DRAVCO AF. 
ARANIO AF. 
EXACT. MAV. 
PISTO CYR. 
PVGIO AF. 
ANDRE. AF. 
ROMAN. GAL. 
CANDID. AF. 
ABASC. THE. XX 
ARCAD. AET. XVI 
LVPO HISP. XXII 
SAGIT.AF.XI. XIIX 
AIACE AF. XXX. 

XXII . 
AETHER.AF. XXX 

WM M κι μι Rmi m em m m m 

INGEN. ING. 

ARGO APH. XXX. 

' BARB. AF. 

THELO AF. 
ARIONE .AF. 
HELIO AF. I 
HIRPINO HEV. lI 
PALMAT. AF. 1 
PASSER. TH. II 
CATTA AF. II 
PVGIO AE. M 
EXCELL, 
ARACIN, 
CALLID, 
AQVILA 
PECVL. 

I 
CALLID. CYR. I. 

I 
I 

s*8595 

ΠΝ 
HILAR, 

VICTORE AF. XXXII. XL. 
INNOCE. AF. XXVIII. 

PALMAS SIBI COMPLEVIT 
C.CALLID. AF.BALLIST. AF. x”: 
QVOS EQVOS C... 

Ὁ 

A ROME, 



2j 
A ROME, 

a la page 14. Tom. I. 
Epitaphe d'un. Rojfignol gravée fur vue 
vrne de marbre,chez le Cardinal 

de Maximts. 

DIS AVIBVS 

Lufcinie Philumene ex aviario Domi- 
tiorum , feleile verficolori pulcerrima 

cantrici faaviff. omnib. gratiis ad digi- 
tum pipilanti in. poculo myrrhino ca- 
put abluenti infeliciter fummerfe 9 ben 
mife'la avicula, binc inde volirabas to- 
ta garrula tota feflioaylatitas modo in- 
ter pua leprynis loculamenta implumis 
frigidula claufis ocellis, Licinia. Filu- 
mena delicia [us quam in fina. paflillus 
alebat in proprio cubiculo alumna ka- 
rif. lacrumans pof. Have avis 1ocun- 
diffima qua mibi volans obvia blando 
perfonans roffello Salve, toties cecinifli, 
cave ans avia averna. Vale c vola 
per Elyfium. In cavea pila faltans que 
dulce canebat, muta tenebrosa nunc ja- 
cet in caveá., | 

.. Jene la traduis pas en François, 
parce qu'on ne fçauroitle faire , fans 
luy ôter toute fa grace. Monfieuc 

b 
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Bellory dans un livre intitulé Frag- 
menta antiquitatum voeteris Roma 9. Va 
cite comme antique : mais quand 
méme elle ne le feroit pas , je nel'en 
eftimerois pas moins , & de quel fie- 
cle qu'elle foit, elle ne peut être 
qu'une production d'un efprit poly, 
& qui poífedoit bien la langue la- 
tine. 

-JEpitaphe d'un Chien de chaff , 
| a Pergaine. 

TOTNOMA  49IAOKTNHTOZ 
EMOI TOIOZ ΓᾺΡ TIIAP- 

ΧΩΝ 

ΘΕΙΡΣῚΝ EHI ΦΌΒΕΡΟΙΣ KPAI- 

^" HNON EOHKA IIOAT 
C'efl-à-dire. 

'Mon'nó étoit Pbilocynegos,ou ama- 
teur de la chaffe : parce que j'ay toü- 
jours été tel, & que j'ay fouvent don- 
hé la fuite aux bêtes les plus redou- 
tables. 
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A ARLES, 

Epitaphe de S. Trophime , premier 
Evéaue de cette Ville-la. 

sc 1 

citee a la page 19. Tom. |. les lettres 
font Romaines , fi ce n'efi que les C 
font quarrés & qu'il y a plufieurs 
abbreviations. 

Trorhimus hic colitur. Arelatis preful 
AVILUS , 

Galia quem primum fenfit Apofto- 
acum. 

En bunc Ambrofiwm proceres fudére 
ΤΣ 

+ Claviger ipfe Petrus, Paulus dr egre- 
n. 

Omnis de cuius. fufcepit. Gallia fonte 
Clara [alutifera dogmata tunc fidei. 

Hinc conflanter ovans cervicem Gallia 
fleilir, 

Et matri dignum prebuit obfequium. 
Infignisque cluet ingens gloria femper 

Gaudet Apojiolicas fe meruiffe «i- 
ces. 
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Epitaphe de S. Hilaire , la méme , 

en lettres femblables. 

Sacro [antle legis Anteflis bie 
quiefcit. 

Ant fles Domini,qui paupertatis amo- 
rem 

Praponens auro , vapuit celeflia vegna. 
Hilarius , cui palma obitus & vivere 

Chriflus , 
-Contemnens fragilem tevreni , corporis 

(vfum , 
-«. Hic carnis fpolium liquit. ad affra 

volans. 
Sprevit opes dum quurit opes mortalia 

Vitans | 
Perpetuis cœlum donis terrefiribus 

emit 
Gemma  facerdotum plebis unufque 

magifler , 
Ruflica quin etiam pro Chriflo munera 

fumens 
Servile obféquium nec dedignatus 

adire , | 

Officio vixit minimus c culmine fum- 
mus. 

Nec mirum fi poflbac meruit tua limi- 
na Chriffe , 
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Angelicafque domos. intravit. d anrea 

regna . 
Divitias paradife tuas, fragrantia fem- 

er 
Gramina C halantes divinis floribus 

bortos ; 
Sabietla[que vider Nubes c fidera 

celi. | 

Ces deux Epitaphes paroiffent étre 
du méme tems & d'un méme Au- 
theur, affés loin du fiecle de ces deux 
rands Saints : car celles qui fe fai- 
Eau dans les premiers fiecles de 
l'Eglife étoient fort fimples . & fans 
marquer prefque aucune qualité, foit 
qu'on en usát ainfi par un efprit 
d'humilité , ou pour ne pas expofer 
les corps des Chrétiens & de leurs 
Prelats à l'infolence des Payens, qui 
étoient encore les plus forts dans 
l'Empire Romain. Mais depuis que 
le Chriftianifme eut le deffus, par la | 
converfion de l'Empercur Conftan- 
tin, les Epitaphes furent proportion- 
nées au merite des perfonnes illu- 
ftres,& l'on en ajouta aux tombeaux 
des premiers Chrétiens,qui s’etoient 

b 3 
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rendus recommandables par leurs 
charges & par leur fainteté ; ainfi 
qu'apparemment on fit ces deux à 
S.Trophime & à S.Hilaire. Le qua- 

triéme & le cinquiéme fiecle produi- 
firent entr’autres plufieurs beaux ge- 
nies pour la Poëfie, de laquelle on fe 
fcrvoit fouvent pour les Epitaphes, 
comme étoient un Lactance , un 
Claudian , un Conftanitius , un Au- 
fone & un Sidonius Apollinaris, 
C'«ft fans doute quelque plume fem- 
blable qui traga les eloges de ces 
deux Prelats ; & nous avons une 
preuve du tems qu'ils ont été gravez. 
fur ces tombeaux par la figure des 
lettres : car c’eft depuis le quatrié- 
me fiecle jufqu'au huitiéme , qu'on 
voit dans les medailles & dans les 
marbres antiques , des C quarrez, 
comme il y en a dans ceux-cy. 
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.À 5. milles d'Aix , 

An Château S. Antonin | fé void cetre 
in[eription trouvée au pied de la roche 
de Sainte Viloire , valgairement -dite 
Sainte Venture. 

ace s t iro eccl 

FIN. | € ̂ * |. FIN. 
AQ: SU] AREL 

Cole. “ 

C'eft à dire,Fines Aquerfes ὃς Frnes 
"Arelaten[es.- Ainfi c'étoit vers certe 
roche qu'étoient les bornes de | ces 
deux Villes , dontle terroir fe tou- 
choit: car c'étoit une coütume des 
anciens de mettre aux limites des 
pays ou des poffcífions particulieres, 
des pierres qu'on nommoit des Ter- 

mes, pour ôter tous pretextes de dif- 
ferent entre les voifins. C’eft de 
cette forte queles Grecs avoient pla- 
cé dans l'ifthme de Corinthe , une 
colonne fur laquelle étoit écrit d'un 
côté, ja/qu'icy s'étend l'Ionie , & de 
l'autre , ju/zu' icy s'étend le Peloponefe, 

b 4 
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Marbre trouvé à Garguiez, e porté a 
une monfquetade du village de Ge- 
menos, dans une Chapelle de N.Da- 
me du Plan ,ou il fert de tablea — 
/ Autel. | 

à la page 30. Tom. I, 

PAGANI PAGI LVCRETI QVI 
SVNT 

FINIBVS ARELATENSIVM LO- 
CO GARGARIO. 

Q.COR. MARCELLI LIB.ZOSI- 
MO lil. VIR. | 

AVG. COL. IVL. PATERNA A- 
RELATE OB | 

HONOREM EIVS QVI NOTVM 
FECIT - 

INIVRIAM NOSTRAM OM- 
NIVM SAECVLORVM : 

SACRATISSIMO PRINCIPI T. 
AELIO ANTONINO 

Re ROMAE MISIT. PER 
MVLTOS ANNOS 
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AD PRAESIDES PROVINCIAE 

E  PERSECVTVS EST 

ΟΠ INIVRIAM NOSTRAM SVIS 
ΠΡ: τς ὧν OBHOC 

DONAVIT NOBIS IM'ENDIA 
QVAE FECIT 

-. VT OMNIVM SAECVLORVM 
SACRATISSIMI 

PRINCIP:S IMP. CAES. ANTO- 
NINI AVG. 

PII BENEFICIA. DVRARENT 
PERMANERENTQVE 

QVIBVS FRVEREMYR ....... 
ET BALINEO GRATVITO 
QVOD ABLATVM ERAT 

PAGANIS ....... QVOD VSI 
FVERANT 

AMPLIVS ANNIS XXXX. 

C'efl-à- dire : 

Les habitans de Ia communauté 
Lucretienne, qui font aux limites de 
ceux d'Aries au lieu Gargarius ; de 

b 5 
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Garguiez , ont fait graver ce marbre 
à l'honneur de Quintus Cornelius 
Zofimus affranchy de Marcellus , & 
Sextum-vir de la Colonie d’Arles,le- 
quel a fait connoître l'injuftice qu'ó 
nous faifoit, au tres-Augufte Prince 
& tres-facré dans les ficcles à venir 
Titus Ælius Antoninus , & quia 

mandé lors qu'il étoit à Rome pen- 
dant pluficurs années aux Gouver- 
neurs des Provinces , ayant pourfui- 
vi à fes fraix le tort qui nous étoir 
fait, & nous ayant méme tenu quit- 
tes de tous les depens , afin que 
les bicn-faits du tres-facré Prince 
lEmpereur Cefar Antoninus Pius 
duraflent & demeuraffent éternelle- 
ment dans nôtre memoire & dans 
la méme joüyffance dont il nous a 
mis en poffeflion : nous ayant grati- 
fié par deífus du Bain, dont on nous 
iare privé, quoyque nous l'euffions . 
ofledé pendant plus de quarante 
AMA á ; À 

Pagus Lucretins étoit peut - être 
toute cetre petire plaine depuis Au- 
bagne;jufqu'au pied de la montagne 
de la Sainte Baume où eft. le villa- 
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ge de Gemenos & ce lieu de S. Jean 
de Garguiez : car au refte page ne 
fignifie pas toüjoursun bourg , mais 
auffiun pays & un territoire: car 
C'eft de ce mot pagus , qu'eft venu 
celuy de pays & de Paganu; celuy 
de Payfan. La Ville d'Aubagne pou- 
voit étre le lieu de ce bain qui leur 
avoit été accordé ; car ce nom d'Au- 
bagne fignific en provençal 44 Bal- 
neun , Où ad Balnea; qui cft peut- 
être fon ancien nom, & qui fentiroit 
mieux fa bonne latinité que le mot 
d'Aubanea qu'on luy donne pre- 
fentement. 

A GENES, 

pag. 34. Tom. I. 

Dans le Cabinet de Monfieur le Cha- 

noine Ferro. 

LCL. TISTAETYS 
ISYNTONATOR: | 
{REGIS THOLOMEI 
1 L. V. ANN.L.: . 

-- 

Libcrinz; 
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Le jour que je vis cette infcription 

je ne pus jamais deviner , ce que fi- 
gnifioit ce mot extraordinaire Syro- 
nator : mais la nuit en fongeantil : 
me revint en l'efprit & je l'expliquay : 
heureufement Afuficien, ou maître 
des tons & de là mufique, felon l'é- 
tymologie du Grec, qui étoit la lan- 
gue d'Egypte du tems des Rois Pto- 
lomées, à un defquels appartenoit ce 
Muficien : cat ce mot de THOLO- 
MEI n'eft qu'une mechante orto- 
graphe de celuy de Pzolemai. 

A ROME, 

Chez le Cardinal de Maximi: , fous 
un bas relief d'une figure debout 

AVEC um AvYC, 

D. M. 
T. FLAVIO 
EXPEDITO 
DOCTORI 

SAGITTAR. 
FLAVIA 

EVPHROSINE. 
ET 

ATTICA 
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᾿ 

1 
| 

ἢ 

PD... 
, FILIAE 

PATRI 
B. M. 

Je n’ay pas deffein de rapporter 
beaucoup d'infcriptions de Rome, 
parce qu'il y auroit de quoy faire un 
alfes gros volume : je dis méme de 

- celles qui n'ont jamais été impri- 
mées : jen veux feulement donner 

- quelque échantillon. Celle-cy me 
paroi affez particuliere, puis qu'elle 
qualifie ce Titus Flavius Expeditus 
Do&eur des tireurs d'Arc. Doctor: fa- 
gittariorum : & c'étoit peut-etre par- 
ce qu'il enfeignoit cet exercice : car 
il n'y a point de métier qui n'ayt fes. 
regles & fa fcience auffi bien que fa 
pratique. 

A ROME, 

In campo Carleo , dans le mur 

d'une maifon. 

Q. ERENNIO ETRVSCO MES- 
SIO DECIO 

NOBILISSIMO ἃ CES, PRINCI- καὶ ef 
PI IVVENTVTIS Cz (κλεῖ. 
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COS. FILIO IMP. CAES. C. 
MESSI Q. | 

TRAIANI DECI PII FELICIS 
INVICTI. 

AVG. ARGENTARII ET EX- 
CEPTORES | 

ITEMQ. NEGOTIANTES VINI 
SVPERNAT. ET ARIMIN. 

DEVOTI NVMINI  MAIESTA- 
TIQ. EIVS 

Cette belle infcription n'eft point 
imprimée dans le corps des infcri- 
puons de Gruterus , peut-être parce 
qu'elle a été trouvée depuis, comme 
plus de mille autres que j'ay copiées 
à Rome.Elle eft à l'hóneur de Quin- 
tus Herennius Errufcus.Cefar, Con- 
ful & Prince de la jeuneffe , fils de 
"Frajanus Decius , qui perfecuta tant, 
les Chrétiens, faite par les Orfevres 
& les Changeurs, & par ceux qui 
negotioient du vin de Rünini & des 
«cotes de la mer Adriatique;qu'ils ap- 

pelloient ware Superum , d'où vicnt 
le furnom de «iui Supernatis. 
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A ROME, 

.. Chez Leonardo Auguftini Anti- 
quaire, 

IVLIVS BALERIANVS 
QVI VIXIT ANNIS B. XX 
NATALI SVO. D. 
SODALICIARIVS 
BONVS AMORATVS 

FILETIVS VSQV E* AT FOTSA ad ac 

Celle-cy eft affés étrange pour le 
langage , qui apparemment devoit 
ite Lan fiecle bien éloigné de la 
bonne latinité , qui fe corrompit par 
l'abord des Gots en Italie & des au- 
tres Nations étrangeres , qui ayans 
inondé ce jardin de l'Europe , de 
méme qu'un torrent debordé , en 
avoient emporté le bon terroir, & 
n'y avoient laifsé que des pierres & 
de la beue. 
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A ROM RE 3 

Au Palais du Prince de Paleftrine , ou 
ædes Barberinæ. 

Bafe de flatue. 

LA 

, CHEIONIOCONTVCIOV.C.OB 
EGREGIA FACTA ET RARVM 
VETERIS SANCTITATIS EXEM 
PLAR INLVSTRATVRI PRO- 
SAPIAE SVAE CVIVS OPE AVC 
TAM INSTAVRATAMQ. TOT. 
A SE PICENI ET FLAMINIAE 
PROVINCIA GRATVLATVR 
QVO IVDICANTE QVASI 
QVODAM PARENTE PRIME 
VO SINGVLAE CIVITATIS IN 
PRISTINAM FACIEM REVO 
CATAS ESSE LETANTVR FO 
RONOVANI DESIDERIA TO. 
TIVS PROVINCIAE PRAECE 
DENTES STATVAM AD VIVA 
CEM RECORDATIONEM ET 
SEMPITERNAM | MEMORIAM 
POSVERVNT. 

Cette infcription femble favorifer 
la prononciation du C. à la mode 
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- Jralienne comme en François ch: car 
» Cheionius n'eft autre chofe que 
» Ceionius, dela famille Ceionia , qui 
- étoitune famille illuftre de Rome, 
de laquelle étoit l'Empereur Com- 

. modc. Pour ce qui eft de ce Cezzius 
Contncins ,il y a apparence qu'il vi- 
voit dans le 4.fiecle ; ce que l'on re- 
connoit au marbre par les lettres mal 
ravées , par cette addition V.C. «rr 

Clariffimus ou Confularis , titre ordi- 
naire de ce fiecle, & par les diph- 

| thongues JE écrites en E fimples , 
aux mots de Primevo & Letantur. Le 
commencement de ce fiecle-là eut 
quatre Confuls de cette famille, (ca- 
voir Caius Ceionius Rufius Volu- 
fianus,l'andeN.S. 314. Flavius Ru- 
fius Ceionius Czcina Sabinus , l'an 
316. Publius Publilius CeioniusIu- 
lianus Camoenius lan 325. Caius 

. Ceionius Rufius Albinus l'an 335. 
| & un cinquiéme qui étoit peut-être 
le même quele4. Ceionius Rufus 
Albinusl'an 345. Ainf je ne doute 
pas que ce Ceionius π᾿ εὖτ de l'em- 
ploy en qualité de Preteur ou de 

- Proconful dans les Provinces de Pi- 
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—. «ene & de Flaminie, fous un des Có- 
fulats fufnommez , puis qu'étant de 
la meme famille de ces Confuls, il 
luy étoit facile d'obtenir quelque 
charge. Picenum étoit la Marche 
d'Ancone, & une partie de l'Abruz- 
ze,& Flaminia la Komagne, fous la- 
quelle étoit cette Ville de Forum no- 
vum qui avoit drefsé une ftatué à 
Ceionius Contucius. 
En voicy une que M.Bellori Anti- 

quaire du Pape , perfonne tres-fça- 
vante mé communiqua , &; je l'ay 
bien voulu rapporter, parce qu'el- 
le illuftre la geogtaphie de l'Vm- 
brie , qui eft incorporée au patri- 
moine de S.Pierre. 

A FOLIGNO, 
autrefois. Fulginium , chez Louys 

Lac obills. 

C.BETVO.TRO. CILONI.MINV - 
CIANO 

XV. POPVLORVM. VMBRIAE. 
PATRONO. MVNICIPI. 

AMERINI. ASISINATES.FORO- 
FLAMINIENSES. 
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À FVLGINATES. HISPELLENSES, 

IGV VINI. 

… INTERAMNATES. | MEVENA-. 
TES.NARNIENSES 

NVCERINI. OCRICVLANI. 
SPOLETINI 

* TREBIATES. TVDERTINI. ET 
VETTONIENSES 

B.M.F. 

C'eft à dire,à l'honneur de Caius 
Beiuus Cilo Minucianus dela tribu 
Tromentine , Patron «à Protecieur 
municipal des XV. peuples de l'Om- 
brie, Amerini , cc. qui luy ont dedié 
ce monument de leur gratitude. 

1. Amerini font ceux de l'ancien- 

ne ville d'4meria , appellée prefen- 
tement Amelia, à fix mille de Narni : 
defquels Virgile fait mention au 
premier des Georgiques , 

"Atque Amerina parant. lenta veti- 
nacula viti. k 

2. Afifinates font ceux d'Affife 
appellée anciennement Affifium , 
fameufe par la naiffance du grand 

benè me- 
renti fe= 

cerunt, 



Patron & Fondateur des Cordeliers 
François d' Affife. | 

3. Feroflaminien[es évoient les ha- 
bitans d'une ville appellée Forum 
Flaminij,détruite par les Lombards, 
le lieu porte encore le nom de For- 
fiamma, à trois mille de Foligno. 

4. Fulginates font ceux de Foli- 
eno, qui fe nommoit autrefois Fulci- 
nium, ou plátot Fulginia conforme- 
ment à l'infcription & au vers de Si- 
lius Italicus , | 
—patuloque jacens fine manibus arvo, 
Fulginia. j 
s. Hifpellenfes,dont la ville fe nom- 

moit Hifpellum ou Hifpella & main- 
tenant Spello ὃς qui n'eft plus qu'un 
grand village à trois milles de Foli- 
eno. Le Poëte Silius Italicus au 1.8. 
en fait mention , 
Hifpelum,& duro monti per faxa re- 

cumbens N araia. 
6. Iguviri font les citoyens dela 

ville d'Iguvium appellée en fuite Eu- 
gubium , & maintenant Gybio dans 

le Duché d'Vrbin. 
7. Interamnates font ceux d'Inte- 

ramna appellée maintenant T erani, 
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"fur la riviere de Nar ou Nera, qui fe 
.méle avec le Tibre. On y trouve 
quantité d'infcriptions & d'antiqui- 
tés, qui font autant de tîtres de no- 
bleffe. 

8. Mevenates font ceux du bourg 
de Bevagna appellé autrefois Meva- 
nia , où étoit né le Pocte Properce : 
Elle eft à fix milles de Foligno. Lu- 
cain en fait mention au premier li- 
vre de la Pharfale, 

ΕΠ qui , tauriferis ubi fe Mevania 
campis. 

9. Narnienfes écoient les habitans 
de Narnia, nommée prefentement 
Narni; c'étoit la patrie de l'Empe- 
reur Nerva. Claudian en fait men- 
tion dans fes vers pour le fixiéme 

 Confulat d'Honorius. 
Celfa dehinc. patulum profpellans 
Narnia campum 
Regali calcatur equo. 

10. Nucerini étoient ceux de Nu- 
-ceria, qui porte prefentement le nom 
de Nocera. 

I1. Ocriculani étoient ceux de Otri= 
col; appellé anciennement Ocricu- 



46 
12. Spoletimi que Tite Live appel- 

le Spoletani , font ccux de Spoleto, 
Spoletum. Martial liv. 15. 

Spoletina bibis vel Maris condita 
cellis 

13. Trebiates à neuf milles de Spo- 
letto font ceux de Trevi,appellée au- 
trefois Trebia. 

14. Tudertini étoient ceux de cet- 
te ville qui s'appelloit Tuder ou 7 2- 
dertum, & maintenant Τοῦ patrie de 
faint Martin Pape. Silius au qua- 
triéme livre. 

Et Gradivicolam celfo de colle Tu- 
dertem 

15. Vértonienfes étoient enfin ceux 
de Verroninm , qui a maintenant le 
nom de Bittona, & n’eft plus qu'une 
fortereffe, 

Cette infcription les range par 
ordre Alphabetique, de peur de faire 
naitre quelque conteftation entr'eux 
pour la preffeance. Cette Province 
avoit encore d'autres villes affés re- 
nommeés Camerinum , Forum Scm- 
pronij, Fanum Fortunz , Nurfia, Pi- 
faurü, Reate, Tifernum, Vrbinum & 

quelques autres qui reconnoiffoient 



΄ 

. quelque autre Protecteur que les rj. Ἢ 
… precedentes. Peut être aufli qu’elles 

. étoient comprifes fous ces 15. Grute- 
rus rapporte une autre infcriprion à 
Peroufe , de ce Caius Betuus Minu- 
cianus , qui y eft aufli nommé Prote- 
éteur des XV Peuples d'Vnibrie;fans 
les nommer comme en celle-cy. 

A TIVOLI, 

raportée u la page 48. Tom. I. 

HERCVLI SAXANO  SA- 
CRVM SER. SVLPICIVS TRO- 
PHIMVS AEDEM ZOTHECAM 
CVLINAM PECVNIA SVA A 
SOLO RESTITVIT IDEMQVE 
DEDICAVIT K. DECEMER. L. 
TVRPILIO DEXTRO M. MAE- 

. CIO RVFO COS. EVIYCHI- 
CVS SER. PERAGENDVM CV- 

- RAVIT. 

Cette infcription eft de l'année de 
N. 5. 225. fous l'Empire d'Alexan- 
dre Severe , que Lucius Turpilius 
Dexter & Marcus Mæcius Rufus 
éroient Confuls; auquel tems Ser- 
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vius Sulpicius Trophimus, avoit re- 
baty dépuis les fondemens à l’hon- 
neur d'Hercules furnommé Savanus, 
un Temple,un lieu où l'entenoit des 
bétes vives & une cuifine , à fes pro- 
pres fraix & dépens, & avoit dedié 
tout cela le premier jour de Decem- 
bre des Coníulats fufnommés. Mais 
il faut remarquer que Culina n'cft 
pas icy proprement une cuifine,mais 
unlieu proche des Temples oü l'on 
faifoit les repas des funerailles. Vo- 
yez ce qu'en dit Voffius dans fon 
Etymologicum lingna latina. 

La-meme , proche la grande Ezlife. 

Q. POMPEIO Q. F. QYIR. SE- 
NEÉCIONI ROSCIO MVRE- 
NAE COELIO SEX. IVLIO 
FRONTINO SILIO DECIANO 
C. IVLIO LVRYCII HERCV- 
LANEO VIBVLLIO PIO AV- 
GVSTANO ALPINO BELLI- 
CIO SOLLERTIIVLIO APRO 
DVCENIO PROCVLO RVTI- 
LIANO RVFINO SILIO VA. 
LENTI VALIRIO NIGRO 
CLEVS.SA...NTIANO SOSIO 

PRISCO 
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PRISCO PONTIFICI SODALI 

- ANTONINIANI VERIANI S A- 
LIO. COLLINO QVAESTORI 
"CANDIDATO AVGG.LEGATO 

| PR. PR. ASIAE PRAETORI 
CONSVLI PROCONSVLI A- 
SIAE SORTITO PRAEFECTO 
ALIMENTOR.xx VIRO MONE- 
TALI SEVIRO PRAEF. FERIA- 
RVM- LATINARVM 7, ἃ PA- 
TRONO MVNICIPH SÂLIO 
CVRATORI FANI H.V. 

S.P.Q.T. 

Ces quatre dernieres lettres fi- 
gnifient Senatus populufque T iburti- 
n#s, le Senat & le peuple de Tivoli, 

 lefquels avoient dedié ce monument 
à plufieurs perfonnes de qualité & 
de merite, qui y font nommées. 
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A FRASCATI, 

an jardin de V illa Borgbefe » 4 monte 
Dracone, dont il efl parlé a la p.56. 

Tom.l.f ἃ la pag.198. 

24 
— € ——' ——— nd 

IMP. CAES. M. AVRELIO 
peus PIO d 
AVG. PRINCIPI IVVEN 
TVTIS NVMINI PRAE 
| sexi RESTITVTO- 
RI ET CONSERVATORI| 
n VITAE ADQVE 
|prewrraris SVAE DEVO | 
TISSIMVS NVMINI EIVS 
| A. AEMILIVS MACER FAV- | 

| 
| STINIA. 

| V.C. fà 
Le" —— ni 
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& au côté de cette bafe, 

'DEDIC. XVIII. ΚΑΙ. 
SEPTEM. ^ 

C. ATIO SABINO II. ET COR 
NELIO ANVLINO COS. 

Celle-cy eft de l'année de N. S. 
216. fous le Confulat de Sabinus & 
Anullinus : mais ce premier eft nom- 
mé dans les faftes Q. Aquilins Sabi- 
Aus, au lieu de Caius Atius. Ce tiltre 
au refte de divinité prefente qui cft 
icy donné par Æmilius Macer Faufti- 
nianus à l'Émpereur Antonin Cara- 
calle eft remarquable, & un des plus 
forts que la flaterie ait inventée à 
l'honneur de ce Prince. 

A FLORENCE, 

citée a la page 61. Tom. I. 

apportée d'Afrique du territoire de 
Tunis , de méme que les 

precedentes, 

€ *5*9 99 *2a 9292592929292» 952522992599 » 
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DEDICAVIT ET OB DEDICA 

TIONEM PVGILVM CERTAMI 

NA EDIDIT ET DECVRIONI 

BVS SPORTVLAS ET POPVLO 

GYMNASIVM EPVLVM DEDIT 

ET HOC AMPLIVS PRO SVA 

LIBERALITATE CAMERAM SV 

PERPOSVIT ET OPERE MVSEO 

EXORNAVIT ....CVM....A- 

REIS..FELICE ET RVFINO III 

....IS DED. OB QVAM DEDI 
CAT.EPVL.DEC.ET POP FRVM. 

DED. 

Cette infcription me paroit être 
de l'Empire d'Antonin Pie , à caufe 

du Confulat de Rufinus , qui fut 
Conful l'an de N.S. 153. avec Brut- 
tius Præfens,quoy que celuy quiluy 
eft icy joint , à fçavoir Felix ,nefe 
trouve pas dans les faftes,ce qui n'eft 
pas facile à deméler, Sporzula étoient 
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des prefens que les grands faifoient 

- à leurs inferieurs , dans des jours de 
quelque folemnité de remarque ; & 

. parce qu'on les portoit dans de peti- 

tes corbeilles, on leur donna ce nom 
quine fignifie autre chofe dans fon 
origine qu'une petite corbeille.Ceux 
ui en veulent fçavoir davantage 

far cette matiere, n'ont qu'à conful- 
ter Budæus, Turnebus, Briffonius & 
Fulvius Vrfinus. Opus mufeum eft un 
ouvrage de Mofaique , que d'autres 
appellent auífi ;s4/fvum , qui eft fait 
de petites pierres blanches & noires 
rapportées. Voicy comment il faut 
expliquer la derniere ligne , eb. banc 
dedicationem epulum: Decuriouibus cj 
populo frumentum dedit , 

Au méme lien. 

.... STAE SACRVM 

.... L. MAXIMI MEDICIET L, 

AVRELII VERI 

AVG. ARMENIACI PARTH. 

....PLVM CVM ARCV ET POR. 

b ; 
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TICIBVS ET OSTEIS 
ET OPERE ALBARI A .FVND. 

Celle-cy eft du tems de l'Empe- 
teur Marc Aurcle & Lucius Verus , 
fous lefquels fut  erigé quelque 
Temple (dont le manquement de 
la pierre ne nous permet pas de 
fçavoir le nom) avec une voute, les 
arcades, les portes & les murailles 
enduites de chaux, ce qu'ils appel- 
loient epus albarium ἡ comme on le 
Lt dans Vitruve & dans Pline liv, | 
36. ch. 23. de méme que dans cette 
infcription, 

Lá-méme. 

SAT. AVG.SACR. 
LABIENVS PVDENS 
CAECILIANVS C. V. 

X. S. L. À: 

C'eft-à-dire, 

Saturno. Augufto. facrum. Labienus 
Pudens Cacilianus | Clariffunas «ir 
Votum folvit libenti anime. 
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La-méme. 

IVLIAE DOMNAE AVG.MATRI 

CASTRORVM MATRI AV- 

LATS εἰ οἱ IMP. CAES. L. SEP 

TIMISEVERI PII PERTINACIS 

AVG. CONIVGI Q. SILICIVS 

VICTOR ET C. TADIVS FOR 

TVNATVS OB HONOREM 

FLAM. SVI PERPETVI STA 

TVAM CVM BASE EX HS BI 

NIS MILIB. N. LEGITIMIS AD 
IECTIS TERTIS EX DECRETO 

PAGANORVM PAGI MERCV 

RIALIS S.P.F. IDEMQVE DEDI 

CAVERVNT 

Apparemment cette infcriptiur 
étoit la bafe de la ftatue dont elle 
parle , erigée à l'honneur de Iulia 
Augufta ou Domna mere des armées 
& de deux Empereurs, Caracalla & 

€ 4 
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Geta, qui eft un vitre que les medail- 
les luy donnent auffi , & fenme de 
l'Empereur Severe, par Quintus-Si- 
licius Victor & Caius Tadius For- 
tunatus en memoite de ce qu'ils 
avoient été honorés de la prétrife 
perpetuelle , ayans pour cet effet de- 
ftiné lafomme de deux mille fefter- 
ces de leur jufte valeur,avec un tiers. 
ajoûté par ordonnance des habitans 
d'un certain lieu appellé pagus Mer- 
eurialis , peuplé des veterans eu fol- 
dats licentiés des 7Mediliani , qui eft 
apparemment quelque Province de 

" lacóte d'Afrique proche Thunis ,' 
d'où cette pierre a été apportée,mais 
aucun Gcographe que je fache ne 
fait mention de ce pays , non plus 
que du pagus. Mercurialis , qui étoit 
peut-être proche du cap de Bon qui 
eft en ces quartiers de Barbarie & 
que Pline appelle 7Mereuri promon- 
torium, au s. livre de fon hiftoire na- 
turelle. Il. fait auffi mention d’une 
ville d'Égypte appellée Oppidum 
Mercuri; ; mais je ne penfe pas que 
ce foit ce pagus Mercurialis , & j'en 
demeure aux environs de ce cap qui 



n'eft pas éloigné de Thunis d’où ce 
ce marbre a été apporté: c'eft lemé- 

. me cap qui eft appellé dans Ptolo- 
mée Hermaum promontorium , & qui 
eft le plus proche de la Sardaigne ὃς 
de la Sicile. 

A BOLOGNE, 

Chez le Senateur Volta : 

Οὐ l'infeription enigmatique citée à 
la pag. 69. Tom. I. 

AM.PP.D. 
ÆLIA LÆLIA CRISPIS NEC 
VIR MVLIER NEC ANDRO 
GYNA NEC PVELLA NEC IV 
VENIS NEC ANVS NEC ME 
RETRIX NEC PVDICA 

: SED OMNIA 
SVBLATA NEQVE FAME NEC 
FERRO NEQVE VENENO 

SED OMNIBVS 
NEC COELO NEC AQVIS 
NEC TERRIS 

SED VBIQVE IACET 
LVCIVS  AGATHO PRISCVS 

-NEC MARITVS NEC AMATOR 
NEC NECESSARIVS NEQVE 

c ς : 
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MOERENS NEQVE GAVDENS 
NEQVE FLENS HANC NEC 
MOLEM NEC FPYRAMIDEM 

NEC SEPVLCHRVM 

SED OMNIA 
SCIT ET NESCIT QVID PO 
SVERIT. HOC EST SEPVL 

CHRVM INTVS CADAVER 

NON HABENS HOC EST CA 

DAVER SEPVLCHRVM EX 

TRA NON HABENS SED CX 

DAVER IDEM EST ET SEPVL 

CHRVM SIBI 

Si quelque efprit reveur & melan- 
cholique veut s'amufer à fon explica- 
tion , il s'y peut divertir: pour moy 
jay deja protefté que je ne l'eftimois 
pasantique , & que je ne voudrois 
pas prendre la peine d'en chercher le 
myftere 5 comme plufieurs ont fait, 
Marius Michaël Angelus Profeffeur 
de Padoue l'a expliquée de l'eau de 
pluye. Ioannes Turrins Flamand de 
la matiere premiere. Ricardus Vitus 
Anglois de Niobé , puis de l'ame & 
enfin de l'Idée. Nicolas Barnaud 
François , du Mercure , & Gafpars | 



Guevart l'a appliquée fort fçavam- 
ment àlamour. L'A joint enfem- 
ble, eft une maniere moderne , & fi 
ce marbre étoit l'originaljil n'en fau- 
droit pas davantage pour convain- 
cte l'infcription de fauffeté. 

A BOLOGNE, 

An Palais Albergati, pag.71. Tom.I. 

DIVVS AVG. PARENS 
DEDIT 

dto V AVGVSTVS 
GERMANICVS 

REERECUIT 

IN HVIVS BALINEI LAVATIO 

NE HS cccc NOMIN. C.AVIASI 

T.F. SENECAE F. SVI T. AVIA 

SIVS SERVANDVS PATER TE 

STAMENT. LEGAVIT VT EX 

REDITV EIVS SYMMAE IN 

PERPETVVM VIRI ET IMPV. 

BERES  VIRIVSQVE- SEXSVS 

GRATIS LAVENTVR 
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‘Je l'ay expliquée dans ma Rela- 
tion, & jene veux pas faire des re- 
petitions inutiles.Voyez à lapag.71.- 
du Tom.i. Monfieur le Comte Va- 
lerio Zani m'avoit indiqué une in- 
fcription fur une colonne qui eft. 
dans un autre Palais que je ne repete 
pas icy,parce qu'elle eft dans Gruter 
à la page ccrxxxr. ro. Elle eft de 
l'Empereur Magnentius. Tl faut feu- 
lement remarquer qu'il n’y eft pas 
appellé Ziberator vrbis c. orbus Ko- 
mani,mais fimplement orbis Romani, 
comme M. le Comte m'avoit averti 
d'y prendre garde. 

A VENISE, 

Dans la Cour de la maifon d'Erizzo, à 
la pifcina di S. Moyfe, pag.75. 

Tom. I. 

11) a icy la figure d'un. Chien affis fur 
fon derriere. 

EIHE KYON ΤΙΝΟΣ ANAPOE 

EPEXTOZ XHMA ΦΥΛΑΣΣΕΙ͂Σ 

TOT KTNOZ AAAA ΤΙΣ HN 

- 
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ΟΥ̓͂ΤΟΣ ANHP O KTON 

ΔΙΟΓΕΝΗΣ TENOS ΕἸΠῈ 3I 

ΝΌΠΕΥΣ ΟΣ ΠΙΘΟΝ QIKEI 

ΚΑΙ MAAA ΝΥ͂Ν ΔῈ OANON 

ΑΣΤΕΡΑΣ OIKON EXEI 

En voicy le fenus. 

Dis-moy Chien, de qui gardes-tu 
icy la ftatu& avec tant defoin? Le 
Chien répond. Du Chien. Mais qui 
étoit cét homme-là , ὃ chien. 1 re- 
pond. C'éroit Diogene. Apprens- 
moy de grace de quel pays il étoit ? 
Κορ. Il étoit de Sinope , & c'eft le 
méme qui habitoit autrefois dans un 
tonneau , & qui a maintenant les 
Aftres pour domicile. | 
On trouve cette epigramme dans 

l'Anthologie Greque , quia été en 
parie recueillie des tombeaux , ὅς: 
& des bafes de ftatus , qui fe trou- 
voient dans la Grece , dont celle-cy 
en étoit une femblable: car ce π᾿ εἰ 

pas feulement dans ces derniers fie- 
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cles, qu'il y a eu des curieux d'In- 
fcriptions.]'en copiay dans la Biblio- 
theque de Medicis à Florence une 
quinzaine , que quelque Grec avoit 
ramaflées dans la Grece , il y a qua-: 
tre ou cinq cent ans, Elles d dans 
un manufcrit en velin,où il y a quel- 
ues autres traitez Grecs joints en- 

Érable. Mais pour remonter plus 
haut , Suidas parle d'un certain Phi- 
locorus Athenien , qui avoit écrit 
quantité de livres,& entr'autres plu- 
fieurs chofes qui concernoient les 
Atheniens, & qui avoit auffi fait un 
recueil des Infcriptions qui fe trou- 
voient de fon temps dans l'Attique. 
Quelle perte peur les Antiquaires, 
que ce livre ait été envelopé dans le 
malheur de plufieurs autres livres 
qui nefont point venus jufqu'à nous? 
Athenée fait mention d'un Polemon 
qui vivoit du tems de Prolomée Epi- 
phanes, & qui fut furnommé gxaoxé- 
74;,parce qu'il avoit pris beaucoup: 
de peine à copier les infcriptions des 
ftataés & des colonnes fepulcrales; 
fur lefquelles éroient gravées des 
Epitaphes ; comme dans celles que 
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nous donnerons dans la lifte des peu- 
ples d'Attique : & entr'autres livres 
qu'il avoit compofé il y en avoit un 
qui étoic intitulé, des Infcriprions qui 
fé trouvent dans chaque Ville. Nn au- 

tre des chofes dediées aux Dieux 
dans l'Acropolis ou Citadelle d'A- 
thenes, qu'il avoit auffi decrite dans 
un livre exprés. Le Commentateur 
d'Apollonius zz Argonautas, 1.5. cite 
les livres des infcriptions de Thebes 
d'un certain Ariftodemus. Il y avoit 
auffi un illu&re Grec appellé Neo- 
prolemus Parianus , qui avoit autre- 
fois compolé un recueil d'Inícri- 
prions, & particulierement de celles 

qui fe trouvoient fur les tombeaux: 
& l'on peut aifement juger par la le- 
&ure de plufieurs anciens Autheurs, 
comme Sophocles, Herodotc,Denys 
d'Halicarnaffe, Æfchines, & Demo- 
fthene , qu'ils ne negligeoient pas 
une occupation fi utile à l’hiftoire. 
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Là même, 

Se lit fur un marbre cette Epigramme 
fur le Poete Anacreon. 

OAZAI TON ANAPIANTA 

ΤΟΥ͂ΤΟΝ €) XENE 

ZIIOTAAIE ΚΑῚ AET  EIIAN 

EIE OIKON EAOHZ 

ANAKPEONTOX EIKON EI 
AON EN TEQ 

TON IIPOZOEITI IIEPIZZON 

QAOTOIQN 

IIPOZOEIZ AEXQTI ΤΟΙΣ 

NEOIZ AAETO 

EPEIS ATPEKEOZ OAON TON 

ANAPA 

Monfieur le Fevre de Saumur, qui 
a mis au jour Theocrite , où cette 
Epigramme fe trouve , l'explique 
tres-bien de cette maniere : 

Hancce flatuam intuere 0 Hofhes 
Siudiofe C dic vb: domum redieris; 
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Canacréontis imaginem. Apud. Teio; 

Didi ; : 
- Qui vir inter Poëtas primas tenuit, 

Iis autem fi addideris hoc quaque ipfa 
Scilicet puerorum  confuetndinem 

mirifice placuiffe , 
Totum bominem quantus - quantuá 

erat depinxeris.. 

Dans cette méme Cour fe voyent 
quatre autres infcriptions Greques, 
que je rendray un jour publiques , 
avec bon nombre d'autres , s'il plait 
à celuy qui eft le maître de nôtre fan- 
té, & de nôtre vie. 

4 ROVVIGNE, p.80. Tom, 

ATIIA M.F. PVPA 

ARBRE EL 

M. VECILIO MARCELLO 

VIRO 

VECILIAE M.F. PRISCAE 

M. VECILIO M.F. PRAESENTI 
FILIO T. F.I. 
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- M.F. c'eft-à-dire Marci Filio oa 
Filiz: & T. F. I. teftamento fieri iuf- 
fit. Le refte ne font que des noms 
particuliers. 

La méme , 

Chez le fieur Camille Syloefire. CUT iens 
de medailles. 

L. CVRTIVS 

L. L. PRISCVS 

CVRTIA L. L. 

NEVMA 

CYVRTIA 5.1. 
PYRAMIS 

ALBANVS 

L.L. fignifie Luci, Libertas ou ZLi-—— 
berta, & D.L. Caie Liberta, car les 
lettres renverfées EIE quest les 
noms de femmes. 
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A POLA, 

Pag.8o. Tom.I. 

Came mont 

IMP. CESAR L. s 

SEPTIMIO SEVE 

RO PIO FELICI 

INVICTO- AVG. | 
Refpublica 

RESPPOE.D.NM.E. 
Polenfs 
devota nus 
mini majès 
ftatíque 
eiu, 

TL τας-- Ὁ 

(RÀ CR L9 E ER χει («τὸν πος τουτὶ 

gn oS 

C'eft une bafe quarrée d’une fta- 
tué qui avoit été dreffée à l'honneur 
de l'Empereur Lucius Septimius Se- 
vetus, pieux, heureux & invincible, 
par la Republique de Pola devouée 

à fa Divinité & à fa Majcfté. 
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Gruterus a cité cette Infcription, 

auffi bien que la fuivante , mais à 
toutes deux il y manque le commen- 
cement,qui fe trouve dans le manuf- 
crit de M. Valerio Ponte de Zara, & | 
qui eft effectivement effacé fur la 
premiere bafe, 

A POLA, 

Sur une autre bafe de marbre qui fe 
voyoit autrefois prés de la 

precedente. 

EMP. CAESARI L. SEPTIMIO 
SEVERO PIO PERTINACI AVG. 
PONT. MAX. TRIB. POT. VI. 
IMP.XI. COS. II. P.P. M.AVREL. 
MENOPHILVS ORNATVS IV- 
DICIO EIVS EQVO PVBLICO 
SACERDOS TVSCVLANVS 
AEDIL. POLAE CVM MENO 
PHILO PATRE LIB. AVGG.N. 
N. EX PROCVRAT. INDVL 
GENTISSIMO 

L. DUBAI 

C'eft-a-dire. 
À l'honneur de Lucius Septimius 

Tu. m m P 

Mec m Lr 

rid Eje. c. ur ET 
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Severus Pettinax , pieux , Augufte, 
Souverain Pontife , jouiffant de la 
puiffance de Tribun pour la fixiéme 
fois , declaré General d'armée onze 
fois, Conful pour la feconde ἃς Pe- 
re de la patrie , Marc Aurele Meno- 
philus honoré par fentence de l'Em- 
pereur, d'une ftatué à cheval élevée 
en public, Prêtre de Tufculum,Edile 
de Pola avec fon Pere Menophilus 
affranchi de nos Empereurs , & cy- 
devant Procurateur dela Province 
tres-bon & tres-indulgent : le lieu 
de la ftatuc ayant été accordé pat 
un decret des Decurions, 

Proche de lá, on trouvois encore ce 
fragment. 

POLENSES VOTI SVI COM 
POTES 
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-. Dans le Dome de Pola , citée à la 
page 81. Tom. I. 

—— —— — ll — À———MÀÀllÓ 

M.BARBIVS SOTER 

BARBIAE ASCLE 

PIODOR AE 

FILIAE PIENTISSI. 
EE τ 

Marcus Barbius Soter avoit ren- 

fermé dans ce cercueil le corps de fa 

BOR 

UI απ nüÓÀ 

"i 
LAT 

f 

Lh 
| 4 

E 
* h 

I 

chere fille Afclepiodora ; & c'eft là | 
tout ce que l'infcription nous en ap- 

prend. 

INSCRIPTIONS 

De PArc tricmfal de Pola , dont le 
deffein eff ἃ la pag.S3. Tom.l. 

La principale qui eft fur la bafe 
du milieu, qui portoit apparemment 
la fratue de celuy pour qui cét Arc 
avoit été dreffe,eft de cette maniere. 
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PERTE UU UEMEEUM AE molem emet ect LT 

L. SERGIVS ΤῸΝ 

LEEIUNWS AED. 

TR.MIL.LEG.XXIX 

[oos e i e LE 

C'efl - 4- dire : 

Lucius Sergius Lepidus fils de Lu- 
cius , Edile ὃς Colonel de la Legion 
vingt-neuviéme. 

A côté fur une bafe femblable de 
ftatuc eft écrit 

LL oBRGIVS CLE 

AED. II VIR 

Ce Lucius Sergius fils de Caius 
Edile & Duumvir étroit , fi je ne me 
trompe , le Pere du precedent , qui 

étoit fils d'un Lucius Sergius,& fre- 
re de celuy dont le nom paroit à la 
gauche. 
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+ CN: SERGIVS C. F. 
AED. II VIR. QVINQ. 

Ce Cneus Sergius fils de Caius 
Edile & Duumvir pour cinq ans, - 
étoit l'oncle de L.Sergius à qui cét : 
efpece d'Arc de triomfe ou de monu- M 
ment d'honneur étoit dreffé , par les 
foins & aux frais de fa femme nom- 
mée Salvia Pofluma. 

SALVIA POSTVMA SERGI DE 
SVA PECVNIA 

Je l'appelle efpece d'arc de triom- 
fe , parceque fi c'en étoit un verita- 
ble , qui cát été dreffé par ordre du 
Senat,pour un triomfe qu'auroit ob- 
tenu Lucius Sergius , il n'eft pas 

croyable que fa femme qui le voulut 
honorer aprés fa mort de cette mar- 
que de fon fouvenir , eût oublié de 
marquer une particularité fi avanta- 
geufe à la memoire de fon mary. Les 
Ediles au refte étoient ceux qui 
avoient l'intendance fur les Temples 
& edifices publics , & les Duumvirs 
étoient dans les Colonies Romaines, 

deux 
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perfonnes qui avoient foin de rendre 
la juftice , comme on peut voir plus 
au long dans les Autheurs qui ont 
expliqué les Magiftratares Romai- 
nes, 

A ZARA, 

ui s appellet autrefois Iadera , PP 
pag.94. δίς. Tom. I. 

"Dum Jue LL acd 
Q. ASISIENO Q. F. 
TRO. AGRIPPAE 
AED.II VIRO 
PONTIFICI 
EX AERE CONLATO 
DECVRIONES ET PLEPS 

C'étoit l'infcription de quelque 
monument dedié à la memoire de 
Quintus Afifienus Agrippa fils de 
Quintus, de la tribu Tromentine , 

|. Edile, Duumvir & Pontife, de l'ar- 
gent qu'avoient contribué à cét effet 
les Decurions & le peuple. 



Gruter qui l'a citée, y a fait une ! 
erreur à la derniere ligne;ayant écrit M 
DECVRIONIS LEPIEFS qui ne . 

fignifie rien, Il y a*manifeftement M 

PLEPS, & ce mot fe trouve aufli « 
écrit dans des autres infcriptions de M 
cette maniere, au lieu de PLEBS. 

Au méme lien. | 

IM^. CAESAR. DIVI F. AVG. | 
PARENS COLONIAE MVRVM % 
ET TVRRÍS DEDIT | 
TLIVLIVS OPTATVS TVRRES M 
VETVSTATÉ CONSVMPTAS | 
IMPÉNSA SVA RESTITVIT 

Ce n'eft pas une méme pierre que. 
ja precedente, comme Gruter l'aflu- Ὁ 

re ; mais ce font deux pierres bien di- | 
ftinctes quoy qu'elles ayent été pla- 
cécs, peut-être pat hazard, l'une au- 
prés de l’autre. Elle ne fignifie autre 4 
chofe fi cen’eft que Empereur Cé- E 
far Augufte Pere dela Colonie ( de 
Jaáera ) avoit fait faire les murailles 
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& les Tours de la Ville, & qu'un 
certain. Tiberius Iulius Optatus , en 
avoit auffi relevé quelques Tours 
ruinées par leur propre vicilleffe. 

Ceux qui étoient de Tadera font 
nommez dans plufieurs infcriptions 
Iadcflini,& non pas Ladertini conne 
Pline les appelle. 

Deffous cette Infcription il y en a 
une ancienne de deux ou trois 

fiecles. 

Vebe bac prafeilus Sanuta ex prole 
Marinus, 

Me ffruxit tandem Veneto domi- 
nante Senatn. 

C'étoit un Marin Sanuti qui avoit 
rebati la Ville du tems qu'elle appar- 
tenoit déja au Senat de Venife : Le 
Sopracomite de nôtre Galere étoit 
de cette famille, & s'appelloit Bene- 
detto Sanuti : je croy qu'il ne fut pas 
faché que nous luy indicaffions des 
titres de la Nobleffe de fa maifen, 
gravez fur cette pierre, 
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Tout joignant. 

ISIDI SERAPI LIBER. 
LIBERAE VOTO 
SVSCEPTO PRO SALVTE 
SCAPVLAE FILI SVI 
P. QVINCTIVS PARIS 

qj. EU NP MIE ONDES 
Solvit li- co IT Hd 4 6 
Bèns me- À coté de cette bafe font gravez 
rito. "7: & Serapis, & Vautre côté qui eft 

engagé dans la muraille a peut-être 
la reprefentation de Liber & de Li- 
bera , puifque la pierre eft-dediéc à 
ces quatre Divinitez, pour la fané de 
de Scapula fils de’ Publim Quiatlius. 

Paris. "TOTO LES T 
AZARA, 

a la maifon du fleur Ternafoss-. ἢ 

TI. CAESAR. DIVI AVG..F.. 
AVGVSTVS IWP.PONTIF.MAX. 
TRIB. POTEST. XX COS.IH. 
DESIG. HII LEG.XI 
P. CORNEL. DOLABELLA 

LEG. PR. PR. 
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Celle-cy eft à l'honneur de Tibere, 

ἃς mile par la Legion XI. & par les 
foins de Publius Cornelius Dolabel- 
la, Lieutenant du Preteur ou Gou- 

verneur de la Province. 

a ZAR A. 

IVNONI AVGVSTAE 

APPVLEIA M.F. QVINTA 

SVO ET L. TVRPILII BROCCHI 

LICINIANI FILH NOMINE 

Cette pierre étoit écrite des deux 
cotez , car on lit en un endroit les 
trois premieres lignes , & en un au- 
tre la 5, & la 4. ligne , ce qui fait le 
fens complet. Elle étoit dedice 4 74- 
non, furnommée Awsufle , par Appu- 
leia Quinta , fille de Marcus , en fon 
nom Cy enceluy de Lucius Turpilins 
Brocchus Licinianus fon fils. 

a TRAOP. 

ANTONIO VIBIANO 

ANN.XXX ANTONIA 
d 
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VALERIA SOROR 

PIENTISSIMO POSVIT 

Valeria [œur d' Antonius Vibianus 
avoit dreffó le monumens de ce cher 
fiere» mort à l'âge de 30.ans. 

ATRAOF, 
Che le Doëleur Ὀγαραίζο. 

D. M. 
POMPEIAE 
PHYFBAE. 
LEPIDIVS 
VALES POSVIT SIBI 
ET VXORI BENE ' 
MERENTI LIBER. 
LIBERTABVSQ. SVIS : |: 

LIN F. P. VII IN AG. P. VIII. 

C'eft un monument qu'un mari 
avoit fait pour fa femme, & pour fes 
affranchis & affranchies. La dernie- 
re ligne fignifie que ce monument 
avoit 77 fronte pedes viy in agro pedes 
1j, c'eft-à-dire huit pieds de large, 
& huit pieds de long. | 
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A SPALATRO, 
Dans:les marbres du Clocher. 

pag.102. Tom. I, 

TI. CAESAR DIVI AVGVSTI F. 

AVGVSTVS IMP.PONTIF.MAX. 

TRIB. POTEST. XXI. COS. 11: 

VIAM A SALONIS AD CASTEL. 

DAESITIATIVM PER MILLIA 

PASSVVM CEVI myvnir ET 

IDEM VIAM AD IA... QVOD 
VS : A SALONIS 

MVNlr PER MILLIA PASSVVM 
CLVIII 

* CMINS:NIAE MILLIA 

PASSVVM SVNT.CLXVII uv 
xlr PER VEXILLARIOS LEG. 

VII ET ΧΙ, ITEM VIAM. GABI 

NIANAM AB SALONIS ANDE 

TRIVM APERVIT ET MvxIT 
PER LEG. VII. 

Là même. 

TI.CAESAR DIVI AVGVSTI F, 

- AVGVSTVS IMP.PONT. MAX. 

TRIB. POTEST. Xj; X COS. II. 

A COLONIA SALONEN.PER 

MILLIA PASSVVM CLXXVII 

ALES ΒΝ ὑνο: 

T 

* Cb Ma 
fuit eit ἐᾷς 
un írag- 
ment fepa- 

ré : mais 
on voit 
bien que 
Ceft une 

faite de 
P;nfcriptió 

piecedete, 
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Ces deux infcriptions font de 
l'Empereur Tibere , qui avoit eu le 
foin de faire mettre en état les grans 
chemins autour de Salone , qui al- 
loient en differens endroits.Strabon, 
au vir.livre de fa Geographie , met 
les Dafttiates dans la Pannonie , qui 
comprenoit la Hongrie d'aprefent & 
quelques pays voifins. La premiere 
inícription en marque la diftance de 
Salona,qui étoit de 156.milles. Pour 
Andetrinm , nous avons déja remar- 
qué,que c'étoit la Fortereffe de Clif- 

|. fa: àla pag.108. du Tome I. 

A;:8P ALATRO, 

Proche ds Dome : citée a la page 103. 
dod CHE. fera prn 

| AVR.GLYCON ET VALENTIA 
VIRGINI VIVI SIBI POSVE 

RVNT | 
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A SPALATRO; 

loionant l'Eglife de S.François , 
pag.104. Tom. 1. 

AVR. QVINTIANVS, DEC. 
COLL. FAB, ET CENT. QVI 
VIXIT ANN. P, M. LI. MENS. 
V.D... VIVVS SIBI POSVIT 
ET AVR, IAENVARIAE CON- 
IVGI SVAE COT. 51 QVIS 
ÁEAM ARCAM POST MOR 
TEM EORVM . APERIRE, VO 
LVERIT INFE R. DECVRIAE 
MEAE ΤΣ, αν ot 

Les deux. ou trois pfetniefes let- 
tres de chaque ligne manquent à La 
pierre mais il ne m'a. pas été diffici- 
le deles remplir. Voicy comment il 
la fair liré fas abbreviarod P. À 

Aurelius Quintianus Decuyjo Colle. 

gà Fabrum (ou Fabrorum) c Cento- 
nariorum qui vixit annis. plus 1ninus. 
cgaemenfes s.dies,... viuus fibi pofuit € 
"Aurelia lanuaris coniugi fua. Quod fs 
quis eam. arcam pofl mortem. aperire 

οἰ qoluerit inferet Decuria mea Seffertia 
qugmti quinque. d 

a 
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4 COVRZOLA, 

| A la Madona del Seoglierto. 

Boos NL. 1 2x 
VRSINVS ET EVIYCIA PA 
RENTES INFELICES VRSINO 
FILIO PAPERS POS. 
AN. XXV 

_D.M.S. fignifie Dis Manibus Sa= À 

erum. Le CEE eft aifc. 

A C ORFOV , 

Sur le portail de l'Eglife de Palaopoli. 
pag.128. Tom.I. 

IHCTIN EXQN BACIAIAN « 
EMQN MENEQN CTNEPIOGON 

COI MAKAP TYIMEAON TON ^. 
A IEPON EKTICA NHON 

ἙΛΛΉΝΩΝ TEMENH ΚΑῚ ΒΩ 
MOTC EFAAANAEAC 

XEIPOC AHOTIIAANHC IO ! 
BIANOC EANON ANAKII 
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Il eft evident par cette infcriptio 

que c'eft l'Empereur Iovianus qui a 
fait bâtir cette Eglile à l'honneur da 
Dieu Tout-puiffant , aprés avoir dé- 
truit les Temples & les autels des 
Payensdela Grece. Son nom écrit 
de cette maniere /chianos , montre 
que la prononciation du b Grec, 
étoit des lors femblable à celle de 
l'v confonante des Latins, puifque 
ceux-cy diloient lovianus, 

A CORFOV, 

Bafe de f'atue de Germanicus, au fauxa 
bourg de Caftrati. p.129. Tom.1. 

IIOAIC FEPMANIKON KAICAPA 

ΤΙΒΕΡΙΟΥ͂ KAICAPOC TION 

CEBACIOT KAICAPOC ὙἹΩ 

NON TIATETONTA OEOIC 

C’efl-a-dire : t / 

La Ville de Corfou recommande 
aux Dieux, Germanicus Céfur , fils de 

Tibere Cefur > petit fils de Cefar Au- 
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gufle ; exerçant la charge de Con- 
Jat. 

Germanicus fils adoptif de Tibere 
fut Conful l'an 12. de N. S. ou 765. 
de la fondation de Rome , enfuite | 
de quey;il fit un voyage dans le Le- : 
vant , & c'eft fans doute dans ce - 
tems-làque ceux de Corfouluy dref- 
ferent cette ftatué : car il n'en revint 
pas; étant mort à Antioche;oü il fut 
empoifonné par les envieux de fa WM 
fortune. 

Au même Fauxbourg. 

A HOAIC MAPKON KAAH.. 5 

TAIOT TION BTBAON TON 

IIATPONA ΚΑΙ ETEPIETA 

EPMAI HPAKAHI 

€ 'eft-a- dire, 

La Ville de Corfou confacre à Mer- 
cure & à Hercule,Marcus Cali....., 
Byblus fils de Caius , fon patron ὃς 
fon bien.faiteur. | 

. Ce qu'il y a de confiderable dans 
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cette infcription,c’eft l’expreffion du 
diale&e Dorique , que la Ville de 
Corfou tenoit, puis qu'il y a en trois 
endroits l'A pour l'H. A rIoA1C, 
pour H (OAIC. EYEP FETA pour 

EYEPITETHN,& EPMAI pour 

EPMHI. 

Proche de l4, dans un Iardin, 

IOTAIAN OEO 

AQPAN APEIHZ 

ENEKEN OEOIX 

C'eft une infcription qui recom- 
mande aux Dieux lulia Theodora , 
en confideration de fa vertu, 

A: DINE à 

ἃ la pag.168. cc. Tom. I, 

MNHMH 

TITA óAATIO ETEANCTO 

ΚΑΤΕΣΚΕΎΑΣΕΝ H ITNH 

ATTOT 
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C'eft un monument fait à la me-. | 

moire d'un certain Titus Flavius - 
Evelpiftus,par les foins de fa femme, 

Æ'IDELOS", 

4 la pas 178. Tom. I. 

ΒΑΣΙΛΈΩΣ MIOPAAATOT 

ETEPTEIOT | ZEAETKOZ 

MAPAOQNIOZ ITMNA 

ZIAPXQN 

C’étoit la bafe d'une ftatué erigée 
au Roy Mithradate Evergetes, par Se- 
deucus de Marathon , Reileur des 
Æcholes. yr 

BASE RONDE, 

En un autre endroit de l'Ifle, pag.178. 
Tom. I. 

BAXIAEQZ MIOPAAATOT ET ^. 

 FNIATOPOZ ETITX...... TOT 

MIOPAAATOTY ETEPIETOT 
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ΔΙΟΝΥΣΙΟΣ NEZ... NOZ it 

᾿ΑΘΗΝΑΙ͂ΟΣ  ITMNAZXIAPXH 

ΣΑΣ ANEOHXEN 

Le Roy Mithradate ou Mithridate 
dont il eft icy parlé, eft ce celebre 
Roy de Pont qui fit fi long-tems la 
guerre aux Romains, & qui fut enfin 
defait par Pompée. 1l étoit fils de 
Mithridate Euergetes , qui avoit été 
amy & allié des Romains, & cette 
ftatué luy avoit été dediée par un 
certain Dionyfius Athenien. Gym- 
nafiarque de Delos. 

Parmi les ruines du Portique de Delos. 
pag.194. Tom.l. 

BAZIAEQZ GIAIIHTIOYT MAKEA. 

Elle eft du Roy Philippe de Ma- 
cedoine,qui avoit apparemment con- 

tribué aux frais de quelque edifice 
de Delos. 

La meme. 

AIONTZIOT ETITXOY 
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- Celle-cy eft peut-être du Roy de ! 
Sicile Dionyfius , qui fut depoffedé Ml 
de fa Couronne , & qui fut enfuite 
obligé de gaigner fa vie à faire l'ofi- M, 
ce de Maitre d'echole à Corinthe. 1 

Au pied du mont Ce pas Ses : 
Tom... t oc SU 

ΠΟΠΛΙΟΣ. μι: Ὁ} 

ΤΟΥΤΩ Less... 

ὙΠῈΡ EATTON. | 

TON IAION ZAPAHJAL 10 
:ISIAI ANOTBIAI APNO ὦ 2 
|. XPATÉE AIOXKOTPOIZ - ἡ 

D EE PROS ss Lois 

ΟΣΤΆΣΕΟΥ TOT SUO 00d 
KAEOTZ KOAQNHOGEN' ̂ | 

a: 

C'eft l'execution. d’un vœu qui | 
avoit été fait à Serapis, Iis, Anubis, « 

Harpocrates, Caftor & Pollux ; foys 
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Ja'Prétrife de Stafeus fils de Philo- 
cles,qui étoit natif du peuple d’Atti- 
que appelle Colonos: car la plüpart 
des charges de Delos étoient renuës 
par des Atheniens. 

“77: prés de la,fr un marbre quarré, 
en petites lettres. 

HPAIZIION MYPONOXZ AOHNAIOZ 

ἘΠΟΊΕΙ 

C'eft-à-dire. 
Hcphafhion fils de Myron 4 fait cecy. 
Myron étoit un celebre ftatuaire dót 

Pline fait mention , qui vivoit dans 
le méme tems que Phidias , environ 
la 83. & 84. Olympiade , 300. ans 
aprés la fondation de Rome. Il avoit 
fait quantité de beaux ouvrages que 
Pauíanias nousrapporte. Ainfiily 
a apparence que fon fils Hephæftion 
étant heritier de fa Science, avoit 
fait quelquebelle ftatuc à Delos dont 
ce marbre étoit le pied d’eftail. 
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À TROTE, pag199, Tom. 

DIVI IVLI FLAMINI C. ANTO |] 
NIO M.F. VOLT. RVFO FLA 
MIN. DIVI AVG. COL. CL. 
APRENS. ET COL. IVL. PHI-! 
LIPPENSIS EORVNDEM ET 

RIANAE TRIB. MILIT. COH.] 
XXXII. VOLVNTARIOR. TRIB:| 
MIL. LEG. XIII. GEM. PRAEF.] 
EQVIT.ALAE 1 SCVEVLORVM] 

VIC. VII. | 
C'eft une bafe de ftatuz kan M 

l'honneur de Caiás Antonius Rfas] 
fils de Marcus de la Tribu Voltinie,# 
Prêtre de lule & dv Augufte Cefar, | 
dans la Colonie Claudienne d'Apri | 
& de Philippi Villes de Thrace &M 
Prince de ces deux Villes. Item dans | 
la Colonie Iulienne de Parium fur la“ 
Propontide , Meftre de camp de la | 
Cohorte XXXII des Volontaires & | 
de la Legion XIII furnommée Ge- | 
mina, & Commandant de la premie- 
re aile de Cavalerie des Scubuli, gu; 
font des peuples ou des fortes de milice | 
que je ne connois point. 
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| La derniere ligne n'cft pas moins 
nalaiféeà expliquer, & il y avoit là 
rois autres Infcriptions qui ne diffe- 
oienv que par ces characteres VIC, 

VII. ou VIC. VIII. ou VIC.IX. qui 
ourroient fienifier Vicus Septimus, 
Délavns, &c. qui étoient des rués & 
quartiers de Rome ou de Troye, qui 
en qualité de Colonie des Romains 
avoit fes divifions de quartiers & de 
iribus comme Rome méme. 

A GALLIPOLI, pag.111. Tom, 

- HANTA @EOANTOT 
THN OTTATEPA 

ΟἼΒΙΤΑΝ ANTIKAEOTE: 

pusou' F4 MPSACO, 
dd f42.313. Tom... 

Chez Achmet Aga T cbelebi. 

H IEPOTZIA 

KTPON. AIIOAAQNIOT. AP 

XIAIPON. APIZION. IIOAEI 
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ΤΗΝ. EHIZHMON. ΠΡΟΣ. ΠΟΛῚ 

AOI ΕΥ̓ΕΡΓΕΤΗΜΑΣΙΝ. ΕἸΣΙ 

ATIHN. AAEIYANTA. A À MB 

HPO. ΚΑΙ. IIOATAATIANQZ AI 
ΚΑΙ. AXTNKPITOZ. ΚΑΙ. AIIOË 

XAPISAMENON. ΧΕΙΛΙΑΣ. AT] 
TIKHS. TH. TEPOTZIA 

C'eft-a-dire , 

Le Senat a honoré Cyrus fils d'A- 2 
pollonius Medecin tres-habile , & 
Bourgeois tres illuftre, à caufe de 
plufteurs bienfaits qu'il en a receus, M 
s'en étant acquitté avec éclat & 
beaucoup de dépenfes , & fans au- 
cun reproche, &c. J'ay trouvé à 2 
Florenee dans la Villa Strozzi une 
petite Infcription d'un Cyrus Mede- 
cin de Livia femme de Drufus. | 

CYRVS 
LIVIAE DRVSI CA E 

| MEDIC. | 
Il peut être que ce foit ce méme | 
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yrus Medecin de Lampfaque : car 

es Grecs étoient les plus cftimez 
ans Rome , & d'ordinaire les Em- 
»ereurs & les plus g orands S cigneurs 
é Rome ne s’en "fetyoient point 

"autres, 

An meme lien. 

OTAIAN SEBASTHN EZTIAN 

EAN AHMHIPA H TEPOTZIA 

O AE ΕΙΣ TO ATAAMA ΚΑΙ 

THN BAZIN ΚΑΙ ΤΗΝ ANAS 

ASIN AYTOT AAIJANHMA 

1OIHZAMENOT EK TON 

ΔΙΩΝ ὙΠῈΡ ΤΗ͂Σ ΕΙΣ ΤΟΥΣ 

ΣΤΕΦΑΝΟΥ͂Σ ΕΥ̓ΣΕΒΕΙΑΣ TOT 
EPEQZ TON SEBASTON ΚΑΙ 

ἘΤΕΦΑΝΗΦΟΡΟΥ TOT STM 

IANTOZ ATTON OIKOY ΚΑΙ 

-AMIOT TOT AHMOT TO 
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AETTEPON AIONTZIOY TO 

ATOAAQNOTEIMOT 

Il feroit difficile de la mettre er 
François. Voicy comment je la tre 
duis en Latin. 

Iuliam Auouflam Veflam novam Ce 
reri confecrat Senatus , ampen[as verag 
ad flatuam. οὐ befim , eisque evetlio 
nen faciente ex fua pecunia propres 
pietatem in coronas Sacerdote Auguflo 
rin ac Stephanephoro totius eorum de: 
mus ej Queffore populi [ecundum, Dioë 
nyfro Apollonotimi filio. | 

C'étoit la bafe d'une ftatue elevcen 
à lhonneur de Iulia Augufta , ouh 
Domna femme de l'Empereur , à quid 

le titre eft icy donné de Vefta nova το 
parceque de méme que cette Deeffe 
& fes Prétreffes appellées Veftalesh 
etoient les depofitaires du feu facré, 
dont la perte ou la diminution au<# 
roit prefagé celle de la Republique 
Romaine ; aufli vouloient-ils direg 
que Iulia étoit la gardienne & la pro-# 
te&rice de l'Empire. C'eft par cette 
méme raifon qu'on trouve des me-ll 



ailles de cette Imperatrice avec le 
evers VESTAE SANCTAE , & 
"autres avec un facrifice de V eftales 
vec cette infcription VESTA fim- 
lement ou VESTA MATER 

A HERACLEA, 

Appellée auffi autrefois Perinthus. À 
l'Eglife Cathedrale, p 318. Tom.l. 

ATAOHI TTXHI ATIOKPATO 

A KAIEAPA TPAIANOY ΠΑΡ 

IKOY TION OEOT NEPOTA 

MIONON TPAIANON AAPIA 

NON ZEBAXION AHMAPXIKHZ- 

EZOTZIAETOITIIATON IOT 

C’eft-à-dire, 

A la bonne fortune c à l'honneur de 
PEmpereur Hadrian fils de Trajan c 
petit fils de N'erva, poffedant la char- 
ge de T ribun du peuple pour la dixié- 
me fois, ci Conful pour la troifiéme. 

Cetie Infcription eft citée par Sel- 
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denus dans fes Marmora Arundelliaa 
na,& aprés luy dans la nouvelle edi 
tion qu'on en a fait fous le titre d 
Marmora Oxonienfi a : mais il n'y eft 
point marqué en quel lieu elle fe 
trouve. Seldenus a crû qu'il y faloit# 
lre AHMAPXIKHS ἘΞΟΥΣΙΑ͂Σ 
TO l:aulieu de TO I,parce,dit il 
que dans le troifiéme Confulat d'Ha-# 
drian, il avoit auffi pour la troifiéme 
fois le Tribanat , & non pas pour la 
diziéme, Mais l'infcription porte fans 
difhculté TO I, & il n'y a aucune 
contradiction à cela , car Hadrian 
n'ayant été Conful que trois fois, on! 
ne laiffe pas de faire mentien de ce 
Confulat, toutes les années qui l'ont 
fuivi. Ainf à la dixiéme année de 
fon regne & de fa charge de Tribun 
on difoit toûjours Conful IL. quoy 
qu'il "εὖτ été fept ans auparavant, 
comme il feroit aifé à le prouver par 
des medailles & par d’autres Infcri- 
prions. 
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La meme , 

Dans le mur au dehors de lEghfe, 
pag.218. Tom. I. 

ATAOHI TTXHI 
ATIOKPATOPA KAIZAPA 
A. SEPTIMION XEOTHPON 
ETXEBHN IIEPTINAKA 
SEBASTON APABIKON 
AAIABHNIKON IIAPOIKON 
METISTON H BOTAH 
ΚΑΙ Ο ΔΗ͂ΜΟΣ TON 
©. ΝΕΩΚΟΡΩΝ 

ΠΕΡΙΝΘΙΩΝ 

C’eft-à-dire, 

| A la bonne fortune cy à l'honneur de 
l'Empereur Cefar Lucius. Septimus 
Severus Pius Pertinax Augufle , Ara- 

| bigue, Adiabenique & Parthique, par 
e 



le Senat. c le peuple des Perinbiens | 
Neocores. — | D 

A TC HOVRLYspag.219.Tom.J. | 

ATTOKPATOPA ΚΑῚ 

SAPA TAION 'MEXION 

KYINTON AEKION 

TPAIANON ETYZEBH 

EYITYXH ZXZEBAXION 

H :'AAMIIPOTATH AIE 

NEOKOPOZ IIEPINOION 

IIO AIX 

C'cft une Infcriptien faite par les 
Perinthiens à l'honneur de Caius 
Meffius Quintus Trajanus Decius 2 
Empereur Romain, comme la prece- 
dente à celuy de Severe. Mais c'eft 
“me grande queftion de fçavoir ce! 
"que c'étoit proprement que ces Meo- 
“coriscomme on les nommoit en Grec, 

Ke£dimi en Latin, Quelques uns. 
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| veulent que l'on appelloit ainfi. les 
| Villes qui avoient des Temples cele- 
| bres & qu'on difoit bs ou zer. Neo- 

corns , quand. ily en avoit deux ou 
trois. D'autres croyent que cela ve- 
noit du nombre de folemnitez & fé- 
tes publiques qui s’y celebroient. 
Albertus Rubenius fils du grand 
Peintre Rubens,en a fait une differ- 
tation Latine imprimée avec quel- 
ques autres ouvrages ; & un de mes 
amis de Venife , nommé le Docteur . 
Nicolas Bon Candiote,nous en pro- 
met un Livre entier qu'il. enrichira 
ἃς éclaircira avec des medailles & 

| des infcriptions antiques,& qui nous 
| en donnera plus de lumieres que 
nous n'en avons pas encore eucs. 

A CONSTANTINOPLE, 
pag.211. Tom. ], | 

Sur les murailles qui regardent 
la mer. 

1 

HTPLITOC OEFOOIAOY EN 

XPICTw AYIOKPATOPOC. 

€ 2 
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T ouv de Theophile m en Ap | 

Chrift. | 

HYPIOC ἀμ A KAI MI 

XAHA HICToN EN Xo 
ATTOKPATOPON | 

Tour de T ὙΜΉΝ οὐ Michel Em- | 
peveurs fideles en Li -Chrifl. 

. "a 

HTPIOC BACIAEIOT ΚΑΙ 

KoNCTANTINOT ΠΙΌΤΩΝ EN 

χω ATIOKPATOPaN | 

Tonr de Bafile e Conflantin fille 1 
ÆEmpereurs en Iefus-Chrifl. 

Sur un Portail. | 

ANEKAINICOE EIII BACIAEIOT | 

ΚΑΙ KaNCTANTINOT ΤΩΝ 

ΠΟΡΦΥΡΟΓΕΝΝΗΤΩΝ ΦΙΛΟ. 
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ὙΡΙΟΊΩΝ CEBACIaN AECIIÓ 

TaN EN ETE K®KA 

Renouvellé fous Bafile οὐ Conftantini 
Porphyrogenetes fevoiteurs de lefus- 
Chrifl e& Fmpereuvc. en Pannée ....., 

nice ἘΠῚ ΜΑΝΟΥΗΛ 

TOT ΦΙΛΟΧΥ BACIAEI P#ME 
| JOT TI» EN NHC... ΚΑΙ AT 
|. TOKPATOPOC PaMAIAN Ts 

KOMNHNOT EN ETEI ®XO 

| BMB : 

Renonvellé [ous Manuel Empereur 
Romain ferviteur de Iefus-Chrifh , fils 
ons @ de l'Empereur Romain Com- 
nene. ... 

6 

ON THZ OAAACCHC 

| OPATCMOC MAKP» 

XPONw KATAONI ΠΟΛ 

E 



AG ΚΑῚ Mei PEPNYMENE 

ENECEIN KATENATKACE ΠΥΡῚ 
TON EK BAOPaN BACIAEIOC |. 

ἮΓΕΙ͂ΡΕ ETCEBHC ANAZ 

Cete Tour que les fécouffes de la mer. m 
€ les frequens c violens orages avoient 
fait tomber , a été relevée depuis les 
fondemens par le bon Roy Bafilius. 

T 107 EN Xe 
ATTOKPATOPOZ 

TAAAIOAOTOT 

Célle-cy eft de l'Empereur Lean! 
Palzologue , fous lequel Conftanti- 
nople fut prife par les Turcs. 

Au deffus de la colonne de Porphyre, à. — 
Conflantinople, pag.119.Tom. I. — — 

TO OEION EPTON ENOAAE 

&OAPEN XPON& KAINC MA 



1923 
ΝΞΗΛ EYCEBHE ATTÓKPATa? 

Cét ouvrage admirable ruiné par le 
zems A été renouvellé par Jhanuel Em- 
pereur dtbonnaire. 

Jene mets pas icy une vintaine de 
belles Infcriptions que j'ay copiées 
chez Monfieur le Marquis de Noin- 
tel Ambaffadeur de France à la Porte, 
parce qu'elles ont. été apportées de 
differens endroits de la Grece, & 
qu'elles ne fervent de rien à la de- 

| fcription de Conftantinople : outre 
que le volume s'en trouveroit aug- 
menté plus que je n'ay deífein de le 
faire, ! 

EPITAPHE DE PAN AGIOTI 
Drogneman du G. S. au Convent de 
l'Ifle de Chalcis proche de Conflanti- 
nople, citée ἃ la pag.275. Tom.I. 

T3 Set Θιώ. 

IIaya 07s 

"'"Ey)adY χεῖται ἸΠαναμώτε δέμας 

"E qaia. A yawroe οἱρίςξε λίαν 

Méga διαυρέψαντος ἐν συφῶν Aôpis 
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Kai βασιλείας Cae εἰληφότος : 

Λελοιπότο; φως ωρὶν τὸ γέρας τριφϑάγῃ 
Ὑυχὴ anim χῶρον ἐς μακάριον 

A%xy σειηεβρίῳ x β 

C'efi-4-dire , | 
Cy git le corps de Panagioti In- 

terprete. d'un. Empereur tres-puif- 
fant, lequel a été en grande confide- 
ration parmi les NE dur de meri- 
te, & qui a tenu fa dignité de l'Em- 
pire. Il eft mort avant qu'avoir at- 

teint la vieilleffe, & fon ame s'en eft 
envolée dans le fejour des bien-heu- 
reux, le 21. Septemb.1675. 
Quoyque ce ne foit pas la coûtume 

des Grecs d'avoir des armoiries , on. 
en a ajoûte à cette Epitaphe,qui con 
viennent à fa profeffion.L'Ecu eft de 
quel metal ou couleur il vous plaira, 
au caducée de Mercure pofé en pal, 
furmonté d'une tête de Leopard en 2 
chef. Ce Panagioti a été en grande 
eftime dans la Cour du Gr.Seigneur, 
bien qu'il fut Grec de naiffance & de: 
religion, jufques-là qu'il fut envoyé 
en Ambaffade au grand Czar de 
Mofícovie. Il étoit natif de Chio 

dont 
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dont les Grecs ont un Proverbe en- 
| w'eux,qui dit quelorfqu'on verra un 
homme fage de Chio, on pourra di- 
re d'avoir và un cheval verd. De 
forte qu'ayant acquis l'eftime d’être 
tel , on le nommoit en craillant le 
cheval verd, 

A MONTAGNIA, 

Sur une colonne, p.276. ΤῊ»... - 

TOUR 
D URC V. Cus 

P. LOLLI M, F. SECVNDI . 
PATRIS 

Dans la méme Ville. 

K. B. 

ATP. PAABONHN 

POTGOEINON 

EKATONTAPXON 
AESTIOTATON 

Res 
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XEIAIAPXON 

OTPBANIKIANON 

ΠΛΙΔΙΑ KOPNIAIA 
NEIKAPETH 

TON  ANAPA 

Il y a à plufieurs mots Latins ha 
billez à la Greque. Awrelinm Fla- 
vonem,Centum militum 'T ribunum po 
tentiffimum, Primipilarin Chiliarchumiss 
V rbanum ou Vrbanicianum ,  Publilian 
Cornelia Nicarete vivum fuum vence 
ratur. | 

Cette Infcription eft confiderable 
πῃ ce qu'elle autorife la: prononciaæ# 
tion de l'OI & de 'E1 comme un M 
fimple , puis qu’en traduifant des 
mots Latins , elle les écrit de cette 
maniere Rufinum POY&EINON. Pris 
mipilarium PEIMOINTE IA À: 
PION * & je l’ay trouvé de mém 
dans plofieurs autres infcriptions.. | 



ΤῊΝ 

A PROVSA;276.&c. Tom.I. 

' ATPHAIX EAIII | 

ΔΗΦΟΡΟΣ ATPH 

AIA XPYSOIONH OT 

TATPI MNHMHE XAPIN: 

YAI ATPHAIA. ATH 

XPTZOIONH OTYTATPL 

MNHMHE XAPIN. 

C'efi-à- dire : 

Aurelis Elpidiphoros en memoire: 
de fa fille Aurelia Chryfogone,& de 
fon autre fille Aurelia Afi Chryfo- 
gone. 
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"4 THTATIRE, 

Maintenant Hak-kifar : citée à 1 

_ pag.29$5. Tom.l. 

Ἢ BOTAH ΚΑῚ O ΔΗΜΟΣ |. 
.EIEIMHZAN  OTAHIAN |! 
MAPKEAAAN ΤῊΝ IEPE[: 
IAN. ΤῊΣ APTEMIAOZ |. 
ΜΑΚΡΟΥ͂ OTAHIOT AA | 
: MAIIAAPAAOZOT ΚΑΙ KA |"! 
 NIAIAS ΒΑΣΣῊΣ OTTA[. 
| TEPA EIIITEAEXAZAN TA |. 
THX ΘΕΟΥ MYSTHPIA , 
ΚΑΙ TAX ΘΥΣΙΑΣ AAM 
'POZ ΚΑΙ IIOATAAIIA| 
NOE ANASTHSANTON | S 
THN TEIMHN ANAPONEI| -— 
ΚΟΥ TOT ANAPONEIKOT [ | 
ΚΑῚ XIPATONEIKHZ THE | 
MHNOTENOTZ TON @PE | 
VANTONEK TON IAION |" 

Ct 

= 
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C'efi- i-dire , 

Le Senat & le peuple de Thyatire 
nt honoré Vlpia Marcella Prétreffe 

de Diane, fille de Marcus Vlpius Da- 
ma-Paradoxus & de Canidia Bafla, 
s'étant aquittée des myfteres & cere= 
monies de la Deeffc & des facrifices 
avec beaucoup d'éclat & de depen- 
fes. Cette ffatne luy ayant été eri- 
gée par les foins & aux depens d'An- 
dronicus fils d'Andronicus & de 
Stratonice fille de Menogenes , qui 
l'ont élevée & nourrie. 

Diane que les Grecs appelloient 
Artemis , étoit en grande veneration 
par toute l’Afie mineure , à caufe de 
{on celebre Temple qu'elle avoit à 
Ephefe ; & cette Infcription nous 
fait connoitre qu'elle en avoit auffi 
un à Thyatire dont Vlpia Marcella 
étoit Prétreffe, On a trouvé auffi ce 
fragment dans la méme Ville 

ἈΡΤΈΜΙΔΙ OPEIT... 

C'eft-à-dire , 2 Diane habitante des 
montagnes: de méme qu'en d'autres 

g 
o 
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rencontres ils l'appelloient la Deeff 
des bois, à caufe de la chaffe, don 
elle faifoit fon exercice ordinaire. 

Celle qui fuit eft d'un méme cha 
ra&ere & d'un méme ftile que celle 
d'Vlpia Marcella:mais le nom de ce- 
luy pour qui elle a été faite en eft 
efface. | ^4 

1 

a 
LE 

B 

- Proche de laprecedente, fur une bafe E 
| quarrée, | 

A... ETPATOT ATQNOOGETHÉ 

SANTA TO T IIPOIQAEQ3É 

TYPIMNOT ENAOZQS ΚΑ | 

ἘΠΙΦΑΝΩΣῈΝ TE AE NOMAISS 

ΚΑΙ EIIIAOZEZIN ΤΑΙ͂Σ ΠΡΟΣ 

ΤῊΝ ΒΟΥΛῊΝ ΑΝΑΣΤΡΑΦΕΝ 

TA ΦΙΛΟΤΕΙΜΩΞ ΚΑῚ METAÏ 
ΛΟΠΡΕΠΩΣΞ ΚΑῚ TAX AHMO | 

TEAEIZ OTZIAX ΚΑΙ EOPTAZE 

APOONQE ΚΑΙ ANTIEPKPEN 
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FOX EHITEAEXANTA EN TH 

ANHTYPE] KOXMHXANTA 

[HN HATPIAA EN TE ΤΩ 

ὙΜΕΛΙΚΩ ΚΑΙ TTMNQ ATO 

I OEMAZIN ASYNKPITOS 

IKOGEN ΚΑΙ TEMMASIN 

I'OXIAPAZ ΤΟΥΣ ATONIS 

ΤΑΣ KATASTANTA @EOT ΚΑῚ 

OT ΠΑΤΡΟΣ AAIKIANOT 

ANAPOZ EN HAESAIS APXAIS 

(AI AEITOYPTIAIS ΚΑῚ TIIE 

PESIAIS THAKOTONTOZ TH 

HATPIAI GIAOTEIMOS H BOT 

AH EK TON IAION MAPTT 

POYSA ANESTHSEN EK ΠΑΙ͂ 

AOX HAIKIAZ ΚΑΙ EN AAAAIZ 
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APXAIS ΚΑΙ ΛΕΙΤΟΥΡΓΊΑΙΣ 

ATIOT HA. E. IINEIOTN 
FOS TH HATPIAI EHIMEAH 

ΘΕΝΤΟΣ ANTQONIOT BAESOT. 

C'étoit la bafe d'une ftatu? que le 
Senat de Thyatire avoit erigé à un de 
fes citoyens, qui s'étoit acquitté des 
charges dont on l'avoit honoré,avec 
prudence & magnificence , entr'au- | 
tres des jeux & facrifices publics du 
Dieu Tyrimnus qui avoit fon Tem- 
ple au devant de la Ville, & des Fé- 
tes que le peuple obfervoit en l'hon- 
neur des Dieux ; Antonius Baflus 
ayant eu le foin de luy élever en pu- 
blic cette marque de l'eftime & de la 
rcconnoiffance du Senat; 
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PMR T HT ATIR'E ; 

Sous la bale du Bazar : citée à la 
pag.297. Tom. I. 

M—— + menée caen 

H KPATISTH OTATEIPH 
NON BOTAH KAQAION 
ATP. HPOKAON HPQA AN 
APA ETTENH EIII ZEMÍ. 
NOTHTI ΒΙΟΥ ΚΑΙ AP[ 
XAIX ΚΑΙ AEITOYPTIAIS 
ΠΑΣΑΙΣ ΔΙΑ TE ATTOT 
KAI TOT TENOTZ 

Cefi-a-dire , 

Le tres-puiffant Senat de Thyati- 
re a honoré Clodius Aurelius Pro- 

. clus perfonne de grand merite & 
d'une extraction noble , en confide- 

- ration de la bonne conduite de fa vie 

& des employs & minifteres publics, 
=. T y A qui ont été exercez par luy-méme ou 

pat fa famille. 
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A4 THT ATIRE, 

Chez Vezi Chelebi : citée à la pag.198, 
Tom. I, 

Η ΠΑΤΡῚΣ 

M. ATP. AIAAOXON IIIIIIKON 

TON APXIEPEA THZ ΑΣΙΑΣ 

NAQN TON ENTIEPTAMOI ΚΑΙ 

APXIEPEA KATA TON ΑΥΤΟΝ 

KAIPON THX ΠΑΤΡΙΔΟΣ ΚΑΙ 

AIA BIOT BOTAAPXON TIMH 

OENTA ὙΠῸ TOY @EIOTA 

TOY ATTOKPATOPOS M.ATP. 

SEOTHPOT  ANTANEINOT 

ZEBAXTOT ZYTNAYAI ΤΑΣ 

APXIEPEQETNAX ΤΟΙ͂Σ ΟΞΕ 

ΣΙΝ EN EKATEPAIS ΤΑΙ͂Σ ΠΟ 

AEXIN ΦΙΛΟΤΙΜΗΣΑΜΕΝΟΝ 



| 

ΠῚ 

| ἘΝΔΟΞΩΣ KAI ΜΕΓΑΛΟΦΡρΟ 
IN NOZ ANAPA ἘΠῚ ΗΘΕΣΙ ΚΑΙ 

EIIEIKEIAI KAI THI ΠΡῸΣ ΤῊΝ 

IIATPIAA  ETNOIAI AIAIIPE 

IIONTA 

C'efl -4- dire : 

La Patrie a erigé ce monument 
d'honneur à Marcus Aurelius Dia- 
dochus Hippicus, Pontife d’Afie mi- 
neure aux Temples qui font à Per- 
game, ὃς Pontife dans le méme tems 
de fa Patrie, ἃς Confeiller durant fa 
vie, honoré par le tres-divin Empe- 
reur Marc-Auréle Severe Antonin, 
(c'efl-a-dire Caracalla ) des charges 
du Pontificat qu'il a données dans 
l'une & l'autre Ville à des perfonnes 
intelligentes qui s'en aquittent avec 
honneur ἃς éclat : en reconnoiífance 
de fon merite particulier,de fes bon- 

. nes mœurs , de fa douceur ὃς de fa 
bonne volonté envers la Patrie. 

. Le Temple le plus celebre de Per- 
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game étoit celuy d'E(culape , d’où 
vient que ce Dieu eft prefque toü- 
jours reprefenté dans les medailles | 
de cette Ville-là: & Diane en avoit 
un à Thyatire , comme je l'ay déja 
dit. 4 

A THYATIRE, 

Chez Muflafa Aga, p.298.Tom.l, 

TON THE ΚΑΙ OAAAZ 

ZHZ AEZIIOIHN 

ATT.KAIZ.M. ATP.ZEOT HPON 

ANT ONEINON 

IIAPO. ME. IIATEPA 

DlDEPM. ME. IIAIPIAOZ 

EATTOT ΚΑῚ THX. 

HOAEQZ ETEPTETHN 
I. ANT. AAGHNOZ 

APITNOTOZ TO 

IPITON XEIAIAPXOZ 
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|o IEPEYX TOT ΘΕΟΥ͂ 

| KAI NEQKOPOS 

Tor ΣΕΒΑΣΤΟΥ͂ 
| KAI EHITPOIIOX ΣῈ 

"BAZIOT APKHE AI 

BIANHS 

C'eft-4-dire , 

Au Maitre de la terre & de 1a mer, 
FEmpereur Celar Marc-Aurele Se- 
were Antonin ( Caracalla) Parthique 
* & Germanique tres puiffant,Pcre de 
la Patrie, bien-faiteur de la Ville de 
Thyatire , & le fien en particulier, 
Titus Antonius Alfenus tres-illuftre 
Commandant de mille hommes pour 
la troifiéme fois, Prêtre du Dieu 75- 
rimnus, Neocore de l'Empereur , & 

- Procureur Imperial du Threfor de 
- Libie, 

Je ne pretens que de traduire mot 
à mot, en mettant ce mot de Libie: 
car je ne fçaurois d'ailleurs dire ce 
qu'il fignifie , n'y ayant goint d'ap- 

h 
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parence qu'il derive du mot de Ly- 
bie,qui fignifie une Province d'Afri- 
que, & qui forme les adjectifs Liby- 
cos, Libyflicos, ou Libyflios, mais non 
pas Libianos. 

A l'autre côté de la Porte, pag.2198. 
Tom. I. 

ATAOH ΤΎΧΗ 
ATT. K. M. ATP. SEOT. 
ANTONEINON 
SEB. EYS. EYTTXH 
T. ANT. ΑΛΦΗΝΟΣ 
APITNQTOZ AIIO 
TPION XIAIAPXION 
TON IAION KTPION 
ΚΑῚ ΤῊΣ ΠΟΛΕΩΣ 
KTISTHN O IEPETZ 
TOT @EOT ΚΑΙ NEQ..: 
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A la bonne fortune & àl'honneur 

de l'Empereur Cefar Marc- Aurele 
Severe Antonin heureux & pieux : 
"TitusAntonius Alfenus illuftre aprés 
trois Commandemens de mille hom- 
mes, Prétre du Dieu Tyrimnus , ho- 
nore icy fon Souverain le fondateur 

— dela Ville de Thyatire. 

A THTATIRE, 

Dans la Cour de la méme maifon. 
pag.299. Tom. IL. 

$ABIOZX ZOZIMOZ KATAX 

KETAZAZ ZOPON ΕΘΕΤΟ EN 

TOIOT KAOAPOT  ONTOZ 

ΠΡῸ ΤῊΣ HOAEQEXZ ΠΡῸΣ 

TOI EAMBAOEIOI EN TOI 

XAAAAIOT IIEPIBOAOI ΠΑΡΑ 

THN AHMOZIAN OAON EAT 

TO Ed Q TEOH KAI THI TAT 

 KYTAIHI ATIOT ITNAIKI 



LN CU 

"5 

: 

120 

AYPHAIA IONTIANH H MH 

AENOZ EXONTOZ ETEPOT 

EXOTZIAN GEINAI ΤΙΝᾺ ΕΙΣ 

ΤῊΝ EZOPON TATTHN OZ 

ΔΑΝ TOAMHEH H IIOIHEH 

ΠΑΡΑ ΤΑΥ͂ΤΑ AQXEI EIE MEN 

ΤῊΝ ΠΌΛΙΝ ΤῊΝ OTATEIPH 

NON ΑΡΓΥΡΙΟΥ AHNAPIA 

XFIAIA HENTAKOZIA ΕΙΣ AE 

TO IEPOTATON TAMEION 
ΔῚΣ XEIAÍA IENTAKOZIA 

TEINOMENOS  TIIETOTNOX 

ἘΞΏΘΕΝ TOI THE TYMBQ 

PTXIAE NOMOI TATTHE 

ΤῊΣ ἘΠΙΓΡΑΦΗΣ ETPAOH 

ATAA ATO QN TO ETEPON 

EIEOH 
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| ἘΤΈΘΗ ΕΙΣ TO APXEION ETE 

| NETO EN TH AAMIIPOTATH 

| OTATEIPHNON IIOAEI AN 

| 'ernaro: KATIAAIOI XEBH 

-POI ΜΗΝῸΣ ATANAIOT 
“'TPIS ΚΑΙ AEKATHI ὙΠῸ MH 

NOGIAON. IOTAIANOT 4H 

MOXiON 

Cela veut dire , 

Fabius Zofimus ayant fait achapt 
d'un cercueil l'a mis dans un lieu 

» pur ,-au devant de la Ville , au lieu 
appellé Sambathæum, dans le jardin 

. du Chaldéen, joignant le chemin pu- 
blic, & l'a deftiné pour luy & pour 
fa chere Epoufe Aurelia Pontiana: 

. en forte que perfonne n'ait le pou- 
» voir de mettre quelqu'autre dans ce 
monument, Que fi quelqu'un étoit 
fi hardi que dele faire , ὃς de paífer 
en quelqu'autre façon nos ordres , il 

i 
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fera obligé de payer à la Ville de 
Thyatire mille cinq cent deniers 
d'argent , & au tres-facré threfor 
public deux mille cinq cent : deve- 
nant outre cela coüpable de la loy . 
concernant le violement des Tom- 
beaux. Ayant été au refte fait un - 
"double de cette Infcription , dont 
l'un des originaux a été mis dans les 
Archives. Fait dans la tres-illuftre 

Ville de Thyatire , lorfque Catilius 
'Sevetüs étoit Proconful,le r3. du : 
mois Audnze, fous Menephilus Po- | 
pularis fils de Iulianus. 

Il y auroit de quoy faire icy un af- 
fez grand commentaire ; mais je me 
contente de remarquer deux ou trois 
chofes. Le mot de τυμβωρυχίας cft 
rare. Hefychius explique wasser, 
λωποίυτη: νεκρῶν . qui dépouille les 
tombeaux : & Meurfius fait mention 
‘au liv.1. de fes Antiquitez des Lace- 
'demoniens, d'une Venus futnommée 
Tymborychos,qui étoit adorée parmi 
eux. Le mois Zaudaeen qui eft icy 
marqué , n'eft pas moins fingulier. 
Les Macedoniens avoient un mois 
‘appellé 'Adiyaios qui répondoit à nó- 
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tre Ianvier, & c'eft apparemment le 
méme que l’Audnæen que ceux de 
Thyatire fuivoient , & que d'autres 
appellent Αὐδωναῖος. Procôful dont 
il eft icy parlé étoit celuy de l'Afie 
mineure , & le méme fans doute qui 
futConful fous Hadrian;l'an de N.S, 
120. & que cét Empereur avoit fait 
Gouverneur de Syrie , comme dit 
Spartian. Il eft appellé dans les Fa- 
ftes Catilius Severus. Menophilus 
étoitle Capitaine ou Gouverneur de 
la Ville, qu'ils appelloient Szraregos. 

A THYATIRE 

Sur nne Colonne, dans un des Kans. 
pas.299. Tom. I. 

IMP. CESAR VESPASIANVS 

AVG. PONTIF. MAX. TRIB, 

POT. VI. IMP. XIII COS. VI. 

DESIG. VII. CENSOR VIAS 

M FACIENDAS CVRAVIT 

ATIOKPATOP — OTEZIIAZIA 

i 2 



Σ | 

NOS iibteTos 'APXIEPETE | 

METISTOZ AHMAPXIKHE | 

ἘΞΟΥΣΙΑΣ TO $ ATIOKPA 1 

TOP TO-IT. ΠΑΤΗΡ ΠΑΤΡῚ 

| AOX THATOZ TO-s AHOAE | 

AEITMENOZ TO-Z TEIMHIHZ | 
TAX OAOTZ EIOIHZEN | 

Cela veut dire, 

L'Empereur Cefar Vefpafian Sou- 
verain Pontife, 'jouiffant de la puif- 
fance de Tribun du peuple pour la 
fiziéme fois, proclamé Empereur ou 
General d'armée treize fois , Conful 
pour la fixiéme , defigné pour la fe- 
ptiéme , ὃς Cenfeur, a fait faire les 
grands chemins. 

Nous en trouvames encoré d'au- | 
ttes à Thyatire que je referve pour M 
quelqu'autre occafion , me conten- , 
tant de donner icy les infcriptions 
qui portent les noms des Villes , ou 

qui fervent quelque peu à la con- 
noiffance de leurs antiquitez. 
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A SMYRNE, 

An Cemetiere des Armeniens , 
pas.310. Tom. I. 

ATAOHI T TXHI 

"TH AAMIPOTATH ΚΑΙ MH 

"IPOHOAEI ΚΑΙ ΤΡῚΣ NEQKO 

PQ TON EXEBAZION ΚΑΤΑ 

"TA AOTIMATA ΤῊΣ IEPOTA 

IHE ZTIKAHIOT ZMIP 

Le refte a été effacé pour y écrire 
une Epitaphe d'un Armenien,& l'on 

ne void dans cecy que les titres 
qu'on dônoit à la Ville de Smyrne, de 
tres-Illuftre , de Metropole, fcavoir 

- de PAfie Procófulaire,& quelquefois 
méme dans les medailles on la nom- 
moit la premiere d’Afie, de méme 
qu'Ephefe. Dans un medaillon de 
l'Empereur Caracalle,que j'ay copié 
dans le Cabinét du Comte Mofcardi 
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à Verone , elle y eft nommée la pre- 
miere en beauté & en grandeur : & 
quelques Infcriptions citées dans le | 
livre de Marmora Oxonienf.luy don- 
nent la méme qualité. Ce Medaillon 
a d'un cóté latéte de Caracalla en 
bufte avec ces lettres A. K. M. AY P, 
ANT@NEINOZ & aurevers une | 

couronne de chefne avec ces paroles | 
CMYPNAINN DPNTON AZIAZ. 
T, NENKOPSAN TON ZEBAz-. 

TON KAAAEI ΚΑΙ METEOI: 
EUI ZTPATH. TIBEPIOT] 
ΚΑΙ KPHTAPIOT c'eft-à-dire, 
Smyrnaorum primorum Afia ter Neo» 
cororum Auguflorum pulchritudine c 
magnitudine [ub Tiberio c? Cretario 
militia prapofitis. Voyez aufli Marm. 
Oxon. pag.47. & 296. 

A SMTRNE, 

| Au même lieu que la precedente , 
pag.319. Tom. I. 

OI OEIOTATOI ATTOKPATO 

PEZ ZEOTHPOZ ΚΑΙ ANIQ 
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INEINOZ KAIZAPEZ ZMYPNÀA 

IOIS ΕἸ KAATAIOX POT&I 

ΝΟΣ O ΠΟΛΕΙΤΗΣ TMON O 

^AIA ΤῊΝ IIPOAIPEXIN H zT 

NESTIN ἘΠῚ IIAIAEIA ΚΑΙ 

"TON EN AOTOIZ ZTNEXH 

BION ΤῊΝ IIPOKEIMENHN 

ΤΟΙ͂Σ SODISTAIS ΚΑΤΑ ΤΑΣ 

ΘΕΙΑΣ TON ΠΡΟΓΟΝΩΝ 

HMON ΔΙΑΤΆΞΕΙΣ ATEAEIAN 

TON AEITOTPTION KAPIIOT 

MENOX TMQN ATION EKOT 

(SIG ANATKH IIPOKAAOTME 

/NON TGEZIH ΤῊΝ XIPATH 

.JIAN ΚΑΤΑ TO ΠΡῸΣ ΤῊΝ 

TIATPIAA ΦΙΛΤΡΟΝ ΤῊΝ 

ΤΟΥΝ ΕΙΣ TA AAAA ΜΈΝΕΙΝ 
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AHNPATMOZTNHN AKEIN " 

TON AT TO AIKAIOTATON. 

ἘΣΤΙΝ OY T AP ΑΞΙΟΝ TO. 

ANAPI ΤῊΝ ΕΙΣ TMAZX ΦΙΛΟ 

TEIMIAN ΓΈΝΕΣΘΑΙ ZHMIAN: 

ΚΑΙ MAAIZTA T ΑΥ̓ΤῊΝ 
ὝΜΩΝ AITOTNTON TIIEP AT 

TOT THN XAPIN Ὁ 

ETITXEITE 

EHPEXBETEN ATP. ANTONEL 

ΝΟΣ ΚΑῚ AIAIOZ ZIIHPATOZ. 

C'eft-à- dire , | | 

Les tres-divins Empereurs Seve-: 
re & Antonin, à ceux de Smyrne, Si 

Claudius Rufinus vôtre citoyen, 14 
quel à à caufe de fon application aux" 
études & à l’art Oratoire, eft difpen- 
fé des charges publiques felon le 

divines Conftitutions établies par. 
nos 



129 

nos anceftres , eft neanmoins obligé 
p. : o 

par une neceflité indifpenfable , & à 
vôtre requifition , d'accepter l'em- 

, ploy de Gouverneur ; faites donc en 
{ forte qu'il ne foit pas troublé pas 

d'autres occupations , comme il eft 
jufte : car ce feroit une chofe indigne 

| de luy. que l'afection qu'il vous 
| porte , luy devint un fapplice, puif- 

| que c'eft vous-méme qui avez de- 
| mande cette grace pour luy. Bien 
vous foit. Les deputez ont été Au- 

 relius Antoninus,& Ælius Speratus. 
Il y en a encore fept ou huit au- 

tres dans ce Cimetiere , qui ont éte 
| données au public dans un petit h- 
vre d'un Anglois nommé M.Thomas 
Schmidtjintitulé soc feptem Eccle- 
fiarum Ajie minoris : mais jay de- 

quoy l'augmenter d'une fois autant 
d'Infcriptions;que je referve à quel- 
qu'autre volume, J'ajoáte feulement 
ces deux autres, 
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CERCVEIL 

Au jardin d' affer Aa. 

MAPKOZ OABIOZ ΜΆΡΚΟΥ, 

OABIOY TIOZ TAAFPIA o 

NIOX ETON KA 4 

Marcus Fabius fils de Marcus Fa- | 
bius dela Tribu Galeria, lonien,âgé ἢ 
de 21.ans. | 

On dit qu'on trouva dedans un ὴ 
cafque & les autres armes d'un Ca-W 
valier, mais toutes de cuivre comme? 

Jay dit à la pag.310o. du Tom.I. 

A SMTRNE, 

A la Mofquée qui efl dans l'enclos dg : 
vieux Chateau, p.306. Tom.]. — 2 

NEQXOPOZ ZMTPNAION AH) 
ἽΜΟΣ ETEIMHZEN MAPKON AT] 
TIAION BPAAOTA TON AN] 
OTIATON EHIMEAHOENTOZ| 
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MAPKOT ATPHAIOT JIEPNE 

POY TOT EHI TON OHAQN 

ZIPAIHIOT 

C'efl- à- dire : 

Le peuple Neocore de Smyrne a 
_ honoré Marcus Attilius Bradua Pro- 
conful, par les foins de Marcus Au- 
relius Perperus Commandant de la 
Milice. 

| Marcus Atrilins Bradua fut Con- 
ful l'an de N. S. 108. fous l'Empire 
de Trajan , comme on l'apprend par 
les tables Confulaires, & il y en eut 
un autre de méme nom fous Com- 
mode l'année de N.S. 185. qui étoit 
peut-être le petit fils du precedent. 

In[cription citée à la page 319. Tom.I, 
a l'endroit où étoit autrefois 

Metropols. 

ATP. TEPTTYTAAIANOZ AIIOA 

AONIOT....... TO... TO... 
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AUEPHESE, 

à la porte du Chátean, pag. 2 $ 
Tom. 1. 

᾿ 

H BOTAH ETEIMHSEN 

ΠΌΠΛΙΟΝ AIAION ®AA 

BIANON  AIOAAOAQ 

PON ASTIENAION ΦΙΛΟ 

AOTON TO AE MNH 

MEION KATEZKETAXEN| 

ΠΌΠΛΙΟΣ AIAIOZ AA 

BIANOZ ΞΩΙΛΟΣ O 

ΑΔΕΛΦΟΣ ATTOT, ΞΗ 

Le Senat a honoré Publius Ælius « 
Flavianus Apollodorus amateur des « 
belles lettres, de la Ville d'Afpende, # 
fon frere Publius Ælius Flavianus | 

€ Zoilus . 
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Zoilus ayant eu le foin de luy dreffer 
ce monument lors qu'il yivoit. 

LoqouM- BPHESE,. 
Proche des mazures du Temple de 

- Diane senclavee dans les marbres 
d'un: portail ancien, p.329. T om.3.- 

TO MNHMEION II. OTHAIOT 

ABAZKANIOT NEQTEPOT 

OTHAIOZ .ABAXKANTOZ 

NEOTEPOZ ZHI OTHAIA ΣῈ 

KOTNAA ZHI OTHAIA NEI 

KOIIOAIX &c. 

C'étoit un Monument de Publius 
Vedius Abafcantus le jeune; dont 
lon void encore là des fragmens 
avec.ces chara&eres Latins P. V E 
DIVS ABASCANTVS IVNIOR. 
L'Infcription eft plus longue que. je 
ne la mets icy : mais comme elle étoit 
alfez haute & en petite lettre , je ne 

| pus pas en copier pus ma vüe 
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ἔτλης trop fatiguée de ce que jen 
avois dechiffré. Le refte n’eft pour | 
tant que des noms de la méme famil- - 
le, dont il paroit à la méme Porte 
plufieurs fragmens Latins , comme 
ceux-cy. P. VED. NICEPH. VE | 
DIAE P.F. PAVLLINAE....S.SP. - 
F. PAEDEROS, &c. Ciceron fait | 
mention au liu.6.de fes Epitres d'un « 
Publius Vedius qu'il avoit và dans“ 
ces quartiers-là,lorfqu’il étoit à Lao- « 
dicée. Il dit que c'étoit un amy de | 
Ponipée, mais du refte grand fourbe, | 
& qui avoit méme une grande famil- | 
le : Ainfice peut étre un de ceux | 
dont il eft icy parlé, où dû moins de 1 
la méme famille , car Ciceron ne dit | 
pas fon furnom, γὼ 

I 1 : da mème lieu; | 

a.ACCENSO 

.RENSI ET ASIAE 

Qaelques-uns de ceux qui ont fait M 
des relations d'Ephefe rapportent 

" 
comme ὉΠ mot egrticr ACCENSO 

RENSI : ce qui n'eft pas de lama- 
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niere, & «e feroit méme un mot bar- 
bare & inconnu. Accen/i étoient les 
Officiers fubalrernes des Juges , & 
qui citoient les parties à comparoi- 
tre; &...RENSI eft la fin de quel- 
que mot que je ne fçaurois deviner. 

ΔΑ deux lieues d' Ephefe [ur le chemin 
de Scala-nova : fur un Aqueduc qui 
alloit ἃ Ephefe : pag.327. Tom.l. 

'DEANAE EPHESIAE ET IMP. 
" CAESARI 

 APTEMIAI EGEZIA ΚΑΙ ΑΥ̓ΤΟ 
KPATOPI | | 

AVG. ET. TI. CAESARI 
AVG. F. | 

KAISAPI SEBA ET QI ΚΑΙ 
TIBEPIQI 

ET CIVITATI EPHESIORVM 
| CAIVS 

ΚΑΙ AHMOI TON EOEXION 

IAIOx 
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.SEXTILIVS TM VOT. 

SEZTIAIOS  HOHAIOT moz. 
OTOTOTPIA^ coc n) 

POLLIO .CVM OFILLIA SED: 1 

IIOA AIQ.N.ZTN. ΟΦΕΛΛΙΑ. 
ΑΥ̓ΛΟΥ͂ OTIATPI A 

BASSA VXORE SVA ET ca 

ΒΆΣΣΗΙ TH EATTOT T'ENAÏ À 

KI ΚΑῚ ΓΑΙΩῚ - ἢ 

OFILLIO PROCVLO F. SVO. 

OOGIAAIQI HPOKAOI TOI. 
EATIOT TIOI. ἢ 

CETERISQUE LEIBEREIS | 
SVEIS 

ΚΑῚ ΤΟΙΣ AOHIOIX ΤΈΚΝΟΙΣ. 

PONTEM DE SVA PECVNIA | 
FACIVNDVM-CYRAVIT : : 

ΤῊΝ ΓΕΦΥΡΑΝ EK TON IAION à 

ANE@HKEN ἢ 
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Cette Infcription eft en Latin. & 

en Grec, & voicy comment je la 
mettrois en François. 

ΠΑ l'honneur de la Diane d'Ephefe, 
de l'Empereur Cefar Augufte,de Ti- 

bere Cefar fon fils,& de la Ville des 
| Ephefiens,Gaius Sexrilius Pellie fils 
de Publius, de la tribu Voturia,avee 

| fa femme Ofillia, Baffa fille d'Aulus, 
Caius Ofillius Proculus fon fils & 
fes autres enfans , a fait & confacré. 
le Pont de cét Aqueduc à fes propres 
fraix & dépens. — 

Diane d'Ephefe étoit celebre có- . 
| me nous avons dit , non. feulement 
dans la' Ville d'Ephefe , mais auffi 

| dans toute lAfe mineure : Voicy 
une petite infcription des habitans 
de Mileropolis, gravée fur unelampe 
quia peut-être autrefois fervy à 
quelque Temple que cette Deeffe 
avoit dans ce lieu là : mais la lampe 
eft prefentement dans le cabinet 
d'antiquitez de Monfieur Bellori , 

dont j'ay parlé à la pag.390.Tom.l. 
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A ROME, 

APTEMIC EOECION 

ETTTXOTC AAEZANAPOT | 
MEIAHTOTIOAEITON 

Miletopolis étoit une Ville entre ^ 
Cyzique & la Bithynie proche du * 
mont P yndax,comme témoigne Ste- M 
phanus Byzantius, & Eutyches Ale- - 
xander pourroit être le nom de celuy ! 
qui avoit dedié la lampe, | | 

| A ROME, 

- Sur une frife, à la Villa- Matthei, 

AIQN ΦΙΛΟΣΟΦΟΣ ἘΦΈΣΙΟΣ, 4 

SOENNIS EIIOIEI À 

Dion Philofophe Ephefien ; Hat ἢ 
Stbeunfs avoit fait quelque ftatud,ou — 
quelque monument d'honneur qu'on # 
luy avoit dreffé , n'eft point dans la # 
lifte des Philofophes dont Diogene | 
Lacrcea decritla vie , ni dans celle m 
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d'Eunapius : & Suidas parle de trois 
perfonnes Illuftres de ce nom , dont 
l'un étoit de Syracufe & fuivoit là 
Philofophie de Platon, le fecond de 
Nicée qui a écrit l'hiftoire Romai- 
ne,& le troifiéme de Prufa Philofo- 
phe & Orateur celebre , connu fous 
le nom de Dio Chryfoftomus. 

L'Infcription [uivante n'efl pas loin de 
l'Aqueduc d'Efefé dont nous 

avons parlé. 

| Sur une bafe quartée, 

DAAIAAAN OTTATEPA 

M. ATPHAIOT ANTOQNEINOT 

KAIZAPOZ ΣΕΒΑΣΤΟΥ͂ 

. C'étoit une bafe de ftatué erigée à 
l'honneur de Fadilla fille de l'Empe- 
feur Marc Aurele,qu'O&avivs Stra- 
da dit être morte proche du Mont 
Taurus,quoy que Capitolin dife que 
ce fut Fauftine la jeune , femme de 
cet Empereur qui mourut là, & ne 
faffe aucune mention d'une fille de 
Marc Aurele qui ait porté ce nom. 
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On apptend au contraire. qu'elle a 
Íurvecu à Marc Aurele par ce qu'en 
dit Herodian , lors qu'il décrit la vie” 
de Commode & la conjuration de | 
Cleander que perfonne n'ofoit dé- 
couvrir à ce, Prince , & qui alloit é- 
clatter , fifa foeur Fadilla n'eüt eu la. 
hardietfe de s’aller jetter à. fes pieds | 
& de luy reprefenter le danger qu'il 
couroit luy & tous ceux qui luy api 
partenoiét;s'il ne donnoit prótement. 

ordre d'arréter l'Autheur de la con- 
juration, . Herodian ajoûte qu'étant 
tout épouvanté de cet avis,il envoya | 
promtemént querir Cleander’ & luy 
fit couper la τότε fur le champ,ce qui || 
appaifa l’émute des foldats qu'il | 
avoit gagnés à fon party. - 

A PERGAME. 7). 

TAION ANTION ATAON IOT 

AION ΑΥ̓ΛΟΥ͂ TION KOTA| 

APATON AIS THATON ΑΝ 

OTIIATON AZIAX EEIITE 

MOTIN 
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MOTIPOTM  EHOTAONQN 
QPATPEM APOTAAEN ΠΡῈΣ 
BETIHN ΚΑΙ ANTIXIPATH 

TON ΚΑΙ BEIOTNIAS ΠΡῈΣ 

BEYTHN AXIAZ ΠΡΕΣΒΕΥΤῊΝ 

XEBAXION  EHAPXIAX ΚΑΠ 

'HAAOKIAX ANOTHATON KPH 

THX KTHPOT HPEXPBETIHN 

JXEBAXION ΣΤΡΑΤΗΓῸΝ AT 

KIAE ΚΑῚ HAMOTAIAZ PES 

BETTHN ΚΑΙ ANTISTPATH 

TON ΑΥ̓ΤΟΚΡΆΤΟΡΟΣ NE 

 POYAS TPAIANOT KAIXZAPOZ 

ΣΕΒΑΣΤΟΥ͂ TEPMANIKOT AA 

|KIKOT EIIAPXIAZ ΣΎΡΙΑΣ H 

| BOYAH ΚΑΙ O AHMOZ TON 

τῷ 
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TPOTON NEOKOPÓN IIEPTA | 
i 

MHNON TON ETEPTETHNEIIÍ | 

MEAHOENTON ΤΗΣ ANAZTA. 

ΣΕΩΣ TON EXIPATIQTON 

C’efl-a-dire , 

À l'honneur de Cajus Antius Αὐτοὶ 
lus Iulius Quadratus , qui fut Con- 
ful par deux fois ( dans les Fafles- 
ilmefl nommé qu'une fois Çonful l'an 
de N. S. τος. fous Trajan: man il 
avoit été auparavant fous Domitian. 
Conful Suffeëlus) Proconful d’Afie 
un des fept Intendants du banquet? 
des Dieux, Frere Arvale, Envoyé & 
Lieutenant General de Bithynie ,4 
Lieutenant de l'Empereur dans l’A- 
fie & dans le Gouvernement de Cap- 7 
padoce,Proconful de l'Ifle de Crete, 
Lieutenant Imperial de Cypre , Ge-# 
neral d'armée dans la Lycie & Pam 
phylie, Envoyé & Lieutenant Ge 
neral de l'Empereur Nerva Trajan 
Cefar Augufte Germanique & Daci 
que , dans le Gouvernement de Sy- 
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rie: le Senat & le Peuple de Perga- 
me honorans leur bienfaiteur de 
cette ftatue , & les foldats ayans eu 
le foin de la faire dreffer. 

A LAODICEE, 

Citée a la pag.347. Tom.I. 

TIT OI KAISAPI XEBAXTOI 

OTESHASIANOI THATO TO 

Z ATTOKPATOPOX ΘΕΟΥ͂ 

OTEXHAXIANOT TIQI ΚΑῚ 

| TOI ΔΉΜΩΙ NEIKOSTPATOS 

| ATKIOT TOT NIKOZTPATOT 

|TOTTON TON AIOON ΕΚ 

TON IAION ANEOHKEN TA 

| TIPOSAEIFANTA TOT EPTOT 

"TEAEIQEANTOZ NHKOZTPA 
"TOT KAHPONOMOT ATTOT 

KAGIEPOXANTOZ AE TOT 
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TPATANOT ΤΟΥ ANOG?T 

DATOT 
C’efl-a-dire, | 

A l'honneur de l'Empereur Tite 
Cefar Vefpafian Conful pour la fe- | 
ptiéme fois , fils du Divin Empereur : 
Vefpafan, & à l'honneur du Peuple, 
Nicoftratus fils de Lucius & petit 
fils de Nicoftratus a mis cette pierre 
à fes fraix & dépens. Le refte de 
l'ouvrage ayant été achevé par. Ni- | 
coftratus fon heritier , ὃς confacré M 
par Trajanus Proconful : qui pour- ἢ 
roit être le méme Trajan qui fut. en- 
fuite Empereur : car il avoit déja été | 
Confül fous Domitian. | 

| AALADDICE-E. 5 

MNHMA MONOMAXÍAQN AQ 

@ENTON ὙΠῸ APXIEPEOX 

ΚΑΙ ΣΤΕΦΑΝΗΦΟΡΟΥ AIO 
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C'étoit un marbre mis en memoi- 
fé de quelques combats finguliers 
qu'avoit donné au Peuple Diocles 
fils de Diocles, petit fils de Metro- 

philus Pontife & Prêtre couronné. 
᾿ς Stephanus fait mention de quatre — 
| Villes qui portoient le nom de Lao- 
dicée, dont il y en avoit une dans la 
Syrie, une autre dans la Lydie , une 
troifiéme dans la Lycaonie , & une 
dans la Medie. Celle de la Lydie 

dont nous avons parlé icy,étoit aufli 
nommée pour la diftinguer des au- 
tres, Laodicea ἃ Fluvio L5co ou ad 
Lycum, A AO AIKEIA ΠΡῸΣ AY- 
K QT, comme en fait foy cette in- 
fcription que j'ay trouvée chez un 
Sculpteur du Palais Barberin. 
Ἶ. 

| A ROME, 
| 

POPVLVS LAODICENSIS A.F. 
BE LYCO 
OPVLVM ROMANVM QVEI 
SIBI 
ALVTEI FVIT BENEFICI 
ERGO 

QVAE SIBEI BENIGNE FECIT 
n 
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Ὁ ΔΗΜΟΣ O AAOAIKEON. 
TON n" 

ΠΡῸΣ ATKOI TON AHMON 
TON 

POMAION TETENOTA 

ZOTHPA ΚΑῚ ETEPTETHN 
| C'eff-4-dire , a 

Le Peuple de Laodicée qui eft au- 7 
prés du fleuve Lycus remercie par ce 

. Monument le peuple Romain, pour 2 
le fecours & les bienfaits qu'il en a! 
receus. | " 

A SARDIS. 

AYTOKPATOPA KAISAPAM 
@EOT 

AAPIANOT TION ΘΕΟΥ͂ 

TPAIANOT 

TIONON T. AIAION AAPIA 

u^. NON | ma 

ANTONINON ETSEBHN ΣΕ 
J BASTON | 
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AHMAPXIKHE EZOTZIAZ B. 

ΎΠΑΤΟΝ 

"TPITON IIATEPA ΠΑΤΡΙΔΟΣ H 

BOTAH ΚΑΙ O ΔΗΜΟΣ ΤΩΝ 
SAPAIANON ΕΤΙΜΗΣΕΝ 
ΗΡΩΑ 

ΕΥ̓ΝΟΙΑΞ ΑΥ̓ΤΟΥ͂ XAPIN 

Le Senat & le Peuple de Sardes 
ont vonlu icy honorer comme un 
Heros & comme leur bienfaiteur 
l'Empereur Cefar Titus Alius Ha- 
drianus Antoninus Pieux & Augu- 

| fte, fils du divin Hadrian & perit fils 
| du Divin Trajan,joüiffant de la puif- 
 fance du Tribunat pour la feconde 
| fois , Conful pour la troifiéme , & 
Pere de la Patrie. 

A SARDIS, 

fur la perte du vieux Chatean, 

X) IIANAPIZTE BOKONTIE 

«4. ZAIZ ATEAETTON 

n 2 
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EPTON FOI... AIIIE 

TON E@I HONHSAMEN.: 

Comme cette infcription eft im= 
parfaite je n'entreprens pas d'en pe-# 
netrer le fens. J'y remarque feule 
ment le mot de BOKON TIE , qui 
c(t pris du Latin Voconrie : & qui au- 
torife la prononciation du B comme 
un V Latin, | 

La méme fur une colonne. 

ΦΙΛῊ TIMQAIZ ETEIMHEEN 

EK TON IAION TIBEPION: 

KAIXAPA P 
i 

Phile T molis , ou peut-être habi- 
tante du 7770/45 , a honoré à fes de 
pensl'Empereur Tibere Cefar. — 

L'Hiftoire nous apprend que de 
fon tems il y eut un grand tremble-: 
ment de terre à Sardes , Philadelphem 
& autres Villes voifines,& qu'il leur 
fit donner des fommes confiderables 
pour fe rétablir,d’où vient qu'onluy 2 
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fit une medaille , qui porte au revers 
cette infcription , CIVITATIBVS 
| ASIAE RESTITVTIS , & peut- 
être pour cette méme raifon , cette 

| femme dont il eft icy parlé, voulut 
donner une marque de fa reconnoif- 
fance à cét Empereur. 

A PHILADELPHE, 

ÆANOIIITIHN AKYTAA MNH 

MHN BIOT HAPEAQKEN 

BOMQ TEIMHSAS XEMNOTA 
—. THN AAOXON 

 HAPOENOZX HS AHEATXE MI 
IPHN HX QPION ΑΝΘΟΣ 

EZXEN EN HMITEAEI HAT 

ZAMENON GAAAMOI 

TPEIZ TAP EN EIKOXIOTZX 

IEAEQZE BION ENIATTOTZ 

ΚΑΙ META ΤΟΥ͂Σ AE OANEN 

TOTTO ΛΙΠΟΥ͂ΣΑ OAOZz 



ONU 
PAU É 

|J thippe, qui étoit morte fans avoir eu. 

.23.ans. 

livre fiziéme. 

jo | 
. C'eft un Monument qu'un certain. 
Aquila avoit dreffé à fa femme Xan- 

des enfans , & âgée feulement de 

A HIERAPOLIS. 

ATOAAQNI APXHIHTEI 

Apollo Archegetes , comme fi nous! 
difions le Prince ou le Conducteur M 
étoit auffi adoré dans l'Ile de Na 
xos, où ceux de Chalcis luy avoientm 
dreffé un Autel , comme rapporte? 
Thacydide au commencement duc 

Au même ^) 54 

TOYTTO TO HPOON 

ZTEDANOI 

H EPTAZIA TON 

BADEQN 

Le Corps des Teinturiers honore οὖ 
couronne le monument de ce Heros. 
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II y a plufieurs fources d'eau chau- 

de à Hicrapolis,& ces eaux dit Stra- 
bon auliv.xiij. de fa Geographie , 
étoicnt merveilleufes pour la teintu- 
re des laines , en forte qu'on en tei- 
gnoit avec des racines,d’une fi belle 
ceuleur , qu'elle nele cedoit pas à 
celle de la pourpre & de l'écarlate. 

An meme lieu. 

AAOTIOx  ZETZXIZ EPTAX 

THE 

IIAETZAZ ὙΠῈΡ MAAEAN ΕἸΣ 

TAAIAN IIAOAZ EBAOMH 

KONTA 

ATO KATESKETASEN TO 
| MNHMEION 
ATTQ ΚΑΙ ΤΟΙ͂Σ TEKNOIZ 

QAA 

OTIQ OEOAOPO ΚΑΙ 064A 

OTIO τὴν 

ΕΥ̓ΔΑΚΑΙΩ ΑΝ ἘΚΕΙ͂ΝΟΙ 

ὙΝΧΩΡΗΣΩΣΙΝ 
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C'efl -4- dire : | 

Flavius Zeuxis maître ouvrier de- M 
vant faire voile au delà du Cap Ma-- 
lée en Italie avec 72.bàtimens s’eft 
choifi un monument,& à fes fils Fla- 
vius Theodorus, & Flavius Theuda-: 

-czus s'ils s'y veulent accorder. 

^A" MILET, 
appellé maintenant Palatcha : à la — 

| page 359. Tom.l. 

I 2 

IEOTAHw IIHwATEO 

AEHI EHIO 

OTo 'Y wA 

ATIE ATIE 

QTAACON QYTAATON 

THN IIOAIN [Tax IIOAIN 

MIAHCI&N;MIAHCIQON 

ΚΑΙ HANTAC|KAI HANTACI* 
TOTC KATOI|TOTC KATOI 
IKOTNTAC KOTNTAC |! 
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| 2 4 

TAHOIWE HOTIAGE. 

HIOT IOTa 

o AE AEH | 

ALIE ALIE 

QTAAXON  !OTAAXON | 
IT HN ΠΌΛΙΝ ΤΗΝ IIOAIN 
MIAHCIeN J —MIAHCIAN 
ΚΑΙ IIANTAC ΚΑΙ HANTAC 
TOTC KATOLTOTC KATOI 
IKOTNTAC IKOTNTAC 
Ln Md 

IHEOT w A 
——À —À—ÀÀ— 

OT © 

AEHI 
ATIE 

QTAATON | 
THN IIOAIN 
MIAHCI&N 

-- -οτοῶῦσ σεν ———^€€————— 1 

KAI IIÀNTAC 

|IOTC KATOI 

KOTNIAC 
-— MA, nn jme a 



154 
Et au deffous de ces cinq Infériptions= 

APXAITEAOI ®YAACCETAE | 
H IIOAIC MIAHCIAN : 

ΚΑΙ IIANTEC OIKAT. 

Cette Infcription eft une efpece 
de Talifman de ces anciens Hereri- 
ques qu'on appelloit Bafilidiani ow 
Gnoftiques, qui trouvoient de grans: 

myfteres dans les lettres du mot de 
Jchôva , qu'ils cachoient fous lese 
fept voyelles Grecques AEH 10 Y OM 
diffcremment tranfpofées & repetées'h 
icy jufqu'à dix fois: le mot de AT IE. 
qui le fuit le confirme : ὃς ainfi j'in-. 
terprete chaque carreau de la mêmes 
forte , Jehova faint conferve la Ville d 
AMilet e tous [es habitans : & ce qui 
eft au deffous , 0 Zrcbanges , que lam 
Vile de Milet c» tons fes habitans 
foient confervez... 

Ce font les mêmes Heretiques quil 
nommoient auffi Dieu Abraxas,donti 
les lettres prifes felon la valeur deg 
nombres qu’elles fignifioient ,, come 
e ΓΝ 
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poloient celuy de 365. qu'ils difoient 
ètre autant de vertus ὃς d'intelligen- 
ces divines. Chifllet en a fait impri- 
mer un traité fort curieux , où l'on: 
void les differens types , fous lef- 
iquels ils le reprefentoient , tantôt 
comme lupiter , tantôt comme l'A- 
nubis des Egyptiens , & quelquefois 
comme un monftre avec une tête de 
coq & deux ferpens en place de 
pieds, & le mot d'ABPAZA:z écrit 
autour. Pour ne pas me fervir de ce 
iqui fe trouve dans ce curieux traite, 
je produiray icy une piece qui a été 
inconnue à l'Autheur. C’eft une 
belle Amethyfte que Monfieur de 
Thou avoit apportée du Levant , & 
| dont j'ay trouvé le deffein parmi les 
| Memoires de Monfieur de Peiresk. 
|& qui ne fera pas mal à propos pour. 
| nous faire connoitre la bizarrerie de 

| €cs Heretiques.. 
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Cette figure reprefente Michel 

7 Archange , prefque de la maniere | 
que les Payens reprefentoient leur 
Mercure , avec des aifles àla téte &. 
auxtalons. Iltient de la main gau-. 
che & foule aux pieds un Dragon, & 
porte une couronne de la main droi- | 
te, Ses principaux membres font 
écrits en particulier de characteres 
Grecs,dont les mots qui en refultent 
font neanmoins Hebreux ou Chal 
daique, felon que ces Heretiquesh 
avoient coütume de le pratiquer. 
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Derriere font ces fignes dembus. 
AEHTTI MY) 

EHriInYyYtuA 
At Z5YvYiuae 
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YluA EH 
WA4EHITTY 
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EN VOICY L'EXPLICATION, 

Sur la poitrine ( le ventre. 

1AwO Le Seigneur 

ZABAwO des Armées, 
APBAOIA  #ajefle 
AO"OAT cachée dans i 
OTP HE Ada lumiere du feu: w 
MAPEZA la Poffefüon ᾿ 
ΑΛΙΩΘΟ 4{ [a divinite, 
ON ΟΥΡ la force de la 

IA MIX  /umiere, Mi- 
AHA chel. 

Sur le bras droit. 

ABPAM Abrabam 

NIKAMAP Ν icamariep. 

Sur le bras gauche. 

XEXZAT  Sefac, 
ZEN 20m 

BAP du fils 

bAPANTHZ de Pharan 



εἰν 

Le Prophete Ieremie nomme Da- 
bylone Sefac. 

Duns la Couronne. 

AMO l'exaltation de 
PwM A fon peuple. 

Sur les jambes. 

PABAHA Raphael 
IAZOTHA  lafonc. 

Raphael fignife Medecine de Dieu, 
& Iafouel, falut de Dieu. 

AAMNA La fente, 
MENETE de labeunte, 

- Les lettres du Revers font les fepr. 
Voyelles fept fois repetées, que jay: 
déja remarqué exprimer tacitement 
Ie nom de Zebova. Gruterus cite une 
infcription femblable , à la fin de 
celles qu'il produit comme fuppo- 
fées , laquelle il dit avoir été gra- 
vée fur une plaque de metal qu'on 
ouvafur la poitrine d'un fquelette 

P, 4 
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qui fur decouvert dans uhi ancien | 
tombeau proche d'Éngouléme: & ne. 
pouvant deviner ce myftere des fept | 
voyelles , il s'imagine que cela n'a- | 
voit été mis que par raillerie & pour 
exercer l'efprit des curieux qui vien=# 
droient à le decouvrir : mais par lan 
confrontation de celles-là avec cel-" 
les-cy, qui font repetées de même & 
tranfpolées fept fois , il eft certain! 
que ce n'étoitautre chofe que c& 
nom de /ebova , qu'on avoit voulu | 
mettre fur la poitrine de ce mort,quim 
avoit peut-être été un de ces Hereti- 
ues. S.lrenée au premier livre dem 

fon ouvrage contre les Payens , dit; 
que les Sectateurs de l’herctiquem 
Marcus cachoient les myfteres , fousM 
des lettres Grecques , appropriées ἃ 
chaque membre dót les mots étoient 2 
Hcbraïques , comme les fuivants | 
quil rapporte, Bafÿma,Eacabafa, Ea-li 
naa, Irranrilla, dy arbada , caeotaba, M 
febor, Camelanthi , qu'il incerprete.! 
Hic quod eff fuper omnem viriutemk 
patris invoco , quod vocatur. lumen eov 
fpiritus ci vita quoniam in corpore ve- 
graff, Neanmoins fon Commenta- 
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teur Fen Ardentius, dit que ces mors 
ne font ni Hebraiques , ni Grecs, ni 

| Chaldaiques,ni Syriaques;ni Arabes, 
. mais plutôt des noms monftrueux & 
barbares. Et en effet il s'en trouve 
plufieurs dans des Iafpes ; Agathes: 
ou Onyces antiques, avec des mots 

tout-à-fait extravagans , δα bien 
| que lcs figures. 

Au meme lieu. 

KAI TOY AIIOT 

MAPITPOZ ONHEIIHIOT 

. C'e quelque refte d'infcription 
d'un ancien Chréüen & Martyr 
Onefippus , qui étoit peut-être en- 

| terré à Milet. 

A ASKEMKALESI, 
pag.560. Tom.I. 

ATAOHZ METABOAHZ ΤΟΥ͂ 

TO TO MNHMEION ATZIMA 

XOT TOT TETPAKIS XTOIBAZ 
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TOYTTOY ME O ΕΞΟΥΣῚ MOT . 

TA TEKNA AOTZIMAXOZ ΚΑΙ | 

KOTAPTA ΚΑΙ TA Ex AT E 

ΤΩΝ TENNHOHZAMENA M 
TEKNA ΩΣ TE ΚΑΙ TONIAZ | 

ΚΑΙ O TAMBPOZ MOT AEQN | 
APTEMEISIOY Ὁ EHIKAAOT M 

ΜΈΝΟΣ ΙΑΣΩΝ OIKONEI MEN | 
MEIAHZIOZ ΦΎΣΕΙ AE IAYETE | 
TOTTOY AE ETETOS OTAEIX | 

MEOESEFIO... TE ZTNTENETE | 
MOT OTTE EEQTIKOZ ΤΙΣ 

EI MH TI ETEPO. TIOEXOMAL 

ETO M... TOZ H TA TEKNA | 
MOT H O TAMBPOZ MOT O 

JHPOTEIPAMMENOZ ΚΑΙ ΣΥΝ 

ΧΩΡΗΣΩΣΙΝ TINI TEOHNAI 
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O AE ΠΑΡᾺ ΤΑΥ͂ΤΑ TOAMH 

ΣΑΣ H BIAXAMENOZ AQXEI 

ΕΙΣ MEN TON KAIZAPOEZ 

$IZKON AHNAPIA XEIAIA 

HIENTAKOZIA ΕΙΣ AE ΤΗΝ... 

ATIOZ AE ENOXOX 

C'e(t un monument fait pour un 
certain Lyfimachus , pour fon fils, 
pour fa fille , & les enfans qu'ils 
avoient ou pouvoient avoir,pour fon 
beau pere, & pour fon gendre appel- 
lé Leon fils d’Artemifius habitant de 
Milet & natif de Laffas : qui eft cette 
même Ville où fe trouve cette infcri- 
ption , parmi des mazures que les 
Turcs appellent Askemkallefi, com- 
me nous avons dit à la pag. 360. 
Tom.I. Le refte de l'infcription eft 
la defenfe qui eft faite de mettre dans 
ce tombeau , foit quelqu'un des pa- 
rens , foit quelqu'autre étranger , à 
moins que fes filsou fon gendre n'en 
donnent la permiffion : & ceux dit-il 
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qui en agiront autrement ou feront. 
quelque violence pour cela, donne- | 
ront au Threfor ou Fifc de l'Empe- | 
reur mil cinq cent deniers, j 

A MELASSO. 
Infiription de la Colonne qui eft 4 la 1 

| page 363. Tom. I. E 

O AHMOZ MENAN 

APON OTAIAAOT 

TOT ETOTAHMOT 

ETEPTETHN THE 

JIATPIAOZ ΚΑῚ 

ἘΞ ETEPTETON 

ΓΕΓΟΝΌΤΑ 

C'ef - a-ire , 
Le Peuple a fait eriger cette Co- | 

lonne pour honorer Menander fils. 
d" Vliades , petit fils d'Euthydemus ; 
ayant été le bienfaiteur de fa Patrie;! 

: & defcendu de plufieurs qui luy ont: 
fait auffi beaucoup de bien. | 

Euthy - 
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Euthydemus, un des plus puiffans 

Citoyens de Mylaffa , & tres-excel- 
lent Orateur, vivoit au tems de Iules 
Cefar.: ainfi fon petit fils Menander 
peur avoir vécu fous Tibere & Cali- 
ula, & par confequent l'infcription 

Íeroit de ce tems-là, puis qu'elle luv 
fut mile pendant fa vie. Vous pou- 
vez voir là deffus ce que Strabon a 
dit d'Euthydemus dans fa Gcografie 
livre xiv. ce qui eft une preuve que. 
la Ville de Mylaffa dont il parle là, 
eft laméme que celle qui s’ippelle 
maintenant Mclaffo , qu'on s’eft: 
trompe de prendre pour Milet: com- 
me nous avons déja dit à la pag.362.. 
du Tome L. 

V 
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. EXPLICATION 4 
Des Planches de Medailfes antiques, M 

fervant à la confirmation de c& 
qui a été avancé dans le voyage 
de Grece c de Levant, y à lai 
connoiffance des antiquite? de 
chaque lien. 

h 

Elles font toutes de cuivre. 

PEARNCIHE:T 

NOB 45 Tome I. des Othons de cuis ̂  
x OA .» ^ ». 0 

LORS vre, dont j'affure méme d'em 
avoir và bon nombre : ce qui mo 
blige de donner le deffein des deux 
plus rares que j'aye vüs,& qui n'ont) 

2e quy 
pas encore été gravez, quoyque plu 
fieurs Autheurs en ayent produit 
avec les revers d'Ifts , de Serapis , deu 

Ἴ.: Y parlé à la pag.88. du: 



Pag, I6. 1.1. 
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cete , qui eft femblable à celles qui 
ont les revers dont je viens de parler. 

1. La premiere eft donc le Re- 
vers d'une medaille d'Othon , que 
Tay apportée de mon voyage. Elle a 
autour de la téte en lettres à moitié 
rongées MAP K, OG oe N OC KAIC. 
CEB. & pour type du Kevers une 

| téte de femme voilée & couronnée, 
| qui aderriere,le caducée de Mercure, 

_ fÉymbole perpetuel de la paix qu'elle 
reprefente, comme les lettres mémes 
EIPHNH qu'on y enttevoitle con- 
firment, Cét Empereur vouloit par 
là faire entendre au peuple Romain, 

| que fon elevation fur le thróne luy 
apporteroit une paix heureufe dans 
toute l'étendue de fon Empire, ce 

| qu'il leur exprima auffi dans la me- 
. daille Latine qu'il fit battre avec ces 
"characteres PAX ORBIS TER- 
 RARVM. Galba fon predeceffeur 
-m’en avoit pas moins fait cfperer,car 
Πα y a une medaille femblable de cét 
| Empereur avec un méme revers, que 
(yay vüe à Zara chez M.le Comte 
| Antonio Soderini. 

2. . La feconde eft un autre revers 
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Daho2- 

-gretexte d’une entrevüe ,.ce qui fut 

Ρ 

r68' ; 
d'Othon encore plus rate ,. que δ᾽. 
fieur Dominique Babeli Venitiens, 
qui l'avoit apportée avec d'autres du: 
grand Caire , me permit de crayon- . 
ner ,ne me l'ayant pas voulu vendre. 
pour vingt piftoles que je luy en of. 
frois. Elle eft parfaitement bien con- | 
fervée , & ce revers eft: tout-à-fait 
extraordinaire. C'eft une figure de 
femme vétué qui porte de la main 
droite une petite victoire , & de la. 
gauche un: Trofée , avec ce mot 
KPAZIZ, qui fignifie /a Moderae 
tion de l'Émpereur Othon au milieu 
de fes victoires & de fes trofées : car 
outre qu'il avoit depoffedé Galba de 
YEmpire , il eut encore trois fois la 
victoire contre les troupes de Vitel-- 
lius : mais la quatriéme bataille luy: 
fut fatale, ayant été furpris fous le: 

caufe qu'il fe. tua lui-même bien 
moins par defefpoir, que par un fen- 
timent de compaflion,de tant de fol- 
dats qui feroient tuez à la guerre; 
s’il s’opintâtroit: à vouloir difpute 
l'Empire à Virellius.. Le mot de 
KP A ΣΙΣ peut auff fignifrer le rem 

perament 
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perament ou la temperance;mais ce- 
uy de moderation convient mieux 
u type qui accompagne l'infcriptió, 

X n'eft pas méme nouveau dans les 
Emedailles , car on en void une de 

ronze de l'Empereur Tibere avec 
n revers MODER ATIONI, & une 
éte au milieu d'un bouclier. 
Le 3. & 4. rond eft la téte & le re- 

Myers d’une medaille de l’Heroine 
N auficaa fille du Roy Alcinous,dont 

Τ Αγ parléà la pag.130.Tom.I. C'eft 
ine tête à ajoûter aux portraits des 

Mommes & femmes illuftres tirez de 
'antique,que Fulvius Vrfinus,Theo- 
ore de Galles & Caninius nous ont 
onnez, dont je peux méme aug- 

quenter le nombre de pluficurs tétes 
ui leur ont été inconnus , comme 
le celles de Pythodoris Reine de 
ont , de Pyrrhus , des Philofophes 

[Xenocrates & Theon, & de quel- 
ques autres, Le Revers de Nauficaa 

Eft des Mytilenéens MYTI A. ἘΠῚ. 
:TPA. IEPOKA. c'eft - à-dire, 
ríqu'ils avoient pour Comman- 
ant ou General de la milice un cer- 
lierocles. La figure de femme affife 

r 
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eft celle de Sappho, que ceux deMy= 
tilene , parmi lefquels elle étoit née, 
reprefentoient dans leurs medailles, 
comme lulius Pollux & Ariftote le 
remarquent , & comme celles que 
nous trouvons encore de cette Ifle 
nous en font foy. La Lyre qu'elle” 
tient à la main le confirme aufli , car 
c'étoit la marque des Poëtes Lyri-- 
ques, entre lefquels elle a excellé.Vr- 
fius dans fes portraits des hommes 
Iluftres, produit une medaille qui a. 
d’un côté la tête de Sappho , & de. 
l'autre un Polype, & les mémes let- 
ttes MYTIA. i 

: Ceux qui fouhaittent de voir les 
medailles qu'on trouve de l'Ifle de: 
Corfou , n'ont qu'à fe prevaloir du 
Livre intitulé Hifforia di Corfou du | 
Chevalier Marmora;imprimée à Ve- | 
nife, où il y a pourtant quelque cho- 
fe à dire fur des medailles qu'il a 
gravees , & qui ne fe trouvent point 
aveclesrevers deK OPK T PAION, . 
comme le Germanicus , l'Othon & ἢ 
le-Galba : mais j'efpere qu'il corri-k 
gera cela dans une feconde edition à ^ 
laquelle il travaille, & qu'il -aug- * 

a 
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mente de beaucoup de deffeins, 

s. & 6. Eft une medaille de l’Ifle 
de Tine , appellée autrefois Tenos, 

| dont nous en trouvâmes là quatre 
ou cinq des reftes d'un plein vafe 
qui s’y étoit découvert prés de la Ci- 
tadelle, Elle a d'un coté la téte de 

| Jupiter Hammon, qu'on reprefentoit 
J| avec la corne de belier , & de l'autre 

une grappe de raifin , fymbole de la 
fertilité du pays,& particulierement 
des vignes. TH cft le commence. 
ment de TH»:/av, 

7.9. Eft une autre medaille anti- 
que de ceux de Tine, laquelle a d'un 
coté la téte de Neptune , qui étoit 
particulieremét adoré dans cette Hle, 
où il avoit un Temple celebre,auquel 
Íe rendoient une fois l'année ceux 
des Ifles voifines,pour luy confacrer 
une Fete folemnelle,comme dit Stra- 
bon au diziéme livre de fa Geogra- 
phie. Le revers eft le Trident de ce 
Dieu avec deux Daufins & les lettres 

 IBNI«», qui marquent de méme qu'à 
la precedente , qu'elle étoit de ceux 
de l’Ifle de Tiné. 
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PLANCHE II 

1. La premiere eft le revers d'u-” 
ne medaille frappée par ceux de Zan- 
te, dont la tête cft un Caracalle. Law 
figure qui cft reprefentée de ce côté 
avec le motde ZAKYNOIQN εὖ 
un Bacchus qui tient de la droite ur 
raifin, & de la gauche fon thyríe ou 
bâton entrelacé de lierre & de pam- 
pres : de forte qu'on peut juger par | 
là, que c'eft depuis fort leng temps M 
que cette Ifle a. été fertile en bons M 
vins, ἃς favorifée du Dieu Bacchus. | 

1. La feconde eft une medaille de — 
ceux d'Abydos , qui reprefentoient | 
dans leurs revers Heros & Leander, « 
dont le Pocte Mufée a chanté les | 
amours. Outre leur nom qui y cft. M 
écrit, on void Leander traverfant le M 
détroit de l'Hcllefpont à la nage, | 
pour aller voir fa Maitreffe qui de- ! 
meuroit à Abydos du côté del'Afie, # 
& luy à Scítos du côté de l'Europe. « 
Le détroit n'a là qu'une demi lieuë 
de large. Cela n'cít pas difhcileà un 

bon nageur , maisil faifoit cela de 
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nuit , & il avoit befoin de lumiere : 
auffi void- on icy Hero au deffus d'u- 
ne Tour , qui tient un flambeau à la 
main pour luy fervir de guide : mais 
le Cardinal de Maximis avoit un 
beau medaillon de Severe avec un 
revers femblable d'Abydos , où ce 
n’eft pas Hero qui tient le flambeau, 
mais un petit amour qui voltige au 
deflus de Cleander. 

3.4. La troifiéme eft une medail- 
le de grand bronze, qui a d'un côté 
la tête de l'Amazone Symyrne,avec fa 
double hache , qu'on luy entrevoit 
derriere l'épaule, C'eft clle qu'on 
eftimoit avoir fondé & donné fon 
nomà la Ville de Smyrne. La téte 
du revers couronnée de Tours repre- 
fente celle de Thyatire. Ainfiil faut 
lire l'infcription des deux cótez con- 
jointement , ZMYPNA!ON OMO:ci« 
OTATTYEIPHNON ἘΠῚ AIIOAI 

NAPIOY, ce qui fignifie concorde 
ou alliance , de ceux de Smyrne avec 
ceux de Thyatire , dans le tems qu A- 
pollinarius éroit Gouverneur en cet- 
re derniere. Apollinarius étoit cou- 
fin de Titus Antonius Alfenus, dont 
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jay rapporté quelques infcriptions, - 
& fon nom éteit auffi Alfenus Apol- 
linarius,comme on l'apprend parune - 
autre belle Infcription queles Tein- - 
turiers avoient fait graver à fon hon- 
neur. Ils vivoient l'un & l'autre fous 
l'Empire de Caracalle, & par confe- 
quent la medäille eft de ce tems-làou 
environ. 3 

Mais au fujet de cette medaille , il 
faut que je vous dife ce que je fçay 
des Alliances que ces Villes d'Afie 
mineure contractoient enfemble , & 
particulierement celles delIonie, de 
la Lydie & de la Carie, trois Provin- 

ces contigues, Comme les Empe- 
reurs Romains leur permettoient de 
vivre felon leurs Loix , ils ne trou- 
voient pas mauvais qu'elles s'alliaf- 
fent les unes avecles autres, & qu'el- 
les entretinffent une bonne corref- 
pondance, pour fe fecourir mutuelle- 
ment en cas de befoin. Les Livres 
ne nous difent prefque rien là deffus, 
mais ce que nous en fçavons, nous le 
devons aux medailles. Voicy la lifte 
de celles que j'ay remarquées en vi- 

fitant les Cabinets des Curieux, & 
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en ayanr eu méme quelques-unes en 
mon pouvoir. Je ne doute pas qu'il 
ne s'en trouve un plus grand nom- 
bre, & particulierement dans le Ca- 
binet du Roy : mais cecy fervira d'é- 
chantillon , & donnera peut-être à 
quelqu'un la penfée de rechercher 
tout ce qui s'en peut rencontrer. 

Alliance de T hyatire c de Smyrne. | 
ZMTPNAION OTATEIPH 

NON OMONOIA. 

Au revers d'une téte qui reprefen- 
te le facré Senat, EPA ZYNKAH 
ΤΟΣ. Elle eft gravée dans le The- 

| faurus de M.Patin chez qui je l’ay 
. vüe. Ie la croy du méme tems que 
. celle que nous avons citée cy-deflus. 

Alliance de Smyrne avec Perinthus. 

|. EMTPNAION OMONOIA ΠΕ 
|, PINOIQON ἘΠῚ MENEKAEOTS. 

| A Menecles eft le nom du Gouver- 
| peur de Perinthus. C’eft le revers 
| d'un Caracalle , moyen bronze ; à 
. Lyon chez M.Dufour. 
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Alliance de Smyrne avec Εἰ. 
ZMTPNAION E®ESION OMO 

NOIA. 

Avec deux temples, au revers d'un 
Caracalle, Chez M. Patin. Voyez. 
fon Thefaurus. 

Alliance de Smyrne avec Pevgame. 

ZMTPNAION TIIEPTAMHNON 

OMONOIA. 

Liméme,. M.Falknerà Smyrneen — — 
a auffi un medaillon de Caracalle,où 
il y a de plus Et. C T P. TEMINOY. 
Eículape debout & une figure cou- 
ronnée de Tours affife. Itemun au- 
tre medaillon avec 5.figures;Eícula- 
pe entre deux Decffes. 

Alliance de Smyrne,Pergame ci Efefe. 
ZMT?NAIQN IIEPI. EDEXZION 

OMONOIA. 

Diane d'E&fe entre Efculape & — | 
lAmazone Smyrne. Revers d'un 

medaillon d'Antonin Pie , chez la 
Keine de Suede à Rome. 

"Alliance 
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Alliance d' Hierapolis avec Smyrne. 

IEPAHOAEITON EZMÍPNAION 

OMONOIA. 

Revers d'une Otacilia-Severa, 
- moyen bronze. 

Alliance d'Ephefe avec Sardis. 

E®EZION ΚΑΙ EAPAIANON 

OMONOIA. 

Deux figures qui fe donnent la 
main. Revers d'une medaille du 
grand bronze de la Reine de Suede, 
dc l'Emp.Marc- Aurele. 

Alliance d'Ephefe & Hierapolse. 

|» EDEZION ΚΑΙ IEPAIIOAEIT ON 

OMONDOIA. 

Revers d'une medaille de Com- 
mode, grand bronze ; chez la Reine 

. de Suede. 

_ Alliance d' Ephefe avec Cyzique. 

ἘΦΕΣΊΩΝ NEOKOPON. OMO 
| NOIA KTZIKHNON. 
—. Diane avec une figure nu& debout, 
Revers. d'une αὐ daslle de grand 
bronze d' Antonin Pic. 

| 
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Alliance d'Ephefe avec Tralles. 

EGEXION B. NEOKO». TPAA |. 
AIANQN OMONOIA. 4 

Diane d'Ephefe avec lupiter qui | 
eft affis,au Revers d'une medaille de. — 
Lucius Verus, 

; 
y 
i 

Alliance d' Fpbefe ὦ de Persame. 

EDEZIOQN IIEPITAMHNQON . 

OMONOIA. | 
Diane & Efculape, au revers d'u- 

ne medaille de Gallien moyen bron- 
ze, chez M.Falkner à Smyrne. 

Alliance de Pergame cj a Ephefe, 
IEPFAMHN QN E®EZIQON 

OMONOIA. 

Vn Chariot tiré par deux Centau- 
res, fur lequel eft affis un Iupiter qui 
porte à la main une petiteDiane d'E- 
phefe. Revers d'un medaillon de 
Commode. Il y en a un autre de ce 

même Empereur avec les mêmes cha- 
racteres , mais il s'y lit de plus ETI. 
ZTPA. HATIOT,ou plutôt rt. 
AngriOY KOINON, & pour 

type deux figures dont l'une eft d'un 
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homme demi vêtu,qui tient à la main 
droite une Iuno Pronuba , & l'autre 
eft comme d’un Hercule nud qui 
porte auffi de la droite la Diane d'E- 
phefe, gravé dans O&avius Strada, 

Aliance de Milet c d'Epbefe. 

MEIAHCION ΚΑῚ E®ECINON 

OMONDOIA. 

Venus & Diane avec fes deux cerfs. 
Revers d’un medailion de Fauftine la 

_ jeune. Ily en a un autre prefque 
. femblable , avec méme infcription, 

de Lucius Verus, dans le Cabinet de 
M.Morofini à Venife. | 

Alliance de Cós avec Milet. 
KOQXQN MFIAHCICQON. 

Efculape & Venus , qu'on adoroit 
dans ces deux Villes. Revers d'un 

medaillon d'Antonin Pie , deffigné 
par M. Patin à Padoue. 

Alliance da Laodicée avec Pergame. 

AAOAIKEQN  IIEPIAMHNAN 

OMONOIA. 

Revers d’un medaillon de Marc- 
Aurele , chez la Reine de Suede à 
Rome, 
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— Alliance de Laodicée avec Ephefe. 

AAOAIKEQON E®ESION OMO 

NOIA. 

Jupiter avec Diane & fes deux 
cerfs. Revers d'une Otacilia Severa 
medaillon , parmi les deffeins de M. 
Morel à Berne. 

Alliance d' H alicarnaffe avec Pergame. 

AAIKAPNACCEQN KAL..... 

ΣΕΞΊ: DAAOT.. 

Apollon & Efculape, dont le der- 
nier (e met ordinairement pour Per- 
game , ainfi quoyque le mot ne s'y 
life pas, je ne doute pas qu'il ne ly 

faille fuppleer.Revers d'une medail- 
le de orand bronze de Caracalla δὲ 
Geta qui fe regardenr. A Rome au 
Cabinet du P.Kirker. 

"Alliance d* Antioche fir le Meandre 
avec Ephefe. i 

ANTIIO....... EDESION AIZ 

NEQKOPON. 

Diane d'Ephefe entre deux figurés 
aflifes à terre , dont l'une reprefente 
la riviere de Mcandre.. Revers d'un 

medaillos 
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. medaillon d’Antonin Pie,oravé dans 
| O&tavius Strada. 

Alliance de Selga avec Lacedemone. 

- CEATEGN  OMONOIA AAKE 

AAIMONIQON. 

Pallas & Hercules qui facrifient, 
& un ferpent qui s'éleve fur l'autel, 
Revers d'un medaillon de Trajanus 
Decius , parmi les deffeins de M.Pa- 
tin. Quoyque Selga fut dans la Pi- 

: fidie, elle étoit Colonie des Lacede- 
. moniens , comme dit Stephanus de 
- Byfance. Σέλγη» πόλις αἰσιδίας , &mi- 

kos Axre di uc YMO. 

Alliance de Laodicée c de Smyrne. | 

AAOAIKEQN CMTPNAIQON 

OMONOIA. 

L'Empereur debout entre deux fi- 
gures de femmes vétues.Revers d'un 
mcdaillon de Marc-Aurele : à Zara, 

chez le Comte Soderini. 

Alliance de Smyrne avec N'icomedie. 

ZMTPNAION NEIKOM. OMO 

NOIA 

Deux figures couronnées de Tours 
t 
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qui fe donnent la main. Revers d'un 
medaillon de Marc- Aurele. A Con- 
ftantinople , chez M.le Marquis de 
Nointel. 

Alliance de Smyrne c Magnefre. 
Dans une infcription du tems de Se-: 

Jeucus Callinicus,qui eft mife la pre- 
miere dans le livre intitulé Marmora 
Oxonienfia:oü il y a un grand Com- 
mentaire qui l'accompagne. 

Alliance de Paros avec Cyzique. | 

Dans un autre marbre que j'ay co- 
pié à Venife à la Cour du Palais Gri- 
mani 5 qui contient une grande in- 

fcription Greque. Je reprens les me- 
dailles de la feconde planche. 
. $. La cinquiéme eft le revers 
d’une medaille de Caracalla, qui a le 
nom de Patras COL. A. A. PATR. 
Colonia Augufta Aroë Patrenfis , avec 
Diane qu'ils adoroient là fous le fur- 
nom de Laphria ; voyez ce que j'en 

ay dit en parlant de cette Ville-1à,au 
Tome II. pag.9. &c. 

— 6. La fiziéme eft le revers d'un 
Commoede, qui reprefente le Port de 
Patras , avec une ftatué. qui étoit à 
l'entrée , & une efpece de portique. 
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ou arcades dont jay parlé à la p.12. 
Tom.li. 

7. La fepriéme eft une Fauftine 
jeune chez le Comte Mofcardi à Ve- 
rone avec le revers AEA 9 QN , & 
le Temple celebre. d'Apollon qui 
étoit à Delfes. La ftructure n'en pa- 
roit pas magnifique , & on n'y void 
que cinq colonnes : auffi fuis-je fort 
perfuadé,quoy qu'il fut fort celebre, 
qu’il n'étoit pas bien grand , veu le 
peu de terreplain qu'il y avoit à Del- 
.phes; & la difficulté d'y porter des 
materiaux. 

8. La huitiéme eft un Geta avec 
ce revers d'un Cupidon qui a fon 
flambeau renverfé, & le mot de c 1- 
KYceNIeN , qui nous apprend 
qu'elle avoit été frappée par ceux de 
Sicyon , dont nous avons parlé à la 
pag.505. Tom.Il. 

PLANCGHE ££k 

Cette planche a une medaille de 
. chacune des fept Eglifes , & une de 
Magnefie au pied du mont Sipylus. 

1. La premiere eft un Alexandre 
EE 

"T WI 
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Severe moyen bronze,qui a pour re- 
ΜΟΙ OYA TEIPH N Ν; qui mar- 

que qu'elle a été battuë par ceux de 
Thyatire , quoyque la Louve qui al- 
laite Remus & Romulus foit le fym- 
bole ordinaire de Rome : mais c'cft 
peut-être un trait de leur flaterie , 
pour exprimer leur bonheur fous la 
domination Romaine. On trouve 
auffi qu'Antioche a quelquefois mis 
dans fes medailles ce méme type. 

2. Lafeconde eft une Tranquil- 
line préfque de grand bronze, avec 
l'infcripion CMYPNAION T. 
NENKOPAON ΡΟΥΦΙΝΟΥ͂ 

CO], Des Smyrneens Neocores 
pat trois fois,fous le Capitaine dela 
milice Rufinus. La figure qui ac- 
compagne l'infcription eft celle de 
l'Amazone Smyrne, qu'ils reprefen- 
tent avec la τότε couronnée de Tours 
comme Fondatrice de leur Ville, te- 

nant un petit Temple de la droite, & 

de la gauche un petit bouclier en de- 
mi-Lune, & une hache à deux tran- 

chans que les Latins appelloient bi- 
pennis , qui étoit l’armure ordinaire 
des Amazones. 
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-3. La troifiéme eft le revers d'un 
Valerian Pere,que M.V vheler a dans 
fon Cabinet,de méme que d'un Gal- 
lien que poffede M.Dufour , & d'un 
Saloninus fils de Gallien que j'acquis 
à Smyrne : car elles ont toutes trois 
ce mémerevers EbECINN KAYC- 

TPOC, avec la figure appuyée fur 
un pot qui verfe de l'eau , & qui re- 
Eu comme l'infcription en fait 

foy , la riviere du Cayftre qui pañle 
proche d'Efefe , comme nous avons 
dit plus amplement à la page 323. & 
324. Tom.I. 

|. 4. La quatrième eft un Geta 
avec le revers d'Efculape , qui avoit 
un Temple celebre à Pezgame, & de 
fa fille Hygieia qui tient un ferpent à 
la main, & le mot de r1 EP Tr A- 
-MHNAON. | 

_ .$. La cinquiéme eft un revers de 
Commode grand bronze, que le fcu 
Cardinal de Medicis me fit voir dans 
fon Cabinet. Elle eft des Laodiceers 
Neocores AAOAIKENN NEO- 
KOPAN, avecle type & linfcri- 

ption qui fe trouve quelquefois aux 
medailles Latines FELICIA TEM- 

ἜΣ 
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PORA, mais écrite en Grec Ey TY- 
XEIC KAIPOI, par laquelle ils : 

vouloient faire connoitre /e bonheur 
qu'ils avoient fous l'Empire de Com- 
mode dans toutes /es Saifóns de l'an- 
née , qui font reprefentées par qua- 
tre jeunes hommes, Le Printems 
orte une corbeille de fleurs : l'Ecé 

une faucille pour moiffonner: l'Au- 
tomne une corbeille de fruits & ca- 
reffe un chien de chaffe : l’'Hyver 
tient un lievre de la main gauche , 
parceque cette Saiíon eft propre pour 
la chaffe du lievre ; d’où vient que 
Virgile dic: 

Auritofque fequi lepores , tum ficere 
damas, cc. 

Cum nix alta jacet , glaciem cum 
flumiva tradunt. 

Horace en dit à peu prés autant, 
Epod.II. Cette Saifon eft aufi re- 
prefentée vétue pour fe garantir du 
froid. Et nous avons à Lyon un bas 
relief dans l'Ile Sainte Barbe , où fe 

| trouvent les quatre Saifons repre- 
fentées prefque de la méme maniere, 
fe l'ay cité dans mes antiquitez de « 

Lyon p2g.198. Tout incommode 
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que fut l'Empereur Commode , il ne 
laiffoit pas de trouver des flatteurs, 
qui luy vouloient perfuader que le 
monde étoit fort heureux fous fon 
regne , car outre cette medaille le 
"méme Cardinal de Medicis m'en fit 
voir une de méme grandeur avec 

cette belle Infcription dans une cou- 
ronne,que ceux de la Ville de Nicée 
avoient gravée à fon honneur , BA- 
CIAETONTOC KCMOAOT 

O KOCMOC ETTYXEI N I- 

KAIENN. 

6. La fiziéme eftun Marc-Aurele 
de bronze, qui a pour revers un tem- 
ple de Philadelphe , où l'on decou- 

vre Apollon , & autour l'infcription 
SIAAAEAGENN ἘΠῚ EYTE- 

NETOT , qui fignifie que ceux de 

Philadelphe l’avoient frappée, lors 
qu'ils avoient pour Gouverneur Eu- 
genetes. Elle eft dans le Cabinet de 
M. le premier Prefident de Paris. 

7. Cftle revers d’une Tranquil- 
line de grand bronze, chez M.Falk- 
ner à Smyrne, quia autour dela té- 
te €6POY, TPANKTAAEINA 
CEB. Fruria ou Furia,car il fe trou- 

t 4 
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ve écrit des deux manietes dans les 
medailles, Tranquillina Augufta; & 
de l'autre côté une Vrne d’où fort 
une palme. Em wvA. tgucgiAev ἀρ, 
χρυσανθινα σαςδιανων B, νεωχορῶνς Ainfi 

c'eft une medaille de la Ville de Sar- 
des , qui avoit celebré dans ce tems- 
là , les jeux appellez Chryfanthina 
fousle Ponüficat de Iulius Hermo- 
philus. Le méme Cabinet de Mon- 
fieur Faikner poffede un medaillon 
de Caracalle, avec un femblable re- 
vers , l’urne d’où fort une palme , & 
ces mots Ez. ew, βούφου ag. &. τὸ Î. 
x evoavüwa Capdi&yay B. νεωκορων. C'eft" 

à- dire,/ub Antonio Rufo primo Pentifi- 
ce tertia-viceC bryfantbina certamina 
habita apad Sardianos fecundo N evco- 
γος. Voyez ce que dit fur ces jeux le 
livre Marmora Oxonrenfia , au troi- 
fiéme marbre. 

8. Eft le revers d'un Philippe fils, 
qui reprefente un Apollon aílis,avec 
ces lettres £z. CTP. &Up. Te r1Xy cU B, μα - 

γνήτων cimv. Ceux de Magncfie au 
pied du mont Sipylus l'avoient frap- 

pée lors qu'ils avoient un Aurelius 
Tatianus commandant pour la fecon- 
de fois. 
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PLANCHE:IVN. 

I.2. Vnetéte couronnée de Tours 
qui reprefente la Ville de Phocée 
Qux: & pour revers pou:éey , une 

petite barque , au deffus de laquelle 
{e voyent les deux étoiles & les deux 
bonnets de Caftor & Pollux , pour 
marquer les heureufes navigations 
de ces peuples , qui ont été les pre- 
-miers à voyager fur mer & à fonder 
des Colonies dans les pays éloignés, 
témoin noftre Ville de Marfeille,qui 
leur devoit fon établiffement. 

2. 3. Tnwosla Ville de Temnos 
qui n'étoit pas éloignée de Phocée, 
& proche de la riviere d'Hermus,car 
Monficur Falkner à Smyrne qui a 

cette medaille en a auffi une autre 
d'Oracilia Severa, avec le revers de 

cette riviere zzuytisuv ipecc, Pour ce 
qui eft du revers de celle-cy , c'eft la 
fortune qui tient un gouvernail de 
navire & une corne d'abondance. 

$. 6. £c Ud pau 3 la Ville d'Erithrze 

maritime ce qui eft defigné par la 
proue de navire qui e(t au revers 

avec le mor svoge;o;. Celicua été 
E: 



190 
celebre par le fejour de laSybille ap- 
pellée Erychrée. Elle eft chez le 
même à Smyrne. 

7.8. Yrawn la ville d'Hyrcané, 
avec un revers femblable à celuy de 
Temnos , & le mot ὑρκαγῶν , par le- 
quel il ne faut pas entendre les peu- 
ples de l'Hyrcanie proche de Perfe , 
mais les habitans d'un lieu dans la 
Lydie de ce nom,à qui Stephanus ne 
donne pas à la verité le nom de Ville, 

mais feulement d'une campagne , 6 
a) V κάνιον 7 δέον τῆς Audliar : Ja tête 

couronnée de Tours nous enfeigne 
qu'il y a eulà mêmeune ville. Stra- 

bon au liv. 13. de fa Geographie luy 
donne le méme nom que Stephanus, 
& ajoûte qu'elle avoit pris fonnom 
dcs Hircanicns, que lcs Perfans y a- 
voient laifsé pour l'habiter. 

Il fe ttouve quelques autres peti- 

tes medailles de cette forte, comme 
€.v va Revers cepvoveasy un Lyon, 

gravée dans Séguin , ou avec une 
proüe de navire, J'en ay une qui a 

d'un côté Σμυρναίων Scrapis , & de 
l'autre *gv.iemv une proüe de navi- 
se. Chez le Card.de Maximis j'en ay 

i 

N 
3 

| 





| 
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và une d'un côté Acuucc une tête 

. couronnée. Revers Efculape , A«x- 
&sev , de la ville de Docimeum en 
Phrygie. Il y en a auffi de Cyziqu 
Kuÿinos Revers Κυζιχη ay, 

PLANCHE V. 

1, C'eftle revers d'un beau me- 
daillon que Monfieur Falkner avoit 
à Smyrne. Il reprefente la riviere 
Hermus demy couchée & appuyée 
fur un vafe qui verfe de l’eau avec 
une plante à la main, & le mot de 
doter parce que la ville de Phocée 
n'étoit pas éloienée de l'embouchu- 
redel'Hermus, Les lettres autour 
Ἐπ. cT 5.24vp. Evruyouc, τὸ £.Íous Au- 

relius Eutyches Gouverneur pour la 
feconde fois. ll fe trouve auffi une 
medaille quia d'un côté itea ouxAnl.c 

le facré Senat , & dc l’autre la proüe 
de navire avec les deux étoiles de 
Caftor & Pollux , & les mémes let- 
tres Ἐπ. c. av. , Evzvyovc. 7. B. ce qui 

nous la doit faire ranger au tems de 
Gordian. 

2 La feconde eft ce beau medail- 
lon de Philippe ; dont j'ay parlé à la 
pag. 312. Tom, I, frappé par les 
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Phoceens fous le commandement de. 
Claudius Scribonianus. 

3.4. La troifiéme eft la τότε & le 
revers d'un beau medaillon du feu 
Cardinal de Maximis. La tête cou- 
ronnée de tours eft la Ville de Sar- 
dis qui fe qualifie de premiere me- 
tropole d’Afie,de Lydie & de Grece. 

CAPAIC ACIAC AYAIAC 

EAAAAOCA MHTPOTOAIC. 

L'Afie fe prend fouvent dans les 
Marbres;& les medailles pour l'Ionie 
fimplement ou pour l'Afie-Procon- 
fulaire, qui étoit une partie de l'A(ie 
mineure. Monfieur Seguin en a fait 
graver un femblable medaillon du 
coté de la téte,mais lerevers eft dif- « 
ferent. Celuy-cy eft un Jupiter af 
fis au milieu des 12 fignes,comme on 
le remarque dans une medaille de 
Iulia Mæfa. La τότε qu'il reprefente 
auffi dans le fien n'eft pas couronnée 
de Tours, mais d'épis dc bled. Il y a 
apparence que ces deux medaillons 

font du méme tems : comme celuy de 
Monfieur Seguin porte le nom deJu- — 

lius Hermophilus Afiarque , nous 
“avons remarqué dans la 7. med, de 
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la troifiéme planche , qu'il étoit en 
charge dans le tems de Tranquilline 
femme de Gordian troifiéme. 

j.6. Eítun medaillon d'Homere 
efpece de contourniate, ὦ M H PO C, 
que Monfieur Falxner a recouvert à 
Smyrne , laquelle pretendoit avoir 
donné la naiífanceà ce grand hom- 
me & qui faifoit graver des medail- 
les à fa memoire. Le revers eftun 
homme qui conduit un cheval,& qui 

-appartiencà quelque particulier qui 
avoit gagné quelque courfe ou quel- 
que combat à cheval dans la Ville de 
Smyrne. 

PLANCHE VL 
*. C'eft le revers d'une petite Sa- 

bine,chez Monfieur Falkner à Smyr- 
ne ,frappée par les habitans dela 
montagne de Lydie appellée Tmo- 
lus, TMQAEITAN, une petite 
Diane avec fon arc , pour marquer 
leur application à la chaffe. 

2. La feconde eft une Otacilia 
Severa rapportée cy-deffus entre les 
Alliances des Villes d’Afie Mineure, 
ZEPANOAEITON CMXPN A- 
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ION ΝΕΩΚΟΡΩΝ OMONO- 
1 A, qui marque la bonne inwlligen- 
ce de Smyrne avec Hierapolis , qui 
avoient quelques jeux publics com- 
muns,qui font defignés par les deux 
vrnes , d’eù fortent deux palmes de 
chacune. 

3. La 3.eftun Hadrian avec la 
téte de Iupiter qui avoir un Temple 
pres de la Ville de Mylafa MY 4 A- 
C E QN appellée maintenant Melaf- 
fo , comme nous avons ditàla pag. 
362. Tom. I. 

4. Eft un medaillon de Geta,chez 
le Card. de Maximis avec un Tem- 
pleà 4. colonnes des mêmes habi- 
tans de Mylafa MY AAXEQN,& 
une divinité au milieu qui femble- 
roit Diane d'Efcfe appuyée fur fes 
deux broches,fielle n'avoit un mar- 
teau à la main. 

j. Eft une medaille de Gallien 
avec le revers de Metropolis, qui eft 
entre Smyrne & Efefe Μητρπολετώνς 

les autres medailles ajoütent Ter ἐν 
savsæ, parce qu'elle étoit dans l'Ionie 
& affez pres du Cayftre qui efticy 
xeprefenté ; comme à celle des Efc- 

cats ER mum 

D d 
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fiens. T'ay νὰ entre les deffeins de 
Monfieur Patin un medaillon de So. 
lon , avec un Jupiter ὃς Diane d'Efe- 
fe au revers ὃς l'infcription Keiyo, uw 
Ζροπολεϊτων τῶν Ἐν 1@VIX, 

6. C'eftle revers d'une medaille 
de Diadumenian de la Ville de Colo- 
phone , fituée entre Smyrne & E fcfe 
proche du ruiffeau Halys qui y eft 
reprefenté avec le mot de &eAega- 
t4, 

7. C'eft le revers d'une medaille 
de Caracalle, frapée par ceux de Le- 
bedos dans l'Ionie , Aëfédiwy & une 

Pallas armée. 
8. Eftune autre Caracalle , avec 

un fleuve au revers & l'infcription 
de Naatay x AZixyay, qui étoit quel- 

que Ville du nom de Nicée dans le 
territoire de Lydie appellé Campus 

— Cilbianus , qui étoit arrosé du Cay- 
ftre. Strabon en fait mention au 13. 
livre de fa Geographie. Cæfriano 
staque campo , qui medio loco snter 
mediterranea ci T molum incidit ,ver- 

fus Orientem. conterminus efl Cilbia- 
nus campus magnus C babitationibus 
probe aptus , agrique fevtilis. C'éois 
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la méme Ville qu'on appelloir C;/- 
bianum,& dans le bas Empire Falea- 

 4inianopolis , dont il eft fait mention 
dans les Conciles. : 

l'avois fait deffein de donner icy 
une note.particuliere de toutes les 
medailles des Villes de Grece & Afie 
Mineure, & particulierement de [1- 
onie , Carie , Lydie , Bithynie , que 
javois obfervées dans les Cabinets 
de curieux & méme dont j'en avois 
acheté un noinbre affez confiderable; 
la plus grande partie méme n'ayant 
point encore été donnée au jour. 
Mais deux confiderations m'en ont 
detourné , l’une que cela groffiroit 
trop ce volume,& méme fi je le vou- 
lois faire avec exactitude , cela feul 
en feroit un affez jufte ; l'autre eft 
que Monfieur Vaillant Antiquaire 
du Roy , qui a déja donné au public 
deux volumes de medailles latines, 
en promet un general des Colonies 
Romaines & Villes Grecques , au- 
quelil travaille depuis quelques an- 

nées , & cefera un ouvrage quiré- 
gqondra amplement-à ce que les Sça- 

wans & les curieux fe promettent de 
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fa capacité. Dans ce grand nombre 
de belles chofes qu'il y aura , à pei- 
ne me puis-je perfuader que les ob- 
fervations que j'aurois pà mettre au 
jour, puffent luy être de quelque u- 
tilité , outre que s’il y ena quelques 
unes d’affez D nee ἂν enri- 
chir fes remarques , je fay gloire de 
les remettre dans de fi bónes mains. 
Cette matiere fera extremement cu- 
rieufe pour rétablir & enrichir l'hi- 
foire & la Geographie ancienne , 
tant pour les veritables noms des 
Villes anciennes , que pour leur fi- 
tuation , leurs montagnes , leurs ri- 
wieres, leurs Temples,leurs fêtes fo- 
lemnelles & leurs Gouverneurs : & 
mille autres remarques qui ont écha- 
pé à l'exactitude des Geographes;ou 
queles Copiftes des anciens livres 
nous ont corrompu. ['ay un Com- 
mode grand bronze & prefque de la 
grandeur des medailles;avec l'infcri- 
ption de Ποριπηιοπολειτων & dans l'e- 
xergue fous une figure demi cou- 
chée πηγή συνιας : cependant qui a 
ígu jufqu'à prefent qu'il y avoit à 
Pompeiopolis Nille de Paphlagonie 
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une Fontaine appellée Sunias. Mon- | 
fieur Giraud me fit prefent d’un Ge- 
ta moyen bronze que je n'avois 
point encore và , avec le revers d'u- 
ne Diane & le mot de 6€ mwcio»,qui 
corrige Stephanus dans le mot de 
TcA9;vosa s N ille d' Arcadie , qu'il de- 

voit écrire conformement à la me- 
. daille Θέλτουσα, Il s'y trouve auffi 
des infcriptions furprenantes & qui 
ne font pas communes aux medail- 
les latines, comme quelques-unes 
que j'ay déja citées & une Salonine 
moyen bronze que j'ay avec cere- 
vers 7» labo ἐφέσιων ὃζ une Diane, 
dont le celebre Temple faifoit l'a- 
vantage & le bien des Efcfiens. Vn 
medaillon frapé par les Efcfiens à 
Caracalla & Geta qui fe regardent, 
avec le titre de Neo mue, Jes nou- 
veaux féleils. On void fouvent dans 
ces medailles Grecques des Pontifes, 
des Afiarques, des Prytanes & méme 
des Proconfuls dont l'hiftoire ne 
nous fait aucune mention , comme 
dans une medaille moyen bronze de | 

Vcípafian , à laquelle outre le nom « 
de cer Empereur , on lit le commen- 
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cement du mot Κλαυδισπολίτων, Clau- 

diopolis de Cilicie où les Romains 

envoyoient des Proconfuls, & Cice- 
ron y fut en cette qualité : au revers 
dis-je de cette medaille il y a un 
faiffeau de fix épics de bled ὃς écrit 
autour le nom entier du Proconful 

En uepav mano ovages αὐθυπατοὺ , 

ce qui nous apprend que fous l'Em- 
pire de Vefpañan;il y avoit dans la 

| Cilicie un Proconful Romain,appellé 
Marcus Plancius Varus. Mais en voi- 

la affez pour vous donner par avan- 
ce quelque goût d'une piece aufli cu- 
rieufe , que fera celle de Monfieur 

Vaillant, dont je vous ay parlé. 
Monfieur Patin , prefentement 

Profe(feur en l’Vniverfité de Pa- 
doüe , a fait auffi dépuis quelques 
années un gros volume de medailles 
des Empereurs en moyen & petit 

bronze ,où il y en ala plus grande 
partie de Colonies & Villes Grec- 
ques :mais il ena depuis recueilly 
une augmentation de plus de quatre 
mille pour en faire un nouveau vo- 

lume , qui fera fans difficulté un des 
plus curieux qui ayt été mis en lu- 
miere, 
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POFVR REMPLIR LES PAGES! 
vuides de cette feuille , j'ajeñter 
icy quelques-ues des plus saves | 
medaillons que j'ay "vit che? les | 

curieux, ou que j ay achete dans 
ce Voyage. 

Adrian. Revers Cof.III. P. P. | 
! Pallas debout , avec le cercle“ 
antique. | 

Hadrian avec le titre d'Olympien. 
ΑσἹριανοῦ καίσαρ oAvjtmoc, Revers une M 
façade de temple à huit colonnes, 
kotyoy £qéerav veoroe, frappée parlacome- | 
munauté des Ephefiens. A Chambe- | 
ry au Cabinet de feu M.Graza. | 
Hadrian & Ælius qui fe regardent, 

le premier avec le méme titre d'O- 
lympien. Rev. ἐφέσσων dis vœu, 

Hadrian. R.Hercule & Pallasavec « 
un arbre entredeux. Medaillon à Za- | 
ga chez M.le Comte Soderzni. 

Hadrian & Sabine , les deux tétes 
l'une fur l'autre, R.unefigure quifa- M 
crifie au genie de l'Empereur Grxio 
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Aucusrr. À Verone chez le Comte 
| Mofcardi. 

Antonin Pie. R.Orphée qui atti- 
re les animaux autour de luy.Medail- 

| lon Egyptien du Comte Soderins. 
Antonin,R.Ænée qui porte Anchi- 

fe, & au deflous la Truye avec fes 12 
cochons. Medaiilon Latin à Rome. 
Antonin KR. «eov 2/70A£oy,& c. Her- 

cule affis & Diane debout. A Rome 
chez la Reine de Suede. 

Antonin, R. le jugement de Paris. 
M orofini, à Venife. 

M.Aurele. R.une victoire Cof.III. 
M.Aurele. R. vemov χεσβιωγ un tem- 

le à 8.colonnes. 
Commode R. »v«aaiay ἐπὶ cz. xog. 

λολλιάνου, Iupiter affis. 

Commode & Hercule en façon de 
τότε de Janus,R.TELLus STABIL.uUne 
figure demi couchée avec un globe 
& 4.petites figures autour. 

— SevereR. oegivÜiuw réoxo:ay. Vne 

galere à voile. Iel'ay và auffi à Ca- 
| racalla & à Geta. 

Severe R. (eve... "mec. πρῶτες amat 
|$oemev, lupiter affis qui porte de la 
droite Diane d'Ephefe. Yay eu les 
fix medaillons precedens. 
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Severe & Caracalle qui fe regar- 
dent. R. Cao, l'Empereur à che- 

val. A Smyrne, chez M.Falbner. 
Caracalle,R, «qezgav. πρώτων actac, 

Iupiter affis. 
Car. R. £ptc;Q" dus vec. epe y, Vne 

victoire qui écrit fur une palme. 
Carac.R. € ἐσιων τοῖς vto κόρων nga τῆς 

αρτεμτδος, Diane d'Ephefe entre Ca- 
ftor & Pollux à cheval. 

Carac. R.. ἐφεσιων μόνων ἁἀπάσων 7t- 
Tius γνεώκιρων, Vn Sacrificateur de- 
vant le Temple de Diane. 

Car. R. Cœur, 2.fig. debout. 
Car. R. δισειερεσων... Æfculape & 

Hygiea. Dios-ieron, étoit une petite 
ville d'Ionie, entre Colophon & Le- 

bedos, auffi letrouvay-je à Smyrne. 
Carac. R. cuveyaiwy πρώτων J. vte- 

κορὼν τῶν C£D&XcTwy , dans une couron- 

ne. Le méme avec 5.temples: chez 
M.le Marquis de Nointel à Conft. 

Carac. R. Ομυρναίων πρωτῶν aciac. 
f. VE@OKOPOY Twy CE xcT OV «aet Xou uy 04 

ἐπι GAY. mÜ&giov xoà. HPNTAPICU ς dans 

une couronne, À Verone, chez le 
Comte AMofrardi. Elle eft des Smyr- 
neens trois fois Neocores des Empe- 
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reurs, les premiers de l'Afie (procon- 
fulaire) en beauté & en grandeur, 
fous Tiberius & Cretarius Comman- 
dans dela Ville. Voyez là deffus la 
2.infcription du livre intitulé Mar- 
mora Oxonienfia, 

Carac. KR. ἐπὶ χαιρεᾶ azTascev περ- 

γαμηνων , 3.temples. A Aix,chez M. 
Bonfils. 
Carac. R. περγυμηνὼν ceevouc xn- 

vuov. Efculape au deffus des deux 
rivieres de Pergame , le Selinus & le 
Citeius. Card. 4 FETE 

Macrin. R. eauiay , le temple de 
Iunon. Vn autre auffi des Samiens, 
avec Hercule & Omfale, & un autre 
à trois figures, une victoire qui cou- 
ronne I Émpercur, & à cóté Iunon de 

Samos. 
Mactin. R. ἐφεπὼν uovay πρώτων 

ana véowpoy. Vn quadrige tiré par 
des cerfs. Garzoni Noble Venitien. 

Macrin & Diadumenian. R.. Two 
μιητριπολεως. À Corfou chez M Spiri- 
dion Auloniti, 

Ces deux mêmes tétes R . xucarerac 
γερκοροῦ uu po77A.«7, P, chez M.V vhel. 

Alexandre Severe R. PERPETVI- 
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TAS AVGVSTI. Iupiter affis don- 
ne le globe du monde à l'Empereur, … 
accompagné de deux foldats. A Ro- ! 
me, chez le Card.de Maxima. 

Alex.Sev. R..Bacchus entouré d'u- 
ne vigne, un tigre à fes pieds ἐπὶ ap … 
ζηνωνοῦ apy. d. uateyoy, | j| 

|... Alex.Sev.& Mamæa. KR. les deux 
tétes du Soleil & de la Lune cuvs- 
ναίων πρώτων aciac J. νεοκορῶν των cef, 

I'ay eu ces deux medaillons de Smyr. | 
Elagabale. R. un chariot à quatre 

chevaux qui porte un aigle. Garzoni, | 
à Venife. 
Pupien. R.les 3.tétes de Balbin, 

Pupien & Gordian, zapcv μήτροπι- 

λέως, chez M.Georgio Barbaro à Ve- 
nife. | 

Gordian. R.. Iunon & Nemefis ca- 
pic, 

Gordian ἃ. ADLOCVTIO AV- 
GVSTI. L'Empereur haranguant fes 

foldats. Ie l'ay εἰ de Venite. 
A Maximin:& Maximus ἃ. Caftor & 
Pollux debout,poxueur. Che le Com-. 
te Lazara à Padoue. | 

Philippe R. Avziezzer, Iupiter dans — 
un Temple. Ie l'zy eu à Smyrne. 

F I N. 
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Du Voyage d' italie, de Dalmatie, 
de Grece & du Levant, 
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7: 29 P EX. Nea » (t ἡ &— NOU 
“ἢ Ξ VA = V N k' 

ἘΠ «e^ pa pl MM? 97 d* 
Fr ragment au Convent Hierocomium. 

cité pag.23. Tom. 1I. 

C. AVRELIO DEC... VETER. 

. LEG.XI OMNIB. ORNAMENT. 

IESU PISO C V RI. 

E à ET DAT D.D 

Dis. ORATO 

...... HONORATO 

C. AVRELIO C.F.PRISCO VI. 

V IR. 

C’efl-a-dire : 

A Caius Aurelius Decurion & 
Veteran de la Legion onziéme , ho- 
noré de tous les ornemens,&c... & à 
Caius Aurelius Prifcus fils de Caius 
Sextumvit. 

a 2 
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A PENTAGIOI. ̂ 

pag.46. Tome II. 

Eus. amp 

LE 

LO.M.RES 
TITVTORI | 4 
AVRVNTIVS | 
NOVATVS 

Lo MP nme] 

Vn certain Auruntius Novatus 
avoit drefsé ce petit Autel ἃ Iupi-: 
ter, tres-bon, tres-grand , & quiluy » 

_ avoit, comme il le eroyoit , rendu 
la fanté. 

A SALON A, 
Qui étoit autrefois la Ville à' Ampbiffa. : 

citée à la pag.5o. Tom.Il. 



——————— 

δ 

DECIM. SECYNDINYS Y. 
C. PROCONS. CYRAT.ET 
DEFENS. AMFISSENSIYM 
SALYTEM YT MEMINI 
NON REPYRGARI MODO 
AQYAEDYCTYM YE 
In vMPETIAM INDYCI 

| 

AQYAM IYSSERAM CON 
FESTIM IGITYR IN YETE 
RES CISTERNAS AQYA 
YT SEMPER CYCYRRE 
RAT INDYCATYR GRATIA 
S AGENTES BEATITYDINI 
TEMPORIS ET MODERA 
TIONI MEEHE SPERIO 
QYOD FYNDYS QYI 
AQYAM PYBLICAM OCCY 
PAYIT PYBLICYS NON FIT 
SANE SI SIMILIS INTER 
CEPTIO ITER Y M FIERI 
POSSIT IN CISTERNIS 
IPSIS LAPIDEO TITYLO 
POSITO YNDE AQYA YE 
NIAT ADSCRIBITE YT 
NYLLA INYADENDI PY 
BLICYM | RELINQYATYR 

pure 

ood 

Ets me. Lo rpm agam pma, notant 

| 
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-} OCCASIO. MEMORES ERI; 

TIS PERFECTA MANEANT 
OMNIA ANTE DIEM DE- 
CIMYM KALENDARYM IA 
NYARIARYM YOS AD OF 
FICIYM NYNTIARE DEBE 
RE OPTO BENE YALEA 
TIS e 

Explication de cette Ordonnance : dont | 
les V font faits comme des Y. 

c les E ronds. 

Decimius Secundinus  perfonne 
tres-illuftre, Proconful, Curateur & 
Protecteur de ceux d'Amfiffa, Salut. | 
M'étant fouvenu que j'avois com- w 
mandé , que non feulement on net- M 
toyât l'Aqueduc, mais qu'on y fit 1 
auffi paffzr l’eau. Qu'on faffe donc. | 
promtement entrer l’eau dans les an- — 

ciennes Cifternes, comme elle avoit 
accoütumé d'y paffer ; Rendans gra- 
ce au bonheur du tems & à ma mo- 
deration, l'efpere que le fonds quia | 
detourné l'eau publique ne devien- | 

mm 0 

dra pas public, Au refte de peur qu’il # 
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n'arrive encore une femblable inter- 
ception, mettez une infcription gra- 

. vée fur la pierre , danses cifternes 
mémes d'ou vient l'eau , afin de ne 
laiffer aucun pretexte de s'approprier 
le bien public,& vous vous fouvien- 
drez que tout foit en état & parfait 
le diziéme jour avant les Calendes 
de Ianvier, pour pouvoir rendre rai- 

fon du devoir dont vous vous ferez 
acquité. Ic fouhaite que vous vous 
portiez bien. 

Les E ronds que nous n'avons pas 
pû exprimer dans l’impreffien qui 
manque de ce charactere , le defaut 

: d'ortografe & ces deux lettres V.C, 
Vir clariimus , me font juger que ce 
 Decimius Secundinus vivoit environ 

le cinquiéme fiecle, & qu'il étoit 
Chrétien , n'y ayant aucune marque 
de Paganiíme:en effet on trouve dás 
les Faftes du Capitole Secundinus 
Conful d'Orient en méme tems que 
 Felixl'étoit d'Occident fous l'Empe- 
reur Anaftafe , l'année de N.S. 11. 
auffi les Proconfuls devenoient or- 
dinairement Confuls , & celui-cy 
étoit apparemment Proconful d'A- 
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chaie , qui faifoit fa refidence à Co- 
rinthe, comme les autres. 

A DELPHES, 

Fragment d'Infcription emporté par. 
M Vubheler en Angleterre; cité 

à la pag 57. Tom. 11, 

S AAEADO.. 

AN TATPONA 

.ETAOPQOI 

..TAPXOT ΒΟΙΩΤΟΙ͂Σ 

TANAIPAZ ΑΥ̓ΤΟΙ͂Σ 

ETTONOIZ IIPOXZXE 

.IIPOMANTEIAN 

EAEIAAAXTAIAN 

IPOEAPIAN IIPOAIRI 

AN EIIITIMAN KAOGAIIEP 
. AEAPOIZ APXONTOS 

OGOINIQNOZ BOTAET 



m CM 
4N IOQN.. ΣΩΠΟΔΟΡΟΥ͂ 

᾿ς PAKAEL . AAAMOT. .. 

A4 DELPHES, 

An Monaflere. 

τῷ nm ae ---- Con 

XPHEZTOXE 

IPOTÓT ΘΕΣΣᾺ 
ΛΟΣ AAPEISAÏOS 

| HEAAZTIOTHSZ | 

ETGN IB | 
RSR c eem Gum mm τῷ 

HP Q2Z 

. IXPHZTE XAIPE 

Chreffus fils de Primus Το αἴ τος 
de Larifa Pelafpiote agé de 1S.ans. 
Adieu, Heros Chbreflus, X PHZTE 
veut dire auffi bon, ὃς s'employe fou- 
vent dans ce fens aux epitaphes an- 
eiennes, | | m 
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Comme il y avoit neuf ou dix Vil- 
les qui portoient lenom de Lariffas | 
celle dont étoit natif ce jeune hom-.. 
me eft diftinguée par le mot Pe/af- 
giotes. C'étoit la méme qu'on nom- — 
moit Lariffa Cremafte ou Pelafgia. | 
Stephanus au titre Ad, ora , οτυτέρᾳ 1 
ἡ XpEUAGh » VIT nya ^ , πελασγία. ΐ 

ph 
E 

An Convent de S.Luc, p.80. Tom.Il. | 
2 

ait ΘΕΟΙ͂Σ ΣΕΒΑΣΊΟΙΣ KAI TH | 
TOAEI ΤΗ͂Ν KPHNHN ΚΑΙ TA | 
ΠΡῸΣ ΤΟΥΣ BAOMOTZ ΚΑΙ 
IO EHOIKION ΞΙ NOKPATHE | 
ΚΑΙ ETMAPIAAZ ANEOHKAN | 

EK TON IAION KAI THN j 

TOT TAATOX EIXATOIHN M 

ῥα 

C "b a dps » 

À l'honneur des Dieux Auguftes | 
& dela Ville , Xenocrates ἃς Euma-- 
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S... ge À . : . EL taine à leurs fraix, & ce qui a été ne- 

ceffaire pour les degrez, le logement 
voifin, & la conduite de l’eau, 

44 LIVADIA, 

pag.92. Tom. II. 

LEM a ἢ 

| HPA BAZIAIAI 
ΚΑΙ TH IIOAEI AEBA 
AEON MENANAPOZ XPH | 

|} ZIMOT IEPHTEYZAZ IIEN 
TAETHPIAA EK TON 
IAION ANEOHKEN IEPH 

^ TETOTZHE THE ITNAI 
[κὸς ATTOY ΠΑΡΗΣῚ 24 
| rux ONASIMBPOTOT | 
Te Dy 

| 

C'eff-4-dire , 
| Alhonneur de la Reine Iunon & 
de la Ville de Lebadia,Menandre fils 
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de Chrefimus s'étant acquité de l'of- 
fice Sacerdotal pendant cinq ans , a. ' 
dedié cecy à fes fraix ὃς dépens : (ὁ 
femme Parifia fille d'Onaümbrotus -— 
exerçant le Sacerdoce. ' 

Dans la même V ille, p.83. Tom. 

XAPOIIINQ APXONIOS BO | 
IOTOIZ AEBAAEIEIOIZ.... 

^ ANETPAYANTO 

Le refte n'eft autre chofe que des M 
noms aífez effacez, & deffous. ; 

@EOAOTOS IHHAPXOS 

& dans un fragment là proche, 

... TH AEBAAEIEON ANEOH M 
KAN TPEOONIOI ' Ν 

. -NIIAEANTEX ἹΠΠΑΣῚΝ IIAM, 
BOIQTIA IIIIAPXONIOEZ 

.SAEZIHHOX ATKPATEIQ. ἘΠ 

, AAPXIONTON: APIZ I GNOZ, & 
OPAXONIO 
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.-OPASONIQ .EHIIIMOZ AT 

KPATEIQ 

A. CIO HERES, 

Sur le cercueil que les Grecs preten- 

dent etre de $: Lac : quoyque l'In- 
fcription foit d'un autre , pag.95. 
Tom. II, 

CKHNOC MEN TENETHPEX 
EIIEI EPAZ EXTI OANOTCI 

TEIMONTEC KAAIECKON 

ANAICOHION ΠΕΡῚ OTM 

BON 

"TYXH AEC TO AIKAION EBH 

HN AOTNOMA TO TMON 

NHATMOC ITAAIKHC AAAHC 

IIAIC IMEPOC ONT OC 

OTK HMHN EMIIPOCOE IIO. 

ATN XPONON EI TE IE 

NHOHN 

ΕΙΣ ΟΛΙΓΩΝ ΕΤΕΩΝ EN ΑΡΙΘ 

MIOC ACIATOC AION 
€ 
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OTK ANEAPACION- PXON | 
IAION APOMON HC AEN 
AAXEN TIC E 

MOIPHC TATTHN EKTEAE V 
CEI ΚΑΙ ΓᾺΡ BACIAHEC 

TATI ENETPAYE IIATHP OÙ 
ZOXIMOX EINEK EMEIO 

AIMNHCTON EXON YTXHC | 
IIOGON AOANATOIO ἡ 

Da Loir l'avoit citée dans fon .| 
voyage,mais il l'a commécée par un M 
mot inconnu HH NOC, aulieu de “ 
CKHNOC que Hefychius explique ^ 
σῶμα , corpus : ἃς il a auffi mis quel- ij 
ques mots pour autres. En voicy à || 
peu prés le fens, dont la Profe dimi- M 
mue la beauté. 1 
M*s Pere & Mere honoroient mon M 

corps de leurs pleurs , autour de cét M 
inf:nfible tombeau, comme on a ac- | 
coûtumé de faire aux defunts , mais | 
mon ame s'en eft allée vers les juftes. M 
Mon nom étroit Nedymus , fils d'A- 
daé l'Ttalique, regrette à la verité de # 
plufieurs. Il n'y avoit pas beaucoup — 
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de tems que j'etois ; étant né pour 
vivre peu d'années par la cruauté du 
fiecle incóftant. Mais il faut que cha- 
cun obeiffe au fort qui l'attend , & 
méme les Rois n'en font pas exemts, 
Mon Pere Zofimus a écrit cecy pour 
moy, foûpirant toüjours aprés mon 
ame immortelle. 

Il eft affés diffi-ile de connoitre fi 
cette Epitaphe eft Chrétienne ou 
Payenne , n'y ayant point de marque 

expreffe qui le puiffe faire connoître : 
fi ce n’eft qu'il femble que l'immor- 
talité de l'ame qui cft marquée dans 
le dernier Vers , appartient propre- 
ment à un Chrétien : mais auffi le 
mot de MOIPHC qui fignifie la 
Parque ou le deftin , cft une expref- 
fion Payenne.Ainfi j'en laiffe le juge- 
ment aux Lecteurs, 

Wc MIHUEWLES, 

Sur un Portail de marbre, civée 
pag.108. Tom. 1I. 

AI A EIZ AOHNAI OHXEOZ 

KH ΠΡῚΝ ΠΟΛΙΣ 
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C'efi-a- dire , 
€’eft icy Athenes qui étoit pre- 

mierement la Ville de T heíée. 

Et de l'autre coté , 

AI A EIE AAPIANOT KOTXI 

ΘΗΣΕΏΣ ΠΌΛΙΣ 

C'eft icy la Villed'Hadrian , & 
&on pas celle de Thefée. 

Sur la feconde porte de la Citadelle 
- 4 Athenes, citée pag.137. Tom.H. 

$A.ZEIITIMIOZ MAPKEAAINOZ 

QAAM. ΚΑΙ AIO AIQNOOE 

TON 

EK TON IAION TOTZ IITAXQ. 

NAZ IH IIOAEI 

Flavius Septimius Marcellinus 
Prétre des Dieux,& l'un de ceux qui 
prefident aux jeux publics,a fait bà- 
tir à fes dépens les portes de la Ville: 
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m 

e'eft-à-dire peut être feulement de 
la Citadelle, à qui on donnoit quel- 
quefois le nom de Ville. Les Hifto- 

- riens nous apprennent les grandes 
. depenfes qu'on avoit fait pour les 

em opem n OLI CUTE ee προ et, 

-— Propylées ou veftibules de la Cita- 
- delle,qui étoient aux envirés de cet- 

te porte, où cft l'infcription fufdite, 

| Dans la Galerie du Temple de Mi= 

nerve il y 4 cette colonne citée καὶ 
la pag. 148. Tom.I1. 

ATAOHI TTXHI 
H EE APEIOIAFOT BOTAH 
A. ETNAT. OTIKTOPA AOAAIA 
NON ANTI ΤΗΣ ΠΡῸΣ EAT 

- TOTz ETNOIAZz THE AE KH 

AEMONIAZ TON AOHNON 

TON PHTOPA 

C'eft -4-dire , 

A la bonne Fortune , le Senat de 

l'Areopage honore de cette marque 
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d'eflime Lucius Egnatius Victor Lol- - 
lanus Orateur des Atheniens, en 
confideration des foins & des bons 
offices qu’il leur a rendus. 

On 5'eff feri de la méme Colonne pour 
graver l'infcription fuivante, 

ATAOHI TTXHI | 

TON AAMUPOTATON ANOY . 

IIATON THC EAAAAOC POT 

DION ΦΉΓΤΟΝ KA? APEOIIA 

TEITHN H ΕΞ APIOTIATOT . 

ΒΟΥΛῊ KAIH ΒΟΥΛῊ ΤΩΝ 

TPIAKOCIeN ΚΑῚ O AHMOC 

O AOHNAI4aN ETNOIAC ENE. . 

KA KAI ETEPTECIAC THC ΠΕΡῚ 

IHN HOAIN ANZCIHCEN 

IIPON OIA ŒAABIOT IIOM. 

AAAOYXOY TOT AIACHMO 

TATOT ΚΑΙ AIJOKOMIIC4N 
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A la bonne Fortune , le Senat de 

l'Arcopage avec celuy des trois cent 
& le peuple d'Athenes , a bonoré de 
cette ffatue Rufus Feftus Proconful 
tres-illuftre de la Grece & Areopa- 
gite,en reconnoiflance des bons En. 

timens qu'il a eu pour la Ville & des 
bienfaits dont il l'a comblée , /2 fa- 

- χρᾷ ayant été élevée par les foins de 
— Flavius Pom. Porte-flambeau tres- 

venerable de Ceres & Proferpine, & 
l'un des Comtes. C'cft ce que les 

— Latins difoient ex Comitibus. Voyez 
fur ce mot de Comes le Gloffarium 
Greco Barbarum Meurfrj. 

Au Theatre de Bacchus à Athenes, 
citée a la paz.165. Tom.Il. 

Q. CALPVRNIO EVTYCHO 
- PHILETVS PBL.XX LIB.VICVS 

FECIT 

K. KAAIITPNIO. ŒIAHTOC 

EIKOCTHC EAETOEPETC IKO 

NOMOC EIIOIHCEN TNHCIO 

CIPATIOTHI 
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Filetus affranchi & Receveur du 
droit de vintiéme avoit drefsé cette 
petite colonne à fon parent Quintus 
Calpurnius Eutychus. 

Voyez, celle d Artemidore au même | 
Theatre , citée Al 'Art.xxiv. des peu 
ples d'Arrique. 

Proche du Theatre. ; 

UP LOIR DARE 

K A E X) | 

ANAPONIKOT | 

QENEATIEZX 

ἢ 
j ᾿ 1 

Cleon fils dAndronicus, natif de 
Feneos Ville d'Arcadie , avoit cette - 
petite colonne fur fon tombeau. 

í 

E 
X. 
Ἢ 

δ 

| Infcription 

pog 
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Infcviption du Fanari ton Dimoflheris, 
citée à la pag.174. Tom.Il. 

ATZIKPATHE ATZIOEIAOT KI 

KTNNETZ EXOPHTIEI 

AKAMANTIZ IIAIAQN ENIKA 

OEON HTAEI 

ATSIAAHE AOHNAIOZ FAI 
AAZKE ETAINZTOZ HPXE 

C'efl- 4- dire , 

Lyficrates fils de Lyfithides de 
Cicynna a prefidé aux jeux. La jeu- 
neffe de la tribu Acamantide a rem- 
porté le prix, Theon a eu foin dela 
Mufique. Lyfiades Athenien a fait 

- les recits , Evænetus étant pour lors 
Archon. | 

— MHyaplufieurs femblables Infcri- 
prions de jeux ou Comedies qu'on a 
joué autrefois dans Athenes , & qui 
fe trouvent fur des frifes ou autres 

. pierres. qu'on avoit employées à 
quelques bâtimens , qu'on élevoit 
pour honorer les vainqueurs , & re- 
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tenir la memoire de ces folennites.. 
J'en cite d'autres à l'Art.xxxv. des. 
peuples d’Attique, & en d'autres en- 
droits. On reconnoit le tems de cel- 
le-cy par le nom d'Evznetus qui fut 
Archon d'Athenes lafeconde année - 

de la cxr. Olympiade , qui répond à 
celle dela fondation de Rome 418. 
& ἃ l’année 335. avant la venue de ” 
N.S. Ainfi cette Infcription & ce” 
Fanari ou Lanterne de Deinofthene | 
font fort anciens , car je ne doute 
point que l'Infcription & ladite Tour — 
ou petit Temple n'ayent été faits en" 
méme tems : parla raifon que jay |- 
touchée qu'on les gravoit ordinaire- 

ment dans des monumens de durée, 

& non pas fur des pierres mobiles = 
outre que le bas relief a tout-à-fait. 
du rapport à des actes ἃς reprefenta- — 
tions de jeux ou Comedies ; comme: | 
nous en avons déja parlé à la p.174. 
du fecond Tome. Il peut être auff. | 
que Demofthene avoit fa maifon 1à ς 
proche , & qu'ainfi fon nom luy en" 
foit refté,& ce qui de plus eft remar- M 
quable , c'eft que Demofthene vivoit M 
dans le tems que fut faite cette In» M 
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fcription, car il mourut l'année troi- 
fiéme de la cxiv Olympiade,qui n'cft 
juftement que quatorze ans aprés , 
qui fut auffi l'année que mourut Ari- 
ftote à Chalcis , comme Diogene 
Laerce le témoigne de l'un & del'au- 
tre dans la vie de ce dernier. 

Je croy facilement qu'il y aura. 
beaucoup de perfonnes qui ne m'au- 
ront point d'obligation d'avoir en- 
cheri le prix de celivre en l'augmen- 
tant d'un Tome d'Infcriptions , mais: 
je me flatte que du moins les verita- 
bles curieux , & qui ont le goût des 
bonnes chofes ne m'en fçauront pas. 
mauvais gré, ὃς c’eft le principal but 
d'un Ecrivain , de plaire à ceux qui 
font capables de juger de leurs ou- 
vrages , Principibus placuiffe uris. 
S'ils ont du refpeét pour l'antiquité; 
ils feront bien aifes que je leur aye 
fait part des infcriptiós auffi antiques: 
que celle-cy , qui eft plus ancienne 
qu'aucune qui foit à Rome , fans en: 
excepter celle de Duillius , qui n'eft 
qu'environ de l'année 493.de lafon- 
dation de Rome , ni celle de Lucius: 
Barbatus, de l'année 459. ou 60. 
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Infeviption d Hadrian pour le debit des 
builes, citée à la p.184. Tom.Il. 

E ΘΕ 

KNO AAPIANOT | 
OI TO EAAION IEOPTO|. | 
YNTES TO T?ITON KATA| « 
GEPETOZAN H TO OF 
AOON OIIIHAPXOT XQ 
PIA TA TIIO TOT oIZKOT 
IIPAOENTA KEKTHMENOI 
MONA ΓᾺΡ EKEINA TO AI 
KAION TOTTO EXEÍ KATA 

APEAZTAL..MEPOZ IIPOZ | 

p———————Aeho—————————À 5:21 

AOTONTEZ. 5.4 MENOT 

ΤΟΙΣ EAEO.... IIPONOOT 

ΣΙΝ IH..... ATIOTPA®EZ 

OAI... EYNKOMIAHE IP... | r 
|. TON KHPTKA ΚΑΙ TO 
|. NONTEX TIIOIPA.. ΤΩ 
| META OPKOT....KAI ΠΟ 
ZON ZTYNEKOMISEN TO 

HAN 

DEPETOSAN AE AMA TO! * 



roe d WE apu e ms remus CO, πῶ CE WDR e an nins e m ARTT 

25 

HAN ΚΑΙ OTI ΔΙΑ AOT 
AOT TOY AE H ΑΠΕΛΕΥ͂ 
OE?OT TOT AE EAN AE 
IIQAHXH TON KAPIION O 
AEXIIOTHE TOY ΧΩΡΙΟΥ͂ 
H O FEQPTOXZ H O KAP 
IIONHE  AHOIPAOESTO 
AE ΠΡῸΣ ΤΟΥΣ ATTOTEZ 
ΚΑΙ O ΕΠ EZATOTH HI 
HPAXKQN IIOZON ΠΙΠΡΑΣ 
ΚΕΝ ΚΑΙ TINI ΚΑΙ ΠΟΥ 
OPM.. ONON AIIOIPAOHE 
ΧΩΡΙΣ... ΠΕΞΑΓΩΓῊ KAN 
ΟΦΕΙΛΕΝ H KA....TH IIO 
AEI XIEPEXTO TOT IIPA 
... O AE YETAEIX AIIO 
IPAOASZ ΠΟ... H TAX ΠΕ 
PI THX ZYTNKOMIAHS .. 
THE EEZATOIHEX H TIIEP 
XOPIOT..... PA oIXKOT 
ETIPIATO MH IHIAPX.... 
OIAOON KATENETKON.. 

----YZAZAA---- 

€ 

L nnd US RE EEE | per En, cm nr ennemi LOG, 
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-.--IPEEAM---- 
TON AT.---- 

----ATIOX H---- 

---ETOMEN. . EX... 

--- ETEIMHZ--- 
MIXY KATEXETQ EI MH 
ΠΩ AEAOIKEN H AAMBA 

NETOQ TO AE HMIZY ΕΣ 
TO AHMOZION ΓΡΑΦῈΣ 

OQ AE ΚΑΙ O EMHOPOZ 

OTI EXATEI ΚΑΙ HOXZON 

IIAPEKAXTOT EAN AE MH 
ATIOTPAYAMENOE ΦΩ͂ΡΑ 
OH ERTIAEQON ZTEPEZOQ 

EAN AE EKHAETZAEZX OA 
ZH ΚΑῚ MHNTOH IPAOEZX 
OQ ΚΑῚ TH IJATPIAI AT 
TOY ὙΠῸ TOT AHMOT 
EAN AË TON EK TOT ΠΛΟ 
IOT TIE MHNTEXH EHA 
NATKES O ΣΤΡΑΤΗΓΟΣ 
TH EZHS ἩΜΈΡΑ BOTAHN 
A@POISATO EI A TIIEP 

. Apure RE προ ar 

- MEI Le ene omo σι re, et ARRET RE SE ES οὐ RTE OR DE En ST he | Dicereg ΩΝ | et 
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TOYS IENIHKONTA AM 
ΦΩΡΕΙΣ EIH TO MHNTME 
NON EKKAHZIAN KAI AI 
AOXZOQ TQ EAEKZANTI 
TO HMIZY EAN AE EKKAH 
SETAI ΤΙΣ H EME H TON 
ANOTIIATON XEIPOTONEI 
TO XTNAIKOTZ O ΔΗΜΟΣ 
INA AE AIIAPAITHTA H TA 
KATA TON KAKOTPTOTN 
TON... TEIMHX EX TO AH 
MOZION  KATA®EPEYOQ 
TO EAAION H ΤΙΣ AN EN 
ΤΗΧΩΡΑ EI AE ΠΌΤΕ EY®O 
PIAX EAAIOT TENOMENHEZ 
IIAEONEIH. TO EK TON 
ΤΡΙΤΩΝ ΚΑῚ OTAOQN KA 
TAOEPOMENON ΤΙΣ ΕΙΣ 
OAON ENIATTON AHMO 
ZIAZ XPEIAS EEEZT O TOIS 
MHAE IIOAOTZIN TO EAA 
ION H HANHME?OX AET 
TEPAN AIIOIPAOHN IIOIH 

€ 2 

p — — APR A án Lumens“ 
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B i ci 

SAMENOIS ΚΑῚ AHMO 
SION ΤΟΤΕ OEIAOME | 
NON IIOZION EZTIN … O 
HOI..EAEQNAI H FO ΑΡΓῪ 
POTAMIAOT BOTAONTAI 
ΠΑΡ ATTQN AABEIN 
. - * 

C’eft dommage que cette infcri- ^i 

prion foit fi gârée & fi effacée en M 
quelques endroits qu'on ne la ρα ες 
point avoir parfaite, Voicy ce qu'on” 

en peut tirer. | 
EOE 

Letitte KNO AAPIANOT fe 
doit expliquer E'« veucdeza; ' Ad piu, M 

ex confliturione Hadriani, Suivant le M 
decret ou l'ordonnance de l’Empe- 
reur Hadrian. ^ 

Ceux qui font recolte d'huile, en 
apporteront la troifiéme ou la hui- | 
tiéme partie : mais ceux qui poffe- - 
dent les champs d'Hipparchus que | 
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Le Fifc a vendus (car ce font les feufs 
qui joüiffent de ce droit) l'apporte- 
tont tout enfemble. 

La pierre efl enfuite vompue d'un 
cote, ce qui rend buit lignes imparfai- 
tes. V.oicy ce qui vient aprés. 

Avec ferment & combien il en a 
recueilli, tant par fon ferviteur que 
par fon affranchi. Que fi on vend la 
recolre,il faut que le maître du fonds, 
ou ccluy qui le cultive;ou l'acheteur 
du fruit; 6x: 22. 0 U2g ee 7. LL 
Et que le Marchand faffe écrire ce 
qu'il emporte & ce qu'il ἃ pris de 
chacun. Que s'il eft convaincu de 
n'avoir pas fait fa declaration , ou 
d'avoir levé l'anchre , on luy confif- 
quera ce qu'il aura chargé : mais s'il 
eft découvert faifant déja voile, & 
que la chofe foit averée, le peuple en 
écrira à fa patrie & à moy. Pour ce 
qui eft au refte des procés qui pour- 
roient furvenir em ces rencontres , 
jordonne que le Senat en juge feul : 
& le cas avenant [que quelqu'un du 
vaiffeau le juge neceffaire , le Gou- 
verneur de la Ville fera affembler le 
Senat le jour fuivanr, & fi ce qui au- 



20. à 

ra été jugé paffe cinquante mefures, | 
& qu'on en vueille appeller à moy — 
ou au Proconful, le peuple elira des — 
Syndics, afin que tout fé faffe en or- » 
dre contre les delinquants. 11 eff dif-.— 
ficile d'en comprendre davantage. i 

4 SEPOLLIA, 

à demi-lieue d Atbenes , citée à la : 
pag.192. Tom.11. 

Sur de petites colonnes. 

IIAPMENIAHZ ΣΙΜΩΝΙΔΗΣ 

Parmenides étoit un ancien Phi- — | 
lofophe natif d'Elea, difciple de Xe- 
nofanes & d' Anaximandre, qui laiffa 
aprés luy deux autres fucceffeurs & 
difciples,Empedocles & Zenon Elea- 
tes. Il fleuriffoit environ la feptante- 
neuyiéme Olympiade. Pour ce qui 
eft de Simonides, Suidas en fait men- 
tion de plufieurs qui ont porté ce 
nom, Mais c'eft fans doute du plus 
ancien qu'il faut enrendre cette in- 
Ícription , car il étoit du méme tems 
que Parmenides » puis qu'il mourut 
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en la feptante- huitiéme Olympiade, 
commé remarque Suidas. 

Au meme lieu. 

ETPATONIKH 

ATIOAAOAQPOT 

ZIKIXXA 

Stratonice fille d Apollodorus Sikif- 
fa. Ce dernier mot eft celuy de fon 
pays qui ne m'eft pas bien connu, fi 
ce n'eft de l'Ifle de Sicinus , ou de la 
Ville de Sicyon, ou de celle de Sixy 
proche de Conftantinople. 

L'inícription de Mufée que j'ay ci- 
tée à la pag.204. fe trouve dans l’An- 
thologie Greque, & celle d'Herodes 
Atticus & de fa femme R egilla citée 
à la pag.:13.Tom.Il. eft un peu trop 
grande pour avoir place icy, & eft 
imprimée à Rome dans une fucille 

| volante. | 
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JUMTHENES;- 

A l'Eglife Panagia Gorgopiko > Citée AN P L Li 

la page 219. Tom, 1 I. 

MAPKOC TTAAIOC..... 

ATIAMETC  THC  BIOTNIAC | 

AOHNAIOC KOPIN@IOC M 

CMTPNAIOC MONOC ΚΑΙ 
IIPOTOC TON AI AIONOC | 
HTKTON NEIKHCAC ΚΑΤΑ 
TO EEXHC HANEAAHNIA Où 

ATMIIA ICOMIA AAPIANEIA M 
POMH.... 

OATM AIC ΝΈΜΕΙ 

IIIA A 

AOHN. AIC. ICOMI 

A 

NEAN  AOH.. AOH.. 

IIOAIN 



"| CMTP 
AIC 

NAN m 

KOINON 

ACIAC 

EOE.. bs 3) 

. * + = + 9 ὁ ὁ 

ENEIKA AE @EMATIKOTC KAI 
TAAANTIOTC ATONAC TPIA 
KONTA HENTE ETE... TA E 
TON TPIAKONTA ATO MH 
"NON ΤΡΙΩ͂Ν E 

| MAPKOC TTAAIOC ETTYXHC 

ETIOLEI . ..- AAEAÓD... 

TFTOIION EAQKE KAEITOPIC 

C'efl -4- dire : 

Marcus Tullius....... Citoyen 
V Apamée de Bithynie,d’Athenes ds 

| f 
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Corinthe & de Smyrne, feul & pre- 
mier Athlete de tous les ficcles, — 
ayant vaincu les jeux fuivans : Sça-. 
voir les Panheïleniens , les Olym- 
piens, les Ithmiens, les Hadrianiens. | 
à Rome , & les autres qui [ont écrits: 
dans des ronds. Les Olympiens & les 
Nemciens deux fois , les Atheniens. .- 
en Fhonneur & les: Nemeiens deux 
fois, ceux qui fecelebroient à Na- 
ples, à Smyrne pour la Communau- | 
té de l’Afe, à Ephefe , c Je reffe qui 
efl efface. Ayant remporté tous les 
jeux de prix & les plus difficiles jní- — 
qu'au nombre de 55. étant mort âgé 
de 52 ans trois mois, Marcus Tullius: 

Eutyches fon frere luy a élevé font 
monument, dont la place a été don- 
née par Cleitoris. ! 

Il faut conferer ce marbre avec le: 
troifiéme du Livre intitulé A/4rm0- ὦ 
ra Oxonien[ia,qui cft de là méme ma- 
niere à peu prés que celui-cy ; & où: 

l'on y trouvera un ample Cómmen 
taire, | 

Ie citeray les autres infcriptions: 
qui font à cette Eglife de Gorgopico, 
“dans la lifte des peuples d’Athenes: 

D 
[i 
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4 ATHENES, 
Chez Iam. Miffrigo. 

Sur une grande bafe quarree , citée 
pag.219. Tom. 11. 

H BOTAH H EX APEIONIATOY 
KAI H BOTAH TON X KAI 

O ΔΗΜΟΣ IOTAIAN BEPENEL 

KHN ΒΑΣΊΛΙΣΣΑΝ META 

AHN IOTAIOT AIPIHHA BA 

ZIAEQZ OYTATEPA ΚΑΙ ME 
TAAQN BAZIAEQN EYEPIE 

“TON THX ΠΟΛΕΩΣ EKTO 
NON ΔΙΑ THE IIPONOIAZ 

TOY EHIMEAHTOT ΤΗΣ ΠΟ 

AEQZ TIB. KAATAIOT €EO 
IENOTZ ΠΑΙΑΝΙΕΩΣ 
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(OC'eft-a- dire, 

Le Senat de l’Areopage, le Confeit | 
de Mille,& le peuple d'Athenes,ho- # 
norent de cette marque de leur ve- 
neration , la grande Reine Berenice . 
fille du Roy Iulius Agrippa, & def- | 
cendante de plufieurs grands Roys 
bienfaiteurs de la Ville;par les foins: 
du Pourvoyeur de la Ville Tiberius. 
Claudius Theogenes du Bourg Pæa- 
née. : | 

Il eft parlé ai. 25.chap. desA&es M 
des Apôtres de cette Reiné Berenice 
ὃς d’Agrippa Roy de Iudée , devant 
qui S.Paul plaida fa caufe , & qui . 
€toit frere de Berenice. Leur Pere | 
étoit Iulius Agrippa , que d’autres 

- appellét Herodes Agrippa ou Agrip- - 
pale vieux,qui fut frappé par un An-. 
ge à Cefarée , comme ileft raconté 
au 12. chap. des Actes des Apotres. — 
Elle époufa fon oncle Herodes Chal- 
cidius frere du Roy Agrippale vieux. - 
Pour ce qui εἰ de ce Confeil de Milk — 
le, je ne l’ay point và cité dans les # 
livres, ni dans aucune autre {nfcri- 
pion. 



1l eft bien fouvent parlé de celuy 
des cinq cent , qui étoit compofe de 

cinquaute perfonnes de chaque Tri- 

bu, lors qu'il n'y en avoit que dix,& 

de celuy des fix cenr,lorsqu'onajou- 
ta deux Tribus nouvelles aux prece- 

dentes. On appelloit ces Juges les 

Prytanes , ἃς le lieu où ils s'affem- 

| bloient le Prytanée : peut-être qu'en 

des cas d'importance on y joignoit 

les autres Tribunaux , qui Libbient 

ainfi le nombre de mille. Pour ce 

qui eft du Senat de l'Areopage;fi l'on 

fouhaice d'apprendre à fonds , le 

nombre de fes Iuges , fes reglemens 

& fa maniere de prononcer,on peut 

confulter Meurfius , qui en a fait un 

traité exprés. ,Tiberius Claudius 

Theogenes, dont il eft parlé à la fin 

de l'infcription, étoit auffi Strategos 

‘ou Gouverneur d'Athenes, comme 

| on l'apprend par une autre infcri- 

| prion qui fe void à Athenes. 

va! 
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“A ATHENES, 

citée à la pag.220. Tom.Il. 

H ΠΟΤῈ KTAIOQXZA ΞΑΝ 
OAIX EHIKPATOXE @IPAIEMN 

ΚΑΙ XAPITOBAEQAPOIZ OM 
MAZI AAMIIOMENHE 

XIONEOISI EIIPEHOTXA ΠΡῸ 
SQTIIOIS H AE IAPEIAN | | 

KAI TATKEPOT ZTOMATOZ | 
OHA AIPIOESSAN IFISA 

XEIAEZI IIOPQTPEOIZI EAE! 
DANIINEON Al OAONTON 

TIANTOIHN AE APETHN ΠΕΡῚ 
ες ΚΑΛΛΕΙ ZOMA TIOEIZA 

HN TÉKEN ETITXIAHX OE 
NAPQ KIAIKIE ΧΑΡΙΤΩΠΙΣ 

EIKOZITIENT AETHE IPTOEPA! 

TH AEN ΧΘΟΝῚ ΚΕΙ͂ΤΑΙ | 



MES . 

EPMEPOX AE APIXZIOMAXOIO 

IIATPOZ ΚΑΙ ΜΗΤΕΡΟΣ 

MNHM AAOXQ ΦΙΛΙΗ OHKA 

IO KOTPIAIH 

C’eft une Epitaphe fort galante 
d'une fille de vingt & cinq ans, dont 
ces Vers vantent l'efprit & la beau- 
té , avec tous les termes qui les peu- 
vent mieux exprimer : Sçavoir les 
cheveux blonds , les yeux doux, le 
vifage de neige, les joues & la bou- 
che de lis; les levres de porphyre 

| & les dents d’yvoire. Elle s'appelloit 
Cilicia Charitopis fille d'Eutychi- 
des , qui me font aufli peu connus 
l'un que l’autre, 
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AM PEglife d' Agios Ioannis , pag.a20. | 
Ton. I I. " 1 k 

ι τ IBGDUL RII OESE- 

ATTOKPATOPA 

AAPIANON SEBASTON 

OATMIIION 

OAZIOI À 

ΔΙΑ ΠΡΕΣΒΕΥΤΟΥ͂ KAI| - 
TEXNEITOY ΞΕΝΟΦΑΝ 

TOY TOY XAPHTOZ 

EHI IEPEQZ KA.ATTIKOT 

- 

C'eff- - dire , 

Les Thafiens ont honoré l'Empe- 
reur Hadrian Augufte Olympien| de 
cette ftatuc) par les foins du Deputé 
& Maitre-ouvrier Xenophantes fils 
de Chares, fous la Prétrife de Clau- 
dius Atticus, 

Les Thafens font ceux de l'Ifle - 
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de Thafos proche de la Thrace, 
Claudius Atticus eft le méme dont 
nous avons parlé à la pag.213.To.1I, 
appellé de d nom entier Tiberius 
Claudius Atticus Herodes , qui fut 
enfuite Conful fous Antonin, πε 
autre infcription l'appelle Pontife 
᾿Αρμέρεα, Le titre d'Olympien que 
nous avons déja remarqué dans l'ex- 
plication des medailles page 200, 
Tom.III. étoit donné à l'Empereur 
Hadrian , parce qu'il avoit achevé & 
confacré le temple de Iupiter Olyme 

| pien, En voicy une autre infcription 
Latine qui luy donne le méme epi- 
thete, & unc Greque , qui font tou- 

tes deux à Athenes,avec une troifié- 
me que M.l'Ambaffadeur de France 
en a enlevée, & une de Smyrne. 

An coin d'une Eglife de S. Nicolas, an 
deffus de chez, M le Conful Giraud. 

IMP. CAESAR. DIVI TRAIANI 

" PAR THIC. FIL. DIVI NERVAE 

NEPOTI TRAIANO HADRIA 

NO AVG.TRIB.POT.XVI. CoS. 
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ΤΙ. P.P. OLYMPIO 

Se. A. IVLIA AVGVSTA 

..PER LEGATVM 
de. V..IVM LYCVM 

AIECTON 
A l'Empereur Cefar fils de Trajan 

Parthique , petit fils de Nerva, Ha- 
drian Augufte jouiffant de la puiffan- 
ce de Tribun pour la treizième fois, 
Conful pour la troifiéme , Pere de la 
Patrie, Olympien, ... lulia Augufta 
luy ayant fait eriger cette ftarué ou 
monument d'honneur par ... Lycus 

. fon Lieutenant. 

A Pautel d'une petite Eglife de Pana- 

gia, à Athenes, 

AAPIANON ZEBAZTON 

OATMIIION 

H ΒΟΥΛΗ ΚΑΙ O AHMOZ 

AMOIIIO AEIT QN 
Es τα 

e 
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C'efl -à-dire , 

Le Senat & le peuple d'Amphi- 
. polis honore l'Empereur Hadrian Au- 

- gufte Olympien. Amphipolis étoit 
. une Ville de Macedoine. 

^4 CONSTANTINOPLE, 

Cc Monfieur. P Ambaffadeur Ὁ 
— 4e France. — 

|. En deux fragmens qu'il faut joindre 
| " enfemble. 

| ATTOKPATOPA 
TPAIANON AAPIANON 

OATMIION 
KAIXAPA XEBAZTON 

ABYAINOI 

TON ATTON XQTHPA 
ΚΑΙ KTIETEN .— 

ΔΙᾺ IIPEXBETTOT 

MAPKEAAOT MAIOPOZ 

C'eff -4-dire , à 

L'Empereur Trajan Hadtian O- . 
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lympien Cefar Augufte , eft honoré 
par ceux d’Abydos qui le refpectent 
comme leur Sauveur & leur Fonda- 
teur, Marcellus Major fon Lieute- 
nant ayant eu le foin de luy rendre 
ce devoir. 

A SMYRNE; 

ATTOKPATOPI 

AAPIANQI 

OATMIIOI SOTHPI 

KAI KTISTHI 

A PEmpereur Hadrian Olympien 
[on Sauveur c fon Fondateur. Ce qui 
fe peut rapporter à la VillexdeSmyr- 
ne, qui luy donne le titre de Fonda- 
teur par flaterie,ou à caufe des bien- 
faits qu'elle en pouvoit avoir receus 
comme les autres Villes de Grece & 
d'Afie mineure ; car il n'y a point 
d'Empereur qui ait receu tant de re- 
mercimens de fes Provinces , que ce 
Prince genereux , qui eft nommé 
dans les medailles Reffrater. οὐ locu- 

pletator 
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| pletator orbis terrarum : comme Tra- 
jan fon Pere adoptif dans une infcri- 
| prion qui eft au jardin du Palais Pa- 
leftrine à Rome, eft qualifié Propa- 
gator orbis terrarum , c locupletator 
civium. Au refte toutes ces infcri- 
prions qui donnent le titre d'Olym- 
pien à Hadrian, fervent de confirma- 
tion à ce que dit Paufanias dans la 
deícription d'Athenes , que chaque 
Ville avoit erigé dans le Temple de 
Jupiter Olympien des ftatues à cét 
Empereur , 'fous le titre d Hadrian 
Olympien : ainfiil ne faut pas douter 
‘que ces infcriptions ne foient les ba- 

) fes des ftaruës que les Thafiens,ceux 
‘dé la Colonie Iulia Augufta, & les 
Amphipolitains luy avoient dreflées, 

Jafcription fur un marbre qui étoir à 
Athenes chez le fieur Benaldi , c 
qui efl. prefentement en Angleterre 
chez M.Vobeler ; On il efl fair 
mention des treize Tribus d^ Athe- 
nes , ç de plufieurs Peuples ow 
Bourgs fous chacune de ces Tribus. 
Voyez à la pag.145. Tom.Il. 

, 

L2 

D oe» * 0 9 4 9? $ 9^ δ΄ ee 59 5» 9 ep b " . 
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5... ΟΥ̓ HAAAHNEOZ ANETPA 

"VEN .... II ATTQ. ' EOHBET 

ZANTAZ.. ZOZ IAAAHNETZ 

" EPEXOEIAOZ 

1... NOË O KAIEAETZEINIOZ 
KHó 

'. NIOZ O ΚΑΙ ΠΑΙΔῈΣ AOTSI 

(dye 3. KHD 

L...POZ ETIIOPOT KH® 

:.. ΤΗΤΟΣ AHMHIPIOT ^ AAM 

SG. AQNIOZ SODÔT Κηφ 

...lIAIOX ENTONOT . KHé 

.... ITENHE. OAAAOT 5 HT 

AHMHTPIOX ONHZIM. ΚΦ 

.... HE mOIITPOT ὅ EKKH 

1. Ce mot de E#HBEYY A N- 
x A z nous fait conjeéturer qu'il ct 



icy parlé ou de divers particuliers 
qui avoient fait quelque faveur re- 
márquable aux jeunes gens qui 
étoient dans le Gymnafe dont le 
nom eft icy écrit, ou peut-être qu'au 
tems que cette infcription avoit été 
faite , & fous un tel Archonte dont 
le nom ne paroit plus , on avoit in- 
fcrit la jeuneffe fuivante pour y faire 
fes exercices. 

2. [ene fçay point la raifon pour- 
quoy la Tribu Erechtheide eft icy 
nommée la premiere , car Paufanias 
parlant des Heros qui ont donné le 
nom aux Tribus nomme premiere- 
ment Hippothoon , & il femble par 
là qu'il veuille donner le premier 
lieu à l'Hippothoontide : mais je 
croirois plutôt que dans un gouver- 
nementlibre & democratique com- 
me celuy d'Athenes , les Tribus é- 
toient égales , & n'avoient aucune 
preference l'une fur l’autre,fi ce n'cft 
qu'elles l'euffent tour à tour, de mé- 
me queles Prytanes. Pour ce qui 
eft des perfonnes qui font icy defi- 
gnées par leur nom propre, celuy de 
leur Pere & celuy de leur Patrie , le 



48 
premier eft imparfait à caufe du mar: 
bre qui ett rongé en cét endroit. 
Nous expliquerons celuy de leurs 
pays, qui eft le plus important. 

3. C'eft κηφισεῦς de Cefiffia.Voyez 
al'ArticleL XXVII. de nôtre Lifte 
des Peuples d'Attique , que nous 
donnerons cy-aprés.* 

4. Achoiws ou Aawmews de Lam- 
pra , appellée prefentement Lambri- 
ca. Art. X CIV. 

f. Φηγέσιος de Phigous. Article 
CLEIT. 
6. Ex Κηδων de Kidæ,comime nous 

dirons à l'Art. LXXV. 

AITEIAOS. 

^.OOKAHZ ATIIKOT ἢ TAP 
«Ὁ NEPH KOTPIANOZ ΓᾺΡ 

1. - Γαργήτηιος de Gargettus , dont 
je parle à l'Art. X XXII. 

IIANAIONIAOZ. 

AOPOAEITOZ AQPOAEI * ZITI 

AAOTKIOZ * ATTE - 

| TADIOZ 



S TABIOX EATIINEIKOT ? MTPI 
EAHINEIKOX | MYPI 
MOTEONIOZ HPOXEN ZIEL 
.TENHE ZIIOPOT * KTAA 
HO . ^ 5*KTO 

I, ZXTagr)c de Stiri Art. CXE VI. 
2. ᾿Αγ[ελῆϑεν,, du peuple Angeli, 

Attic. I. 
De Mvevénos qui s'écrit auffi Mug 

δινέσιος, de Myrrhinus. Art CIX. 
4. KudzSwsaieug, de Cydathenzum, 

- Art.LXXXVII. 
τς, Κυϑήφος, de Cytherus.Art.XC. 

AEQNTIAOZ 

PE AMONT EM 
fes MO nbyuw itr 

| . EXOI 
^ IIAIO 

ἽΜΟΡΚΑ 3 AETK 
DIX .-i. ΓΘ ΕΗ 
ESL SUV Que MES OT 

1. Ἐξ ie, du quartier d'Athenes 
i 
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appellé Ocum proche du £ermique, 
Voyez l'Art. CXIV. 

2. Παιοιίδης,. Art. CXIX. 

τ... Λευχονι εἰς, de Leuconium, plu- 
tôt que de Leucopyra;qui étoit τ m 
Tribu Antiochide. Art. XCIX. 

4. bici dad rip Dre Arie, 
LII. - 

IIIOAEMAIAOZ 

NU ID. vr 
ΟΣ HPAKAEQ ...... DAT 
.-AQPOZ APTEMQ . $AT 
.NAOZ PHIOPIXOT * BEP 

1. Φλνως, de Phlya dont j'ay par- 
lé à la pag. 249. Tom. 11. & dont je 
feray mention à l'Arr. CLXIV. 

dé Βερενεκίσης , du Bourg de Bere- 

nice. Arc, X XVIII. 

AKAMANTIAOZ 

... MAE HPOZAEKTOT ' ΚΕΦ 
sé ATIIKOS 2 * HOPI 
,.. AMONOZ MOZXOT 
se TEOAQPOX MOZX 
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| | Κιφαλῆϑεν, du Bourg de Ce- 
bald "Voyez l'Art. LXXIV. 
- N24 aus cu Poros. Art. CXXXIII. 

AAPIANIAOS 

ΕΥ̓́ΠΟΡΟΣ AIIOAAQNIOT'BHZ 
ΖΏΣΙΜΟΣ APISTONOZ BHE 
HAIANOZ 2 QHIAI 

: MHNANAPOZ HAIANOT ®HT 
PAAINOZ 3 QAO 
᾿ΑΓΑΘΟΠΟῪΣ EISIAQP. ^ A®I 
NEIKH®OPOSTATKONOE BHEZ 

I. B»cousc, du Bourg de Bifa. 
Art-XXDC 
(2. Φηΐαιεύς, du Bourg de Phige. 

‘Art. CLX. 
3. fYaów , d'Oa. Art. CXI. 

4. ᾿Αφιδγαῖος ἀ᾽ Afidna. Art. XXIII. 

OINEIAOZ 

XAPITON OIAHTOT  ' AXAP 
TAPTHITIOZ ΦΙΛΗΤΟΥ͂ ΑΧΑΡ 
ΑΙΔ. ΦΙΛΔΩΝΙΔῊΣ. 5 ΑΧΑΡ 
ΣΤΡΑΤΩΝ OPOATOPOT *01IAA 

M. 152 
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AOHNAIOZ ΦΙΛΟΣΤΡΑΤ ΑΧΑΡ 

s. ᾿Αχαρνεύς, d' Acharha. Aït, XXIV. 
2. Φιλαίδης, de Philaid. Attic, 
CLXIII. 

KEKPOHIAOEZ 

4IAEMON _ *'TPINE 
JYIAOTOZ ŒIAHMONOZ TPI 

NE XU SM 
ETOAIANOZ — * AIEO 
AOHNAIOZ ZTEPANOT ? ἘΠῚ 

EIK 
ZOZIMOZ ΠΟΛΥΚΈΗΤΟΥ 

^ MEAI 
"dy 

i. Tentuse, de Trinemij. Artic. 
CLIV. 

2. ΑἸἰξονεῦς, d’'Æxoni. Art.VIII. 
(o3. CEmakidw , d'Epicikidæ. Art. 
XLV. 

4. Μελιτεύς, de Melite. Art. CVII, 

IIIIOOOQNTIAOX 

MISTOKPATHS IIXTIKOY 
ὁ [IEIP | 
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-. AIONTZIOZ TENEOAIOT IIEIP 
AIONTZIOX IZIAOTOTY 'ErK 

KOI | 
EPMEIAS ZOXIMOT TIEIP 
O$IAOKPATHZ FIENEOAIOT 

IIEIP 

(OG. Deegait)s, du Pirée. Ar. CXXIV, 
2. "Ex Kefanede Coile. Art. LXXX. 

AIANTIAOZ 

KA.EAENOX |. ^ MAPA 

| IOTA. AFPIHHA MAPA 
ATP. ATKOTPTOZ MAPA. 
ΚΡΑΤΩΝ AIONTZIOT * ΦΑΛΗ 

| APIZION. 3 ΨΑΦΙ 

. 1, Μαραᾳβώγιος, de Marathon.Art. 
CIV. 

2. ξαληρεύς, de Phalere. Artic. 
CLIX. 

5. "agidtvs , de Pfaphidz. Art. 

CLXX. 
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ἈΝΤΙΟΧΙΔΟΣ 

KA. ΡΟΥΦΕΙΝΟΣ ‘ A TIAA 
IIOMHHIANOZ ETNOMOT 
PCLITA À 
EPMEIAX KAEONTMOT : ®TPN 
IAON —.— 3 ITEA 

1. Παλληγεύς, de Pallene. -Artic. 
CXX. 

2. up, de Phurn. Art. CLXIX. 
3. Ina, d Itea. Art.L XVIII. 

ATTAAIAOZ. 

TOPTIAZ HPAKAEIAOT'ZOTN 
MOZKOZ KOPNHAIAN ' ATN 
BAKXTAOZ ETKAPHOT ΞΑΠΟΛ 

I. Xovy&/;, de Sunium. Artic. 
CXLDTY: 

2. ᾿Αγνούσιος, d' Agnous. Art.II. 
3. Απολλωγιεῦς, d’Apollonie. Art. 

XVIII. 
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$5 

"EHENTPA9OI 

AIAIOQN A®POAEISIOT 

ZTNPOPOZ 

ZXOAOZ ZEOQZITATPOT 

MANIOZ ΠΕΙΕΡΙΩΝ 

EPMEIAZ 

NEIKHTHZ 

. TIKOZ  MHTPOAOPOT 

. EHIKTHTOSZS 

ITXIANOZ TIEPSETE 

AOZEPAIIS ZOZIMOT 

APIETOKAEIAHE 

AAIOZ NHPEOZ 

ἘΠΙΧΑΡῊΣ IXIAQPOZ 

ZOXIMOZ ΧΡΥΣΙΩΝΟΣ 

NEIKHPOPOXZ ZQZIMOT 
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SSSEAQEZ 

OATMIIOE ATAOHMEPOY 

ETITXOX ONHZIMOT 

ΠΑΜΦΙΛΟΣ 

ΕΦΗΒΟΣ 

ATP. ΣΟΤΗΡΙΧΟΣ 

ΠΡΑΞΙΤΕΛΗΣ rs 

AOMETIANOZ MAPKEAAOT 

APEXKQON 

MHNO4IAOX ΣΩΤΥ 

 ZOQXZIMOX ATTAIOT 

ἹΠΠΕΥΣ EISA 

HAPAMONOZ 

ΕΥ̓ΤΥΧΟΣ ΑΣΚΛΗΠΙΑΔΟΣ | 

T QXIMOX ANTONEINOT 

ATTIKOZ IKEAOT 

ANTIHAX 
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| ANTIHAX NEIKONOZ 

| ZIPATOKAHZ IIPED4OTY | 
AAONOZ - 

ΑΓΑΘΟΠΟΥ͂Σ. ETOHMOT 

EIAOPOAEITOX ETOHMOT 

ATP. HPAZ 

EYHMEPOS AIIOAEINAPIOT 

NEIKHOOPOZ AIONTYSIOT 

? OTPAPOZ KOPNHAIOZ AH 

MIT PIOZ 

3 AENTIAPIOZ MEAIZXOX AIO 

DANTOT 

1. EUENTPA&OTIétoit une char- 
ge dans les Echoles , dont il eft 
encore parlé dans l'infcription de 
Art. CIV. des peuples d'Attique. 
Les deux dernieres lignes ont αὐ 
deux charges. 2. 6 Y PA PO z,cclle 
de Portier, & 3: AEN TIAPIOZX 
qui m'eft inconnue. Hefychius exe 



plique λέντιον, περίζωμα ἱεξατικήν y une- 
ceinture Sacerdotale ; d’où vient 
peut-être le mot de Lentiarius , ce- 
luy qui les faifoit. Je ne puis rien 
conje&urer du tems que cete Infcri- 
prion a été faite , fi ce n'eft que puis 
qu'il y eft parlé de la Tribu Hadria- 
nide , clle ne peut pas être avant le 
tems de l'Empereur Hadrian , mais 
elle peut étre ou de fon regne ou de 
celuy de Marc- Aurcle, qui avoit ac- 
cordé beaucoup de privileges à la 
Ville d'Athenes & à fes Echoles , ce 
qui y faifoit aborder plus grand: 
nombre d'Echoliers de toute la 
Grece. 



Labs TOM 
DES CLXXIV. PEVPLES 

"DE LATTIOVE, 

Avec les Infcriptions antiques qui 
; en font mention. 





AVIS AV LECTEVR. 

um 

rx N appelloit anciennement du 
452: nom de Peuples d’Attique, 

T 

* E 
* 

HAN Pes 'toutes les Villes , tous les 

Bourgs & les Villages dece pays, & 
tous les quartiers d' Athenes qui com- 
pofoient des Communautez rangées 
fous une des treize Tribus , & qui 
avoient droit d'entrer dans les char- 
ges de la Ville,& de fournir des Pry- 
tanes , dont on choififloit cinquante 
de chaque Tribu , qui compofoient 
un des Principaux tribunaux, qui fe 

tenoit au Prytanée. Il n'y avoit pas 
moins de CLXXIV. de ces Peuples 
ou Communautez , comme Strabon 
& Buftathius en font foy,le premier 
au neuviéme livre de fa Geographie, 
& le dernier dans fon Commentaire 
fur lefecond livre de l’Iliade. Ces 
peuples nous font prefque tous rap- 
portez par Strabon, Stephanus, He- 
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Íychius, Harpocration, Plutarque & | 
Suidas.  Meurfius qui a beaucoup | 
travaillé à la gloire de l'ancienne 

Athenes,;en a fait un recueil dans un | 
livre intitulé, de Populis Attice, Ce | 
livre m'étoit utile pour l'explication | 
de mes infcriptions d'Attique , & je 
n'ay pas manqué de le chercher de- M 
puis mon tetout de Grece:mais com- M 
me toutes fes œuvres font devenues | 
fort rares, à peine aurois-je μὰ trou- - 
ver celle-cy ; (1 Monfieur Galland 
Antiquaire du R oy;également éclai- 

ré dans les belles Lettres & dans les 
Antiquitez, ne m'eüt accordé le fien, | 
pour tout le tems que j'en aurois be- | 
foin. Ainfi je ne penfois qu'à profi- 
ter de fa leéture : mais à mefure que 
je l'ay parcouru, j'ay trouvé que mes 
inícriptions y donnoient beaucoup | 

de luftre , qu'elles en corrigeoient 
quelques penfées, & que je ne pou- 
vois me difpenfer en les expliquant 
de parler prefque de tous ces Peu- 
ples. Ce qui m'a obligé d'en tirer 
ce qui toit de plus effentiel pour : 
mon fujet , & de joindre leur lifte à 
mes infcriptions ; la chargeant le 
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| moins que j'ay pü de matieres de cri- 

tique. Il eft même arrivé qu'au lieu 
de faivre aveuglement tous les fen- 
timens de Meurfius, je les ay un peu 
examinez, & je n'en ay pas toüjours 
été fatisfait. J'ay par exemple trou- 
vé une douzaine de noms qu'il met 
parmi les peuples d’Attique , qui ne 
{ont que des caps, des écueils ou des 
montagnes defertes , qu'il y a fans 
doute introduits pour pouvoir trou- 

ver fon compte & venir au nombre 
de CLXXIV. & en méme tems j'en 
ay trouvé autant qu'il avoit oubliés, 
moitié dansces Autheurs que nous 
avons cité, & moitié dans les infcri- 
ptions antiques , que j'ay copiées 
dans mon Voyage : de forte quele 
nombre de CLXXIV. s'y trouve 
toüjours complet. 

Je fuis furpris qu'Harma;Drymus, 
Thebe, Curtiadæ, Lariffa,Leccon & 
Pana&us, foient échapez à Meurfius, - 
quoy qu'ils fe trouvent dans Stepha- 
nus & dans Hefychius ; car pour les 
eutres ce font proprement les infcri- 
prions qui me les ont fait connoître. 

Voicy ceux que j'ay retranché de 
2 



Meurfius, & vous en pouvez voir les 
reifons, dans leur rang. 

Ajra. Lycabetims. 
Anchefnus. H ydrafa. 
Amphiale. Pharmacule. 
Affypalea. Phaura. 
Atalaate. Phoron. 

Belbina. Pfytialia. 
Brilefus. 

Ét voicy ceux que j'ay mis en leur 
place , comme vous le pouvez aufft 
voir dans l'ordre d'Alphabet , où ils 

. fontavec les autres. ; 

Harma. Lariffa, 
Drymus. Leccon. 
Edapteon, Milerum. 
Eleouf2, Panattus. 
Eucontbeus., Pbyrn.. 
Thebe. Pfaphide. 
Curtiade. 

Ce n'eft pas que je vouluffe affu- 
rer que la Lifte que je donne foit X 
prefent dans la derniere exactitude ; 
& qu'il n’y aît peut-être pas quelques 
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peuples à y joindre, & quelques au- 
tres à óter. Je trouve par exemple 
dans une Infcription à l'Artic.I.. .. 
ONOIAIAA, que je foupçonne 
fort être le nom imparfait de quel- 
que peuple d'Attique, J'y auff 
rencontré dans Athenes trois ou 
quatre Infcriptions , où il y a A N- 
TIOXEYEX & ANTIOXISEA, 
qui me font douter s’il n'y à point 
eu d'Andoche en Aitique : autre- 
ment il femble que fi c'eüát. été une 
Antioche ou de Syrie ou de Lydie, 
on auroit marqué quelque chofe 
pour la diftinguer , celle de Lydie 
étant ordinairement appellée Antio- 
che proche du Maandre. J'y de 
méme trouvé une infcription d'Ha- 
drian à Athenes faite par les Tha- 
fiens , qui peuvent à la verité être 
ceux de l'Ile de Thafos prés de la 
Thrace : mais je lis dans Suidas, 
qu'on donnoit le fobriquet de Rz- 
phanides à certains Thafiens, He- 
fychius dit la méme chofe du Peu- 
ple Laciade , ὃς cét Autheur affu- 
re que ce mot de Raphanides cft un 

mot Attique. Il femble méme que fi 
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Suidas eüt voulu parler des habi- 
tans del'Ifle de Thafos , il eut fim- 
plement dit les Thafiens. ay 
ncanmoins οὕ qu'il falloit tenir un 
milieu , & ne point trop donner aux 
conjeétures , qui peuvent auffi faci- 
lement être detruites par des rai- 
fons oppofées , qu'elles ont été éta- 
blies avec peu de folidité. Je ne - 
m'attache pas au refte à expliquer 
caucoup de ces Infcriptions que 

je rapporte , parceque la plüpart 
n'ont que des noms de particuliers , 
avec celuy de leur Pere & de leur 
Patrie , ce qui eft tres-facile à en- 
tendre , à ceux méme qui n'ont 
qu'une legere teinture du Grec. 

: €elles qui n'ont que ces trois mots, 
font prefque toutes gravées fur ces 
petites Colonnes dont parle Paufa- 
nias, qui fe dreffoient fur les Se- 
pulchres , & dont nous avons fait 
mention à la page 199. du 2. Tome, 
Quelqu'un fera peut-être furpris , 
que l’Attique étant un pays fi pe- 
tit εὖτ neanmoins tant de lieux ha- 
bitez , dont il y en avoit une partie 
qui étoient des Villes murées, Mais 
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vous ne vous en étonnerez pas , fi 
vous confiderez que le Comté de 
Hollande, qui eft à peu prés de la 
méme grandeur , cft fi peuplé de 
Villes , de Bourgs & de Villages, 
que cela furpaffe prefque la croyan- 
ce. L'Attique étoit anciennement 
dans un état auffi floriffant qu'eft 
aujourd'huy la Hollande. Les Arts 
Liberaux , le Negoce & le métier 
de la guerre y étoient. dans leur lu- 
ftre. Elle commandoit prefqu’à tou- 
tes les Ifles de l’Archipel , & avoit 
des mines d'argent dans fes monta- 
gnes : ainfi 1] auroit été au contrai- 
re bien furprenant , qu'un pays fi 
bien partagé des prefens de la natu- 
re & de la fortune, n’eût pas éte ex- 
tremement peuplé & de fes propres 
habitans , & des étrangers que les 
études, la difcipline militaire, ou le 
commerce y attiroient. La Ville mé- 
me d'Athenes avoit un tres-grand 
circuit. Il eft vray qu'à ne prendre 
pour la Ville que ce qu'ils appelloiét 
Afly dé: Acropolis qui eft prefente- 
ment la Citadelle étoit comme le cen- 
tre; elle n'avoit que 7.milles de tour : 
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mais lors qu'on y comprenoit tout ce 
qui étoit renfermé par les longues 
murailles qui la joignoientà Fhalere 
& au Pirée, elle n'avoit pas moins de 
22.milles d'enceinte. Et pour ce qui 
e(t dunombre des habitans du pays, 
Athenée au fiziémelivre des Dipno- 
fophiftes, dit qu'en la 110.Olympia- 
de fous Demetrius Phalereus, fut fait 
un denombrement des habitans de 
l'Attique, qui fe trouva monter à 
vingt mille Citoyens,dix mille étran- 
eets habituez dans le pays,& quatre 
cent mille Lfclaves , domeftiques ou 
ens delalie du peuple , qui bien 

qu'ils foient libres de naiffance,fem- 
blent n'étre nés que pour fervir les 
riches. Le Pays qui étoit trop petit 

pour entretenir tant de monde, fe 
dechargeoit de tems en tems, en fai- 
fant des Colonies dans l'Archipel & 
dans l'Afie mineure,oü l'on bátiffoit 
des Villes , dont quelques unes font 
devenués auffi grandes & auffi florit- 
fantes qu'Athenes méme. 

LISTE 
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| DES CLXXIV. PEVPLES 
DATTIQVE. 

1. ᾿Αγ[ειλῆ, 

Δ N geli étoit un Village dela tri 
ba Pandionide , qui s'appelle 

prefentement ÆAngelobipous , ὃς par 
> corruption Ambelokipous , comme fi 

Yon difoit les jardins des vignes. 
Voyez ce que j'en ay dit à la page 
172, du deuziéme tome de cette Re- 
lation, Ceux qui étoient de ce peu- 

ple fe nommoient Angeleis ; comme 

one peut voir dans cette infcription 
des Prytanes de la tribu Pandionide, 
Hefychius fait encore mention d'un 
peuple d'Atique ᾿Αγελὴ: mais je croy 
que c'eft le même que celui-cy. 
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4 ATHENES, 
Dans la maifon d'un particulier: 

HANAIONIAOZ TIIPTTANEIX 
ANEO 

HAIANIEIZ| ATTEAEIZ 

XTPATONI|OEOTENHE 
ΔΗ͂Σ XOXITE| EPEOOIAOT 
NOT ΜΈΛΗΤΟΣ ME 

ΠΡΑΞΙΑΣ AN| NEXIPATOT 
ΘΕΜΙΩΝΟΣ |NIKIAE XAIPE: 

AGOEOMNHZ| AEIAOT 

ΤΟΣ AIO] m" PPINOT 
Ἂς ὡόα XIOI APXIAAMOZ | 

'"JAPXIKAE I| HOATAAMAS 
AOT APIXIOAA. 

OEOAOTOXZ| MAN... 
ANTIDATOT | SO SITENHS 

AAKIMAXOS| XOZITENOT 
ANAPQNOE ITTOANHE 
Arzinnox &I| ANTIME 
AINO Y AOTZ 

—— 
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7t 
AN EITENHX | ETOTKPATHE 

TIMOZIPA | ETOTKPA 

TOT TUE 
EFTONIZX AH]... XIAZIET 

MOZXTPATOT | KAEIAOT 
* ETEANAPOZ 

ZTEIPI 1 
APMANTI : phy 
Ait HE ... INIAZ AEI 

οἷς À NOKPATOT 
» ONOTAIAA 1S OITTPOZ KPA. 
XAIPEAZ ME] TINONIOX 
AHZIHIIOY |XAPIAS APIS 
OAOEN TOKAEOT 

pet Tusiniter ATP TE ALTE 
«... OAHMOX APIXTO 

9. υ 

AEIKIPOT KAEIAOT 
vy UA S Lan den e LOL E KAEOMHAHS 

HPASIEIZ APIXTO 
KAEIAOT APISTOKAHS 

Dux SE | MNHSAPXOS 
pere Lo TIMOSTP KAEIAOT iat A. 

&OXAP... PTE 
ΕΥ̓ΦΙΔΗΜΟΣ... 

ATOTZ 
S. 9. © " 9» 9. 9. 9 Μὲ 
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AOGENTEZ ὙΠΟ THE BOT 

ΛΗΣ ΚΑΙ TOY AHMOT 

II. ᾿Αγνῶς, 

Gious appartenoit felon Harpo- 
A cration à la ttibuAcamantide,fe- 
lonStephanus à la tribu Demetriade, 
qui fut enfuite nommée Prolemaide, 
& felon Phrynicus au rapport de Ste- 

phanus à l’Attalide, Ce dernier fen- 
timent eft conforme à l'infcription 
des XIII. tribus que j'ay copiée à 
Athenes, & que M.Vvheler a em- 
portée en Angleterre. Il fe.peut mé- 
me faire qu’elle các été demembrée 
ou de l'Acamantide ou de la Prole- 
iaide, pour être mife fous lAttali- 
de , qui étoit une des nouvelles tri- 
bus , aufquelles on ne pouvoit pas 
donner des lieux qui dependiffent 
d'elles, fans en.óter en méme tems à 
quelqu'une des anciennes. Son nom 
wenoit de l'arbre /4gnus cafus, quiy 
croiffoit en abondance;Gomme le re- . 
guarque Stephanus, On nommoit ces, 

Puy 



luy qui étoit d'Aguous , Aynoufios, 
comme on voit dans cette inicri- 
puon: 

A ATHENES, 

Sur la porte du Bazar. 

ATZIKAHZ BIOTTOT OH 
OEN EXOPHTEI OINHIX 
$TAH IIAIAON ENIKA 

IIAMOIAOX ATNOTSIOS 
EAIAAEKEN KH®ISOAQ 
POX HPXEN 
p—L o — τ 

- H y a plufeurs infcriptions-de 
| .cette maniere à Athenes. Voyez 

_ PArr.XXXV. elles parloient de cer- 
-  tains jeux publics ou Comedies, dót 

elles faifoient métion des principaux 
Acteurs, & de ceux qui avoient rem- 
porté le prix , ainfi j'interprete cel- 
le-cy. | 

- Loficles fils de Biottus da Bourg d'Oë 
a donne les jeux. 

n 
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La jeune[fe de la tribu Oeneide a eu 

la victoire. » 
Pamphilus Agnoufien a. compofz la 

Comedie. 
Cephifodorus a été Archon. 

Cét Archon étoit en charge , en 
l'Olympiade CXIV.Aeurfius de Ar= 
chontib. Athen, lib.4.cap 14, | 

"Ayegt. 

"Agra, que Meurfius met parmi les 
peuples d'Attique , étoit un terroir 
aux portes de la Ville , propre à la 
chaffe , à caufe de quoy Diane avoit 
choifi ce lieu aprés s'étre retirée de 
Delos. Enfuite de quoy on luy bátit 
là un petit Temple, & on luy donna 
le furnom d'Agrotera. On en fabri- 
qua auffi un a Ceres prés de l’Iliflus, 
& l'on y celebroit les petits myfteres 
de cettetDee(fe. Voyez à la pag.2 17. 
du 2.tome. Il faut corriger le Diétio- 
naire Geographique de Ferrari, qui 
dit Agra locus Bœotie, au lieu d' Atti- 
ce Les Anciens Autheurs ne luy 
donnent point le titre. de peuple 
d'Attique. 
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Ill. ᾿Αγραυλή. 

Graule étoit fous la tribu Erech- 
theide,& prenoit {on nom d’A- 

glaure fille de Cecrops premier Roy 
d'Athenes. 

ES 

᾿Αγμεσμός. 

JA Eurfius met le mont Archef- 
7214, où du moins fes habitans 

entre les peuples de l'Attique : mais 
ce n'étoit qu'un petit rocher inculte 
où perfonne n'habitoit , n'y ayant 
pas méme de la place pour y bâtir. 
Tout ce qu'il y avoit ; étoit une fta- 
tué de Jupiter. Il s'appelle mainte- 
nant Agios Georgios , comme j'ay dit 
à la pag.122.du 11. Tome. 

IV. ᾿Αζηνιά, 

A7 dependoit de la tribu. 
Hippothoontide , comme les 

Ecrivains en tombent d'acord.Voicy 
uhe tes-belle infcription des Gym- 
nafiarques, où les Aziniens font fou- 

B 4 
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vent nommez. Je l'ay copiéc à Athe- 
nes chez M.le Conful Giraud ; mais 
M.Vvheler l'a depuis envoyée en 
Angleterre , avec neuf ou dix autres 
beaux marbres Les deux lignes n'en 
font qu'une dans le marbre, 

A ATIHENESN 
M ——— 

EIKONA ΤῊΝ. AE ΠΟΘΕΙΝΟΣ 
EN ETOHBOIZI HAAAIZTPA 

TETEZAZ KOZMHIOT OHKA 

TO NTM9?OAOTOT 

ἘΠῚ ΤΗΣ .TAIOT IOTAIOT KA 

^" ZIOY ZIEIPIEOZ APXHZ.. 

KOZMHTHZ EOHBON 

QAOX TIONTIOE NTM$0AO 
ΤΟΣ AH HNIETZ 

ΚΑΙ TIIOKOZMHIAI QAOZE 

 HONTIOZ AHMHTPIOZE ATH 

NIETE ΚΑΙ XAPITON IATPO 

KAEOYTZ MEAITETZ 

TYMNAZIAPXAI ΚΑΘΩΣ EITM 

NAZIAPXHZAN 



BOHAPOMIQNA NT M#IAO 
ΤΟΣ AX HNIETE 

IYANOYIOQNA  AHMHIPIOZ 

NYM$OAOTIOY AZ HNIETZ 

MAIMAKTHPIONA ETM®E 
PON A HNIETE 

HOSEIAEQNA A. ANTIOXOZ 
- MENANAPOT MEAITETZ 

HOZEIAEQNA B. KA. NIKON 
MAPAOQNIOZ 

TAMHAIOQNA EIIIKTHTOZ 

X OZIMOT AAMIIIPETZ 

ΑΝΘΕΣΤΗΡΙΩΝΑ MAKPEINOZ 
m OSIMOY AAMIIIPETZ 

MOYNTXIONA TITOZ 
DAAT. ΑΛΥΠΟΣ  MAPAOQ 
NIOZ 

OAPTHAIQNA TITOZ ΦΛΑΥ. 
-.. IAN... MAPAOQNIOZ 

ZKIPOQOPIQNA ANGOZ KAI 
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HATKAPHE OI ANOOT 

AAMIIT PEIZ 

EKATOMBAIQNA ΩΛΟΣ IION 
TIOE NIM$OAOTIOZ AUH 
NIETZ | 

MrmUTNIONA | IITOAEMAIOZ 
HPON ZXOZ..T..N.. 

H...FINOX HPAKAEIAOTY EPI 
KAIETZ.... PMH... 

APXEAAOZ AIIOAAQNIOT 
| ΠΕΙΡΑΙΕΥ͂Σ ATA@QN MEAI 
TETE | : | 

SIM... YAAAOT MAPAOQ 
NIOZ ZEMNOZ TIINOT 

MAPAOQNIOZ 

HAHHOZ ZOSTHPOS TAP 
THTTIOZS ΠΟΜΠΩΝΙΟΣ 
T OXTHPOZX TAPTHT 

ΔΙΟΝΎΣΙΟΣ  EY®POZTNOT 

AETK TITOZ mz OZIMOT 

IIAIONI. 
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ETIADPION IXETOOY TAP 

ΓΗΤΤΙΟΣ 

ἘΛΕΥΣΙΝΙΟΣ ΔΗΜΗΤΡΙΟΥ͂ 

IIEIPAIEX 

IIOMHQNIOE SATHPOS 
ΓΑΡΓΗ. 

ΦΙΛΟΤΙΚΟΣ ATTIKOY ΑΛΙ 
ΜΟΥΣΙΟΣ 

HAIAOTPHBHZ APISTAON A. 

DPOAIZIOT PAMNOTZIOGZ 

A un des cótez du méme marbre. 

IIAIAEYTYTIAI 

AIKINNIOZ IIOAYAINOZ KOA. 
ΗΓΕΜΩΝ EIIIKTHTOX IIPOZA. 

IP. AIONTZIOX MEAITEYEZ 
HPAKAEIAHZ IIOOEINOT EPI. 
OIIAOMAXOZX AZKAHHIAAHZ 

IAOTIIANOXE ATAOHME 
ΡΟΥΣ AIONTZIOZ ADPOAI 
ZIOT EZ O... HAION AIO 

Sie; 



80 

MHAOTZ IIAAAH....XEEX 

TIOS NIKANQP ΣΦΗΤΤΙΟΣ 

. ΠΙΣΤΟΚΡΆΤΗΣ ΦΙΛΟΣΤΡΑ 

| TOT A... ΑΒΑΣΚΑΝΤΟΣ ET 
MOAHOT KH..EPMIAZ TPT 

$ONOX MAPAOQO... KEXIPO 

ΦΎΛΑΞ HTOIKOZ ETAO ..OT 

POPOZ AIZXINHZ O ΚΑΙ "VIA... 

'étoit la bafe d'une ftatué qu'un 
certain Pothinus avoit erigée à 
l'honneur d'Olus Pontius Nympho- 
dotus Azinien qui avoit le foin de 
lajeuneffe des écholes,& l'infpection 
fur leurs mœurs & leurs reglemens, 
lors qu'elle paffoit quatorze ans:cet- 
te charge luy faifoit porter le nom 
de Cofmetes Fpebôn : ὃς Nymphodo- 
tus la poffedoit l'annee que Cajus 
Julius Cafius de Stiri étoit Archon 
d'Athenes. Ce nom, qui de méme 
que pluficurs des autres qui fe lifent 
icy , cft composé d'un prenom de 

Caja, 



: 

'$r 
Cajns , d'un nom de la famille /4//2 , 
& du furnom de Czfru: , montre que 
cette infcription n'eft que depuis le 
tems que les Romains fe rendirent 
maitres de la Grece, & que la langue 
latine fe maria pour ainfi dire avec 
la Grecque : car les premiers Grecs 
n'avoient qu'un nem feul , ce qui 
faifoit fouvent naître dela confufion 
parmy plufieurs perfonnes qui le 
portoient. Le nom du Pere qu'on y 
ajoütoit fervoità faire la diftinction, 
avec celuy de la Patrie : mais tout 
cela ne fuffifoit quelquefois pas. La 
methode des Romains étoit incom- 
parablement plus belle. Sur cette 
charge de Cofmetes voyés Æ1armo= 
ra Oxonienfia , pag. 84. & ὃς. 

Ce marbre m'apprend en fecond 
lieu que les Gouverneurs. des écho- 

. les ou Gymnafiarques fe changeoiéc 
tous les mois,& il m’enfeigne en mé- 
me tems l'ordre des mois Atheniens, 
dont quelques Autheurs ont été en 
different. Ce n'eft pastque le mois 
Botdromion füt le premier de l'an- 
née, car il étoit feulement le troifié- 
38€: mais peut-être commencoit οὕ 

|. 
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alors les exercices du Gymnafe;com- 
me nos univerfités s'ouvrent cn 
quelques endroits au mois de May, 
en d'autres au mois  d'Octobre. 
Ecatombaon étoit le premier mois de 
lannée,qui commencoit apparem- 
ment à l'équinoxe & à l'entrée du 
Printems : ainfiil répondoit à nos 
derniers jours de Mars & à la plus 
grande partie d'Avril. Aferageirmion 
qui répondoit au mois de May, étoit 
le deuziéme , comme dit Harpocra- 
tion. Roëdronion le troifiéme ; Pya- 
nopfion le quatrième, Zdamatlerion 
le cinquiéme. Petau fe trompe de 
mettre le Mæmacterion immediate- 
ment apres le Boëdromion. Scaliger 
s'accorde avec nôtre marbre, Vo- 
yez là deflus Marmora Oxonienfia 
pag.238. & 239. Les autres fuivent 
de méme qu'ils font dans nôtre in- 
fcription. La même difpofition des: 
mois & des changemens de Gymna- 
fiarques fe voit dans un autre mar- 
bre que je citeray au titre EAEUY5A, 
Pour ce qui eft des bourgs ou petites 
villes , d’où étoient ces Gymnafiar- 

ques ; il n'y a qu'à chercher chacun 
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felon fon rang d'Alphabet. ll y ena. . 

feulement un que je n'entens pas 

HPOZA, ..ficen’eft qu'il faille lire 

nPOST..., qui feroit IIPOZIIAA- 
*TI0Z. 

NV. AQuys. 

Thmonon de la tribu Cecropide 
où étoit le Téple de Venus Vra- 

nie, bâti par le Roy Porphyrion qui 
avoit regné dans l’Attique avant At- 
ticus, ἃς celuy de Diane furnommée 
Amaryfia, à l'honneur de laquelle fe. 
faifoit à Athenes une Féte de cenom. 
Le marbre fuivant fait mention d'un 
de fes Citoyens. 

A ATHENES, 

a l'Eglife Panagia Gorgopiko. 

-,,.NETYS XAPIEXEA APISTQ 

ΝΟΣ EE AO@MONEQN 

Nicias Archon d'Athenes étoit 

auffi d’Athmonon. Voyez l'infcri- 
ption du Temple d’Augufte à la pa- 
ge 183. du II. Tome, 
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VI. AiyAíx, 

| Gilia de la tribu Antiochide, 
nommée ainfi du Heros Æoi- 

lus, étoit celebre pour fes bonnes fi- 
gues : comme on l'apprend dans 
Athenée & Theocrite. Elle étoit 
proche dela mer , entre Phalere ὃς 
Sunium. 

VII. ᾿αἰϑαλίσαι, 

"T Thalide de la tribu Leontide 
ZA dont voicy les Infcriptions que 
Fay trouvées fur des petites colon- 
nes fepulcrales. | 

4A ATHENES. 
An jardin d' Hufféin Bey. 

AIONTEIOS 

| EPOAOTOT 

AIOAAIAHE 



Donufman. 

 AHMHTPIOZ 
JAPIZTONO gm. AD 

-AIOAAIAHZ 

Lg méme, devant PEE e$. Dini 

| MONvaec 

LA AHMHT 

EZ. AIO« Mur 
FR À " : αν ua Ἢ 

VIII. ᾿Αἰξογή,. 

ΕΣ oni de la tribu Cecropide. Ce 
geris avoit le bruit d'étre fort 

medifant. Leur fituation étoit entre 
le Phalere & Sunium , comme on le 
peut remarquer par ce qu'en dit Stra- 

bon.Dás le marbre de l'Art. XLIL.leur 
nom eft écrit,avec, un O- micron. ̂  I- 
ZONEIZE, de méme: qu'à nôtre 

marbre des XII. Tribüs , quoyque 
P 
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les, Autheurs l'écrivent avec O- 
méga. . 

IX. ᾿Αλαὶ ᾿Αἰξωνίδες, 

AF v/£xoiides étroit proche du 
^ * Bourg precedent & de la méme 
Tribu,affez proche d’Athenes.Meur- 
fius fait trop le critique fur le mot 
d'laiens', qu'il veut toûjours écrire 
Zh lae , {elon l'authorité de Stepha- 
nus: mais les infcriptions 4'accor- 
dent avec la premicre maniere d'é- 
crire. TORTOR 

RUE 

A ATHEN EST 

s cuit theatre de Bacchus... 

NIKON JY 

D pige pds sl ob ie ERR My ri aud 
DAS ATEME 10. n 

ἐν 

(^ 

Prés de chex le ConfuliGirmd. 
10551. IT. 4.314 ΤΡ 210 2 | 

^! eE£OSIAÓZ ΔΙΟΔΏΡΟΥ 

HAAAIETS ETIMEAHO ..- : 
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TENOMENOXZ IIPTTANET ... 

Vous: avez auffi A À ATEIZ dans 
l'infcription de l'Article XLI. & 
dans celle d'Augufte à la: pag.105. 
des. Infcriptions de Grüterus. 

X. ᾿Αλαὶ ᾿Αραφηνίδες. 

AE Arafenides de la tribu Egei- 
de , n'étoient pas loin de Brau- 

ron & de Marathon , & on y voyoit 
un Temple & une fratué de Diane 
Taurique, comme on le lit dans Eu- 
ripide & dans Callimachus. |...: 22 

XI ᾿Αλιρωους. 

Alimns de la tribu Leontide , 
étoit un Bourg maritime pro- 

che du port Phalere : cé qu'on peut 
remarquer par ce qu'en a dit Stra- 
bon, & parle mot d'Halimus qui luy 
donnoit fon nom,& qui eft une plan- 
te marine. On l'écrit aufli fans afpi- 
ration, 
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ΧΙ. ᾿Αλωπεκή, « 

rés de la tribu Antiochide , 
* étoit voifine du Cynofarges ; & 

affez prés de la Ville à fon couchant. 
C'étoit. là qu'étoit né le Philofophe 
Socrate, comme le remarque Dioge- 
nes Laérüus , & là méme qu'étoit le 
tombeau du Heros Anchimolius. | 

c 

XIII ᾿Αμαξάντεια. . 
Δ Maxantea de la tribu Hippo- 

à thoontide, dont j'ay trouvé cet- 
te infcription. Np 

A ATHENES, 

Dans l'Eglife Stauromenos. 

EIPHNH 
AIOAQPOT 
EAESAIA 

ΣΩΣΙΠΟΛΙΔΟΣ 
ΑΜΑΞΑΝΤΕΩΣ 

ΓΥΝΗ 
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| C'ef-a-dire , 

. Irene fille de Diodorus d'Edeff, 
femme de Sofipolis d'Amaxante. 

eee 

" ApQIRAB, 

M Eurfius met Amphiali du nom- 
ΔΎ bre des Peuples d'Attique:mais 
je n’y trouve aucun fondement: car 
Strabon qu'il cite n'en fait mention 
que comme d'un Cap qui avangoit 
vers le trajet de Salamine, & il ne dit 
point qu'il füt censé entre les peu- 
ples d'Athenes , comme il dit des 
autres ,auffi n'y-a-c'il là aucunes ma- 
zures,ni veftiges d'y avoir eu des 
bâtimens. 

XIV. ᾿Αρμφιπεσπή, 

JAM de la tribu Antiochi- 
de n'étoit pas loin de Cephiffia, 

comme l’on peut juger par un paffa- 
ge d'Eíchines , Orar. contr. T imarcb. 
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RER hes] 

* Y: " Aya*yS 0 c. 

| Nap yrus de la tribu Erechthei- 
ide avoit un Temple dcdié à Cy- 

bele-Mere des Dieux. Elle prenoit 
fon nom ou du Heros Auagyrus , ou 
d'une plante appellée Anagyris qui y 
croiffoit en abondance , comme He- 
fychius le remarque. Srrabon pla- 
cece lieu vers la mer entrePhalere 
& Sunium proche de Lampra. 

| Colonne , dg iSi 

Jur le chemin d' Athenes à Salamine, 

ZAZAPION ΑΠΟΛ | 

AQNIOT ΕΞ ANAYT 

PASSION 

a Panagia Gorgopiko. 

EPEXOEIZ ANAPON ENIKA 

ENEIEAHZX MENIIOZX ANAIT 

PAZIOZ EXOPHIEI 
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APATO«. HT 

Ie fupplée les deux dernieres lignes 
par le moyen des raa à 9ὲ 
blables, ἌΡΑΤΟΣ HYAEN NI&OMA- 
XOz HPXEN. 
C’eft-à-dire la Tribu Erechtheide 

a vaincu, Enetelis fils de Menis d’A- 
nagyrüs à donné les jeux , Aratus a 
composé la Mufique, Nicomachus a 
été Archon. | 

= Nicomachus fut Archon l'an 4.de 
la CIX. Olympiade ; qui repond à 
lan CCCCXHI. de la fondation 
de Rome ,«& à l'année 340. ayant la 

yenuc de Nótre-Seigneur, 

5.4 SALAMINE, 
Vers le Village d' Ambelaki ‘citée a la 
page 264. du 11.Tome. 

.APIZTONIK X 
“EAUISTOT 
ANATTPAZIOT 
@TTATHP 
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An même lien, 

NIKOKAHZ  HIHZIIIIOT 
ANATTPASIOZ Ἢ 

EIKONA. ΤῊΝ AE ANEOH | 
V KEN... MON ΠΑΤΡῸΣ | 
EATTOT | 

AOANATOIZI @EOIS KOS |: 
MON IEPAN ZAAAMINA |: 

| C'éff 3-dire : s n" rà | 

Nicocles fils d'Hegefippus natif d'A- 
| nagyrus , À 
a icy confacré cette ftatué de fon Pez 
re,parmy celles des Dieux immor- 
tels , dont il'aorné l'ifle faerée de 
Salamines :1 τς {πὰ ἡ lues 1 

Racer Era cec om s 

XVI. '"Arexua, 

A Nac&a étroit apparemment du 
côte du Pirée , puis qu'elle étoit 

fous la tribu Hippothoontide, ^: 

^ 

O XVII. 
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EL ne on. | 

XVIL ᾿Ανάφλαςος. 

AN Naphlyflus E la tribu Antiochi- 
prenoit {on nom du. Heros 

Anaphlftus fils de Troezen.C'étoit 
une petite Ville maritime affez prés 
d'Athenes , vers le Cap Colias , où 
furent portez les debris de la iiie 
des Períes , qui perirent à la bataille 
de 2 272 Elle étoit auf renom- 
mee par fes Temples de Pan , de Ce- 
res, de Venus Coliade & des Deef- 
fes appellées Genetyllides, qui prefi- 
doient à la naiffance des hommes; 
On faifoit auffi eftime des vales de 
terre peinte qui s'y faifoient,comme 
le remarque Athenée. 

A ATHENES. 

au jardin du fieur Balgi. 

FIT OZ 

ANTIOXOT 
ANADATETIOZ 

4 
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A ATHENES, 

a l'Eglife de Panagia Camoucaria. 

KAAAIZIOMAXOZ 

KAAAIXZIOMAXOT 

ANAOATZTIIOX 

Gruterus a auffi celle-cy , ἘΠῚ 
@ENNOZ APXONTOZ KOXZMHTOY 

_ AIONYSIOY MAPKOZ ANA@ATE- 
TIOZ  JTEIMNASIAPXHSAS. Sub 
Theone Archonte , Cofmetà Dio- 
nyfio Marcus Anaphlyftius Gymna- 
fiarcha. 

À | 

XVIII. ᾿Απορλων;εῖς, 

Δ Polloenia ἐτοῖς le nom de plufieurs 
Villes d'AGe & de Grece : mais 

l'Attique en avoit aufli une fous la 
tribu Attalide. 

XIX. 'Ag gh, 

| AF: , de la tribu Egeide , d' où 
prenoit fon nom le village dont 



nous avons parlé , appellé Al Ara- 
phenides. 

XX. ᾿Αρμλία — 

Ar: peuple dont Hefychius 
fait mention , fans marquer fa 

tribu. Ie penfe que c’eft le méme 
dont Harpocration parle (au mot 
"Api mlec ) appelle Α᾽ργυλέων δήμος qui 
n'étoit pas loin du Stadium. 

ER 

XXI. ‘Apua. 

H^» étoit une Ville d'Attique 
proche de Phyle , vers les fron- 

tieres de la Beoce , & elle étoit ac- 
compagnée d'une fortereffe fur un - 
un lieu élevé , femblable à celle de 
Beoce qui portoit le méme nom pro- 
che de Tanagra. On l'appelloit auf- 
files Bains d'Amphiaraus. Voila ce 
que Stephanus en dit au mot APMA. 
J'ay été furpris que Meurfius n'ait 
pas pris garde à cepaffage , où Ste- 
phanus donne precifement le titre 
de peuple d'Attique à celieu , quoy 
quil ne marque point fa tribu ; $5 κὶ 



À Ατῇ]ικὴς A'eua , &c. Sæabon en fais 
auíTi mention en parlant de celuy de 

. Beoce, au liv. IX. de fa Geographie. 

À Tine de la tribu Antiochide, que 
quelques-uns , dit Stephanus , 

mettent fous l Æolide : mais il n'y 
eût jamais de wibu de ce nom : 
Meurfius croit qu'il faut lire fous 
FAttalide. à Y 

A ATHENES, 

petite colonne , che le N'aib du Cady. 

NIKOMAXOZ. 

MHNOIAOT. 

ATHNETE 

2 SERRE STE ἢ 

XXII. ᾿Αφίδνα, "+ 

A, Phidna de la tribu Leontide, de- 
- Avoir fon nomau Heros Aphid- 

»us. Elle fut prife par Caftor ὃς 
Pollux fous le regne de Thelée «qni 

TN 3 
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y avoit conduit leur fœur Helene, 
qu'il avoit enlevée.Lors qu'on ajoü- 
ta aux anciennes Tribus l'Hadriani- 
de, elle fut tirée de la Leontide pour 
être fous cette nouvelle Tribu, com- 
me elle eft dans nôtre marbre des 
XIII. tribus. Avant même qu'elle 
fut de la Leontide , elle avoit été 
fous l'Egeide , comme le remarque 
Harpocration. 

A moitié chemin d' Athenes à Sala- 
mine , 

parmi les materiaux d'une Tour, mats 

mife la fans deffeiny à la renverfe. 

Le | 

AHMOKPATHE 

XAPIEENIAOT 

ADIANAIOZ 

ma eng) 

XXIV. ‘’Ayapra. 

Charna de la tribu Oeneide é- 
toit éloignée de foixante ftades 

E 
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d'Athenes au couchant du côté d'E- 
leufis. Les habitans de cette Ville 
gagnoient leur vie à vendre du char- 
bon,comme Ariftophane les en raille 
dans la Comedie intitulée de leur 
nom Acharnenfes. Les afnes de ce 
lieu étoient des plus grands , & les 
gens y pafloient pour grofficrs. 

4 SALAMINE, 
SMIKTOOS 
 OIAOKPATOT 
AXAPNETZ 

A ATHENES, 

An theatre de Bacchus. Elle efl. citée 
a la page 16j. du 1 1. Tome. 

APTEMIAQPOZ 

AHOAAOOANOT * 

AXAPNETEZ 

Ld 
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A ATHENES. 

Proche l'Eclife du Monaftere de 

Cyrianr. 

AIOTIMOZ 

AIOMNHZ 

Dans l4 Citadelle. 

MENIIIIIOZ 

METAKAEOZ 

AXAPNETZ 
Led GER Re τες 

Paufanias parle d’un certain Me- 
nippus fils de Megareus enterré dans 
le Prytanéc : peat- être faudroic.il 
corriger le mot de MET APEQOz, 
qui peut facilement s'y être intro- 
duit au lieu de METAKAEOZ, 

comme il eft dans cette infcription. 
Ce méme Autheur fait ailleurs men- 
tion d'un Megacles Sculpteur cele- 
bre qui avoit fait quelque ouvrage : 
pue 

fa 
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A ELEVSINE, 

KTHZIKAEIA | ATIOAAQNIOT 

AXAPNEOZ OPTIASTHE TON 

ἙΑΥΤΗ͂Σ ANAPA XZOQOKAHN 

ÆENOKAEOTZ AXAPNEA AA 

AOTXHZANTA AHMHTPI ΚΑΙ 

ΚΟΡΗ AI ANEOHKEN 

C'eft-3-dite , 
Cteficlée fille d' Apollonius Achar- 

nien, initice dans les myfieres facrez, a 
con(acré fon mary Sophocles Acharnien | 
portant les flambeanx, aux Deefjes Ce- 
res @ Proferpine. 

Vous pouvez voir auffi l'infcri- 
ption TAIOZ TAIOY AXAP- 
NEYZ,&c. dans Gruterus pag.319. 
& dans mes ignetorum Deorum are 
pag.105. 

XXV. Anse 
' Cherdous de la tribu Hippo- 

[ X thoontide. Stephan, Byzant, 
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XXVI. ᾿Αχραδούς, 

Ἄν: > Stephanus en fait 
mention , mais il ne marque pas 

fa Tribu. 

XXVII. Bari, 

Dé ou Vathy de la tribu Egei- 
de. 
rH Mosca — 

Βέλβινα. 

Elbina. Meurfius met cét écueil 
eu petite Ifle parmi les peuples 

d'Attique : mais il n'y a aucun té- 
moignage dans les Autheurs qu'elle 
ait été habitée,& comme elle eft fort 
petite, il n'y a pas de l'apparence. 
este inesse ne 7] 

XXVIII.  Bttxídui, 

Erenicide de la tribu Ptolemaide 
prenoit fon nom de Berenice fem- 

me de Ptolomée premier Roy d'E- 
gypte. Nous avons trouvé une in- 
Ícription d'une autre Berenice fille 
du Roy Agrippa , que nous avons 
mile cy deffus à la page 35. 
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PROG DES ER ὦ ----- ET RTE T 

XXIX. Βῆσα, 

B^ de la tribu Antiochide. Elle 
fe doit écrire avec une f. fimple, 

pour la diftinguer de Biffa de Locri- 
de, comme le remarque Strabon,au- 
quel les infcriptions font conformes. 
Voyez celle que j'ay citée à la p.205. 
du 2.Tome, & celles-cy : 

A ELEVSINE, 

NOT: 

ZIPATONIKH 

EK BHZAIEQN 

IOIN  OEOIN 

AHMHIPIOZ 

La méme. 

TIBEPIOZ KAATAIOZ 

ΘΕΟΦΙΛΟΣ TIBEPIOT 

KAATAIOT 

OEMIZIOKAEOTZ BHZAIEOZ 

τὸ ὁ 
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_ XXX. Bovra Jui, 

B" tade de la tribu Oeneide , pre- 
noit fon nom du H:ros Butes. 

Il y avoit auffi à Athenes une famil- 
le illuftre de ce nom , dont on choi- 
fiffoit les Sacrificateurs de Minerve 
prote&rice de la Ville. Voyez Meur- 
fts de Populis Attica. 

Come LACE 

XXXI. Begveur. 

B Raurou étoit une petite Ville pro- 
'che de Marathon,& peut-être de 

la même Tribu. Elle étoit celebre à 
caufe de fon Temple de Diane fur- 
nommée Brauronienne , & des Fétes 
qu'on celebroit à fon honneur. Paz- 
fan. Meurfins. Elle eft à demi-lieue 
de Marathon , & s’appelle mainte- 
nant rana ; ce n'eft plus qu'un Ha- 
meau. Poyez alapag.312. du 2.v0l. 

Βριληοτὸς Brileffus , que Meurfius 
met parmi fes peuples ; n'eft qu'une 
montagne que les Auteurs ne met- 
ient pas en ce rang. 
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XXXIL Tagan. 
C Argettus de la tribu Egeide , où 

etoit lé tombeau d'Eurifthée , 
prenoit fon nom du Heros Garget- 
tus, dont Pausanias fait mention. 
C'étoit la patrie d'Epicure. 

A ATHENES, 

Che le fieur Benaldi. 

MEAITH HAIOAQPOT 

.EITAPTHITION 

A ELEVSINE. 

:.. AIOX KAI/KAATAIA.. 

I. KAATAION XEIAI 

ANON IIOATKPITON 

TON TION MTHOENTA 

Ad EXIIAX TAIN ΘῈ 

AIN ANEOHKAN 

EIII* 
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ἘΠῚ IEPEIAZ KAATAIAZ 

TEIMOOEAZ ΤΗΣ TEIMO 

OEOT ΓΑΡΓΗΤΊΙΟΥ OT. 

Dans ma premiere relation d'A- 
thenes imprimée il y a trois ans, j'a- 
vois cité cette infcription , mais mal 
correcte comme on me l'avoit don- 

- née; ces deux mots (ur tout ΣῈ I- 
AIANOIIOAIZ KPITHN sy 
étant introduits,au lieu de ZE] A1 A- 
NON TOAYKPITON. Voicy 
comment je l'explique en François. 

Claudius τ Claudia ont confacré 
leur fils Gains Claudius Silianus Po- 
lycritus, initié au foyer [acré des Dee[- 
fes, fous la Prétrife de Claudia Timo- 
thea fille de Timothens da. Bourg Gar- 
gettus. 

A9 EZTIAEZ,à foco, eft expli- 
qué dans Suidas 'Ag' éczíag ἀπὸ τὴς 
οἰκίας x) ap ἕςίας MUMOQea , ἀφ ÉsTias 

Busy , ἐθηναὶθ ἦγ 



106 

Canet mens 

XXXIIL Amd Aides. 
19275 de la tribu. Cecropi- 

de , tiroit fon nom de Dædale 
qui s’y étoit refugié, étant pourfuivi 
pour un meurtre par les Arcopagites. 

mme - —À TR 

XXXIV. δοράδε, 
T) de la tribu Leontide, 

Celuy qui en étoit, fe nommoit 
Diradiotis ou Deiradiotis. Voyez cy- 

deffous au titre CIV. 

A CONSTANTINOPLE, 
Chez M. P Ambafladeur de France, 

apportée d'Athenes. 

APXONTOZ 

ΚΑΙ IEPEQ.£ APOTZOT TIIA 

TOT 

EENON MENNEOT DATETE 

HPAKAITOX APIXIOKAEOTZ 

ΣΦΗΤΊΙΟΣ HOAEMAPXOZ 
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.SETIHEA AAKEIOT ΠΈΕΡΙΘΟΙ 

AH OEXZMOOEIOT 

AETKIOZ ΣΕΠΠΙΟΣ KH®EE 

ZIETZ 

. IANTAS OEOAQPOT ETMT 
PINOTNTI 

AHMHTPIOS KTNEOT KTAA 

OHNAIETZ 

ZEEXXTIOX AETKIOT AIPA 

AIQTHZ 

AOHNOAOPOZ EYTITONOZ 

QGPEAPPIOZ 

AAE=ANAPOS AAE=ANAPOT 

OPIAZIOZ 

ΚΗΡΥΞ THE ΕΞ APEIOTIIA 

FOT BOTAHZ 

AEOQONIAHE AEONIAOT MEAI 

TETE KHPY= APXONII 

AIOAQPOZ EPMEIOX ATAH 
ΤΗΣ 
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IXIPIAOZ AEKAHIIIAAOT AG 

MONETZ 

EXIIAIOX AIONTZIOT MIAH 
ΣΙΟΣ 

C'étoit un marbre mis apparem- 
ment en memoire de quelque edifice 
auquel plufieurs perfonnes avoient 
contribué, lorfque Drufus fils de Ti- | 
bere fut Archon à Athenes, qui cft 
une particularité que l'hiftoire ne 
nous apprend pas. Le Polemarque 
dont il eft aufli fait mention , étoit 
celuy à quiles Atheniens donnoient 
l'armée à commander,& le Théfmo- 
there celuy qui prefidoit aux jeux 
publics. 

XXXV. Atta. 

Le de la tribu Hippothoon- 
| tide. Il en eft affés fouvent par- 

lé dans l'hiftoire Greque, 
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A ATHENES. 

A l'Eglife de Panagia Spiliotiffa. 
fs 

O ΔΗΜΟΣ EXOPHIEI HTOA 

PATOZ HPXEN 

ATONOGËTHE  OPAZTKAHZ 

OPAXYAAOT AEKEAETZ 

ἹΠΠΟΘΟΩΝΤΙΣ IIAIAQN 
ENIKA | 

OEQN OHBAIOXZ HTAEN 

JIPONOMOX OHBAIOZ EAI 
AAXKEN 

C'efl-4-dire 9 

Le peuple a donné les jeux , Py- 
tharatus étant Archon , & Thrafy- 
cles fils de Thrafyllus de Decelée 
ayant Prefidé. La vi&oire rempor- 
tée par la tribu Hippothoontide de 
la jeuneffz, Thcon a eu foin de la 
Mufique , Pronomus de Thebes α΄ 

prononcé. 
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2. La méme. 

Ó ΔΗΜΟΣ EXOPHIFI IHYOA 
PATOEX HPXEN 

ATONOSETHE  OPAZTKAHZ 

@OPAZTAAOT AEKEAETZ 

IIANAIONIZ ANAPON ENIKA 

NIKOKAHZ AMBPAKIOTHE 
HTAEI 

ΛΥΣΙΠΠῸΣ APKAZ EAIAAZ 
KEN 

Le commencement de celle-cy eff 
femblable à la precedente , maïs il y a 
enfaite : La 'Tribu Pandionide des 
Hommes a eu la vi&oire , Nicocles 
d'Ambracia a eu foin de la Mufique, 
Lyfippus Arcadien a recité. 

Ces deux Inícriptions auffi bien 
que la fuivante font citées dans Fu/- 
vy Wrfin: Icones illuflrium virorum : 
fans marquer le lieu où elles fe trou- 
voient , & un peu moins corre&e- 

ment qu'elles ne font icy. Elles font 
tres-anciennes , puifque Pytharatus 
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fut Archon la feconde année de la 
CXXVII. Olympiade, qui repond à 
l'année 271. avant la venué de N. S. 
& à l’année dela fondation de Rome 
485. Athenée & Suidas font mention 
de ce Poéte Lyfippus Autheur de 
plufieurs Tragedies. 

3. Lameme. 
OQPAZYTAAOZ OPAZTAAOT AE 

KEAETZ ANEOHKEN 

XOPHI ON NIKHEAZ ANAPA 

ΣΙΝ IIIIOOO2NTIAI ΦΥΛΗΙ 

ΕΥ̓ΙΟΣ XAAKIAETZ ΗΥ̓ΛΕῚ NE 

AIXMOZ HPXEN 

KAPKIAAMOZ ΣΩΊΙΟΣ EAI 

A AZKEN 

Thrafyllus fils de Thrafyllus de 
Decelea a dedie cecy ayant vaincu en 
donnant les jeux , avec les hommes 
de la Tribu Hippothoontide , Evius 
de Chalcis a fait les accords de Mu- 

fique , Nezchmus a été Archon, & 
Carcidamus Sotius a compofé la 
Fable. 

P o3 
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Nezchmus fut Archon la premie- 
re année de la CXV. Olympiade, 
qui répond à l'année 434. de la fon- 
dation de Rome , & à l'année 320. 
avant la venue de N.S.Voyez Meur- 

fius dans fon livre des Archons ch. 
15.livr.4. Ainfices 3.Infcriptions 
font remarquables pour leur erande 
antiquité , étant plus anciennes que 
celle de Duillius à Rome. Il eft au 
rcíte important d'ajouter icy la re- 
marque de Fulvius Vrfinus dans le 
livre que nous avons cité , c'eft que 
ees Infcriptions répondent à celles 
qui font au commencement des Co- 
medies de Terence : car comme ces 
infcriptions ont ὁ δῆμος ἐχορήγει, auffi 
celles de Terence portent le nom des 
Ediles Curules à qui le foin des jeux 
appartenoit : De cette maniere, tla 

lnzis Megalenfibus M. Fulvio & M. 
 Glabrione s dilibus Curulibus.Enfui- 
te 5£&»y ξηβαῖθ- nvAa répond à ces 

termes, #0dos fecit Flaccus Claudi fi- 
lius, tibiis paribus dextris ὃς finiftris. 
Πρόνομος ἐλίσωσκεν, répond à cecy Gra- 
ca Menandru, qui marque l'Autheur 

de la Piece, Nemyuos pov, cft enfin. 
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de méme que dans celles de Terence, 
qui ajoütent les Confuls , fous lcf- 
quels la Comedie a été joüée ; edita 
JM. Marcello Cn. Sulpicio Cof. 

Plutarque dans la vie de Themi- 
ftocles cite cette Infcription de luy, 
Ours ὃ QetdpeAC y , φ,ύγι- 

205 ididumty ᾿Αδομαντος ἥρχεν, 

XXXVl. διόμεια, 

EK) de la tribu Egeide , pre- 
noit fon nom de Diomus favori 

d'Hercule;qui avoit là un Temple ἃς 
une Féte à fon honneur. Voyez 
Meurfius de popul. Art. 

A, 

XXXVIL aAyvxée, 

À Eurfius n’a point parlé de ce 
peuple. C'étoit une Ville en- 

tre la Beoce & l'Actique dit Harpo- 
cration : à quoy il ajoüte qu'Arifto- 
te en met une de ce nom dans la 
Beoce & l'autre dans l'Attique. He- 
fychius place auffi Drymus dans l'At- 
tique: δρυμὸς dj χωείον τὴς Ατ]ικὴς x) 
geseiv, Drymus,dit-il, eft un terroir 
d'Attique ὃς une Fortereffe. 
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MÀ Pan PE OS ro Qt EMITE 

XXXVIIL ᾿Εὐμῆἷΐων, 

EN Te ne connois ce peu- 
ple qu'imparfaitement par une 

infcription antique tres-lifible , que 
nous copiàmes proche d'Athenes. 

A PAleÆOCHORI, 

Sur le chemin de Salamines 

XAIPE 

AOHNAEIC @EOKPITOY EAA 
ΠΤΕΩΝ : 

$ATCTOC AEONTOC MEIAH 
CIOC 

XXXIX. Eire, 
EP de la tribu Acamantide. 

rares Ln παρξασσεςς κα τ οαβε “ἢ 

XL. ἋὲἙκαλη. 

Et^ de la tribu Leontide, où s'a- 
doroit Jupiter furnomme Ecalien, 
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[mnes mnndi enn 

XLI. 'tAae:, 

E^ de la Tribu Hippothoonti- 
de , étoit apparemment entre les 

bois d'oliviers , d’où il prenoit fon 
nom. 

- 

-XLII. Ἐλεουσα. 

MP; qui a mis plufteurs é- 
cueils du golfe Saronique par- 

mi les peuples d'Attique , n'a pour- 
tant pas mis E/eoufa dont Strabon 
fait mention. Je trouve neanmoins 
qu'elle avoit des habitans qui fai- 

foient une Communauté comme les 
autres peuples, & je l'apprens par 
l'infcription fuivante , qui les place 
{ous la Tribu Hadríanide. L'Infcri- 
prion de l'Arc.CIV, parle auffi d'un 
Archon d'Athenes nommé Philode- 
mus, qui étoit d'Eleoufa. Cette Ifle 
refentement inhabitée eft un des 

deux écueils Eliffo ou Laoufa du 
golfe d'Egina, dont nous avons par- 

lé à la page 266. Tom.Il. 
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A ATHENES, 

Sur une pierre creufce pour tenir de 
l'huile, ἃ la maifon de Nicolo Mi- 

falaroti , proche Panagia ton Bla- 
ffarou. 

Ls 

AT AOH IY XH 

...AHMOZTPA : 
TOT ΜΑ... ie. 
. OL HAIANI| "eee 

ΕἸΣ, THE AA-| τ éme 
… ANTEZ EAT din à ..AIEZ 
.. ATTOKPA |IEPOD/NTHE 
TOP... IEPOKHPT E 

... OZ AAPIA|EIHBOMOI 

NONS d dno dis IOTA. 

NE. 
EAEOYS... |MOT OTOom 

SKOT 
ETUAIAEIOZ | pAMMATETS 
OAGEN !fcuvAHE ΚΑΙ 

- Ox EPMEIOT| AHMOT 
© 
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QIAEPOXZ KAA | AAEXANADOZ 
AIETOT IIEPI TO BHMA 

TIENEOAIOX |ONHXIMO*XZ 
IPOTOT ETTTXIAOT 

CTMOEPON  ANIITPAOETx 
p. ΕΥ̓ΠΟΡΙΣΤΟΣ 

d IEPATAHZ 
... MIANOX | ADPOAEISIOS 
IA... HON ... | EPETZ ΦΩΣΦ.. 
ATOT KAI ἘΠΙΣΚΙΑ 

ΦΙΛΩΝ  EAET AOZ 
ZINIOT EPMEIAZ 

ATNEANAPOZX | A X: HNIETS 
EAETZIET  |IIPOTPAMMA 

K.-A.UNS[ ΠΡ 
MYPON 

®IAOKAHZ 
9 . » Φ 

.. AO HI TITXHI 

.. Z.. M. MOTNATIOT MASI 
MIANOT OTOIIZKOT 

u 
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SO HPYTANEIAS OI IIPTTA 

NEIS THX KEKPO.. 

IIMHZANIEZz ATTOTZ ΚΑΙ 

ΤΟΥΣ AIZITOTZ ANEIPA 

YAN 

AAAIEIX AIZITOI 

ANNIOZ INS|IOTA. IEPO 
TOKPATHZ  ΦΑΝΊΗΣ 

IEPETE AHMH|AIA. AAAOT 
TPIOS XOS. 
AHMHTPIOZ |E:ENNIOZ IE 
ZKPITO..KOZX.| POKHPTEZ 
NIKON... AQ|MEM. EIIIBO 
POT MOI 

AIZONEIZ 

ZIEPHOOPOT 

AUNOZ ZTEOHQOPOTYT 

ONHEIMOZ ZTE®H 

ΦΌΡΟΥ 

ἙΡΜΕΙΑΣ 
EPMEIAX 
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ἙΡΜΟΓΈΝΗΣ EPMEIOT 

IIIOEIZ 

HAIOAQP.. HMO 

AXQPOT 

EHL K À ile 07e 

ETXAPIETOZ 

IPAMMATETZ BOT 

AETION ZIPA 

ΤΩΝ OATMIIIOY MEAITEYTZ 

Cette Infcription eft tres-confide- 
rable quoy que defectueufe , parce 
qu'elle nous apprend plufieurs cho- 
fes qui ne font pas dans les Livres. 
1. Que les Eleoufiens dont Meur- 
fius n'a pas méme dit un mot,étoient 
un peuple dAttiquefousla tribu Ha- 
drianide, 2. Que Oa étoit auffi fous 
cette Tribu,ayant été demembrée de 
la Pandionide, à laquelle les Auteurs 
l'attribuent pour être fous cette tri- 
bu d'Hadrian ajoûtée aux anciennes, 
3. Que chaque tribu avoit plufieurs 
charges , comme celle de Hierofan- 
#5, c'eft celuy qui avoit foin des my- 
Reres facrez, Daduchus cft ccluy qui 
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avoit foin des lampes & flambeaux, 
Jerokeryx,le Heraut facré qui annon- 
coit aux peuple les Fétes & les cere- 
monies. Keryx ,le Heraut. Epibe- 
bomos , celuy qui avoit foin de l'Au- 
tel. Grammaten:, le Secretaire. An= 

tigrammateus ,le Contrólleur. Pro- 
grammatens, Ecrivain. Peri to bima, 
qui avoit foin du Chœur. Zerew, le 
Prêtre. Jeraulis , le maître de Mufi- 
que. 4. Que ceux de Pithos zifas, 
que Meurfius n'a fcü fous quelle Tri- 
bu ranger , étoient de la Cecropide. 
AIZITOI Æfitoi, étoient ceux à 
qui le Senat & le peuple avoiént ac- 
cordé leur nourriture dans le Pryta- 
née, comme en en void un Decret 
fait en faveur d'Hippocrate , ὃς im- 
primé dans fes œuvres. Ce font les 
mêmes que Hefychius appelle Aeifi- 
tol, A&ezQ-,9t9 éxdonneteg e» τῷ 
πρυτανείῳ Jimny. | 

ee 

XLIHI. 'EAwe. 

Leufis de la Tribu Hippothoonti- 
de , étoit la patrie du Pocte Æf- 

chyle. Nous en ayons aflez parlé 
dans 



ΙΣΤ 

nótre Relation , & voicy les Infcri- 
prions que nous en avons trouvées. 

A ELEVSIS, 

ΦΙΛΕΑΣ AOPOOEOT 

ΕΛΕΥΣΙΝΙΟΣ 

À SALAMINE. 

OPAZTMAXOZX 

MIKIQNOZ 

EAETSINIOS 

OAPEIAZ 

OPAZYTMAXOT 

EAXETZINPFOEZ 

Il me femble qu'Eleufis , qui e& 
» toute détruite, n’a pas neanmoins 

perdu fon ancien nom,quoy que nos 
Geographes & les Francs méme da 
pays le prononcent Zepfina : car les 
Grecs qui parlent prefque toüjours 
des Villes à l'accufatif, difent Levfr- 

x 
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tapar abregé d’Eleufina,prononçans 
à la verité Leffrna , parce qu'ils pro- 
noncent lv, comme une f. 
Nous y trouvâmes outre les infcri- 

prions que nous avons citées dans 
cette Lifte des peuples de l'Attique, 
celles-cy. 

Mo ELEFSIS, 

Dans la perite Eolife Agios Georgios. 

OI IIANEAAHNEZ 

APIST A... μὰ 

KAPHOT AH APXHX 

Devant la meme Fglife , [ur une groffe 
Colonne. e 

APEANTOZ ΤῊΝ ἘΠΩ.... 

TIB. KA. ΣΏΣΠΙΔΟΣ AAAO 

um UOTE : 

IIB. KA. ATZIAAOT . AAAOT 

XOT 



H ἘΞ 
ΣΥΝΚΛΗΤΙΚΩΝ ANEO...: 

ENNEA ΚΑΙ AEKATO.... 

ΔΙΑ BIOT. AIHAO τω... 

AOTISTHN KATATE... 

EHIAATPIOIE XAIPO... 

KOPONETSI OHBA... 

ΤΗΣ AE AAAHZ APETHE 

Dans une petite Eolife rminée , de 
S. Taxiarches. 

AOHNAIZ 

ZOTHPIAOZ:- 

NIKOMHAIZXZA 

La méme, 

APXIAEZ 

AAMA 

IANAIPAIOEZ 

* 2 



124. 

An méme lien, 

ONAZIKAEIA 

AHMHTPIOT 

ATPIAOT 

ETTATHP 

Dans une autre Chapelle appelée 
5. Nicolas, V 

Ὁ ΔΗΜΟΣ 

TITON HINAPION 

TITOTY TION APETHS 

BNEKA 

Dans S.Dimitry. 

O ΔΗΜΟΣ 

»EIODANTIN &MOIOT ΦΙΛΑΝ 

APAETZEBHAZ ENEKEN THX. 

OEAZ ANEOHKEN | 



2T APP - A TU 

12$ 

Dans les maXures du Temple de Ceres 
G de Proferpine, 

.. TOT ATTOK [PA] 

4 TOPOZ ANA.. 

.. ANKPATEPO .. 

APXIEPETZ 

AXAIQN 

Près de l4. 

Eo: ASTOS IL Il. ΤΑΙ͂Σ OEAIS 

S.HIALTEN 

Vu peu plus baut, 

EHI IEPEIAZ ŒAATIAZ 

AAOAAMIAZ 

La aupres. 

TAION MEMMION ZADBEI 

NON IIEIZANAPON 
+ © o9 e: «e v9 δ 9 9» © ὃ. ©. 4 9. 9. “δ. $» sy 
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FRAGMENT. 
Suppleés 

Ki HPYKETSANTA ΚΑῚ 

Tv «| NASIAPXHSANT À AIS 

Ay|CGNOOETHZANTA 

TAN 

MyaAa [ΩΝ KAISAPHON SE 
BAZX 

τῶν xu | XIPATHTHZANTA 

n mw | = OIIAEITAZ AIS 
... GIAOTIATPIN 

Bafe de flatue citée a la page 385. 
du 1I. Tome, | 

ATIOKPATOPA KAISAPA M. 

ATPHAION ANTONINON FEP 

MANIKON IIAPOIKON MHAI 

KON ATOAAQNIATAI OI KA 

TA KYPHNHN ΔΙΑ M. IOT 

AIOT IIPAZIAOZ IIANEAAH 

ΝΟΣ | 



! 
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C'eft-3-dite , 

Les Apolloniens d'anprés de Cyrene 
ont honoré de cette flatue l'Empereur 
Marc- Aurele Antonin Germanique » 

; X Partbique & Medique , par les foins 

de. Marcus Iulius Praxis | Panbelle- 
nien, 

Bc 
XLIV. "Ege, 

pw eft un peuple d'Attique 
dont on ne fçait pas la Tribu. Le 

_ Scholiafte de Callimachus en fait 
mention, & le joint avec Eleufis , 
dont il étoit peut-étre voifin.Te croy 
qu'il en eft auffi parlé dans cette in- 
{cription, quoy qu'il y ait écrit A N- 
N IOZ au lieu d’Ennsos , foit par la 
faute du Sculpteur,où par une licen- 
ce de dialecte. 

Proche d' Aibenes, 

MOZEXOZ 

MOZXIONOZEZ: 

ANNIOZ 
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Il ya eu un Poére Mofchion dont 

on voit la ftatué dans les Images 
des hommes illuftres de Fulvius Vr- 
finus. (/ 

pn lese Re EET 

XLV.  Emaxídbi. 

Pieikide , de la Tribu Cectopide, 
Stephanus Byzantius & nôtre 

marbre des 12. Tribus en font men- 
tion. 

XLVI. Ἐπικηφησιά, 

pire de la tribu Oeneide 
étoit apparemment quelque Vil- 

lage proche de Cephiffia. 
Lo 

ΧΙ. Ἐρεχθια, 

Free de la tribu Egeide pre- — 
noit fon nom du Roy Erech- 

theus, C'étoit la patrie du celebre 

Orateur Ifocrate. | 
φ--«-- mt a πὸ RS ne s ARR RENÉ 

XLVIII. ᾿Ἐρίκεια, 

Eu appartenoit à la Tribu 

Egeide. 

XORE 
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mea an mené ee | 

XLIX. Ἕρμος. 

Ermus de la tribu Acamanti- 

de , étoit entre Athenes & 
Eleufis. 

AA EEN:E δι, 

Proche d'une Fontaine. 

ΚΑΤΑ TO ENEPOTHMA ΤΗΣ 

EZ APEOTHATOY BOTAHS 

KI UEHZ -hOTAHE το 15 | 

TOY AHMOT TON AOHNAI 

QN TON APEANTA THN ΤΟΥ 

BASIAEQS EN OEZMOOET AIS 

APXHN KAI APEANTA THN 

EHONTMON APXHN ΚΑΙ ΠΑ 

NHITPIAPXHEANTA ΚΑΙ ATO 

NOGETHZANTA TON META 

ΛΩΝ IIANAOENAION  OIKO 

y 
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OEN IEPEA TIANATH. II. EPEN: 
AEXIHHON IITOAEMAIOT EP | 

MEION TON PHIOPA KAI 

ZYNIPAOEA ΑΡΕΤΗ͂Σ ENEKA. 

OI IIAIAEZ 

UgRRDMERCER cm uc rtm mccum a) μεσ ρας, UN, 

L. "Egotat σαι. 

Ee de la Tribu Hippothoon- 
tide. 

DORSET Ue ται COITU SEAIMNIMATA RER eec mos CRUE RERO TR NE. 

L I. Ἐρχειά. 

' Rebeia de la Tribu Egeide. C*é- 
toit la Patrie de Xenophon , qui 

écrivit la vie de Cyrus , & qui fut 
furnommé l'Abeille d'Attique. 

LIL ᾿Ευκογθευς,. 
Vcontbeus ne (e void en aucun li- 
vre mais je l'ay trouvé dans l'in 

fcription fuivante, fur une petite co- 
lonne tumulaire, 



It 

4 SALAMINE. 

AIONTSIA AIONTZIOT 

MIAHSIA @EO@PASTOT 
TOT 'AIONTZIOT 

ETKONOEQZ 

| TTNH 

D ne = ne RE CCR PR DRE cemere 

LIII. 'Ezveídw. 

E52 de la tribu Leontide, fe- 
lon Stephanus & felon nêtre 

marbre des 15. Tribus. 
Tes 

LIV. ‘Evous. 

Vonimos de la ttibu Erechtheide,, 
prenoit fon nom du Heros Evo 

nymus fils de Cephiffus. 

A SALAMIN E. 

ΘΡΑΣΥΜΗΔΗΣ 
ΘΡΑΣΥΛΛΟῪ 

ἘΥΩΝΥΜΕΥΣ 
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Au meme lica. 

.AAEOT 

LISINIKH 

O ETONTMEOX 

H IITAIOEZ 

A ATHENES. 
Sous le Chateau. 

O ΔΗ͂ΜΟΣ A.... NION 
STPATIOTEN ..... à 

ἘΠΙΦΑΝΗῊΝ  EIIHTENOT 

ETONTMEA 

AIHZ EIIOIHXZEN 

A VENISE, 

Sur un bas relief d'un enfant, avec une 
chouete a fes pieds. 

ZOZIMOSZ 

AHMOIOENOIZ EYANYMETE 

ENS 
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LV. 'EgAA:. 

-τ9 

Cbhelids tiroit fon nom du Heros 

Echelus. Ce lieu n'étoit pas loin 
du Piree , mais fa Tribu ne nous ef 
pas connud. 

LVI. Zosre. 

Offer étoit un Cap proche de Su- 
nium, où l'on difoit que Latone 

avoit accouche d'Apollon & de Dia- 
ne , ou comme quelques autres di- 

fent, où elle avoit defait fa ceinture, 
ce qui luy avoit donné le furnom de 
Zofteria , de méme qu'à Apollon & 
à Diane , qui y avoient des Autels, 
Auffi bien que Minerve. 

LVII. 'Hgag&, 

Ephaflia de latribu Acamanti- 
. 4 de, avoit un Temple de Vulcan 

& un d'Hercule, & n'étoit pas eloi- 
gnée de Cephiffia qui étoit à fon 

Nord. 
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LVIII. Θήβη. 

ij Hbi dont nous ignorons la 
Tribu: car il y avoit une Ville 

dans l'Attique de ce nom, auffi bien 
que dans la Beoce. Stephanus qui 
nomme neuf Villes qui portoient le 
nom de Thebes,dit ὀκτὴ à» τῇ AT, 
la fiziéme dans l’Attique : ce qui me 
fait étonner que Meurfius,qui poffe- 
doit fi bien cét Autheur , ne lait 
point mife parmi fes peuples d'Atti- 

üe. Je n'affureray pas que les in- 
ons fuivantes qui ont ce nom- 
là parlent de celle d'Attique ; neant- 
moins il y a plus de vray-femblance 
que c'éft de Thebes du pays où eft 
l'infcription ; que des autres Villes 
étrangeres du méme nom. 

A ATHENES, |. 
à Eglife d' Agios Georgios Syflramns. 

ANTIKAFIA "AIIOAAOAQPOT 

OTIATHP OHBAIA 



| 
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À Panagia Gorgopiko. 

..M ETOIAHTOZ.... 

EXOHIAI III... 

OHBAIOZ.... 

Voyez auffi celle que j'ay citée au 
peuple A EK EA EI A, où vous li- 
rez OENN OHBAIOZ,Z&c. 

LIX. Θημακός. 

Hemacos eft rangé fous la tribu 
Erechtheide par " Harpocration, 

& fous la Ptolemaide par Phry ni- 
cus, dans Stephanus Byzantius. 

EO mem 

L AX. Oceat. 

Hore de la tribu Antiochide , 
étoit un lieu maritime entre Pha- 

lere & Sunium, 

LXI. Ox. 

Horicus de Y Acamantide étoit 

fitué entre Sunium ἃς Potamus ; 
appellé maintenant Porto-Rafty. 

2 2 

EU 
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4 ATHENES, 
au jardin d Huffein Bey. 

IIPAZIKAHZ 

ETOPONIOT 

TONQ AE 

KAAAIKPATOT 

€OPIKIOT 

L X I I. Opix. : 

ἜΝ de la tribu Oeneide , dont 
les champs des environs s'appel- 

loient campi Thriafij , étoit entre 
Athenes & Eleufis. Il en eft fou- 
vent parlé dans Thucydide & dans 
les autres Hiftoriens des guerres d’A- 
thenes. C'étoit la patrie du Poëte 
Crates , dont Suidas rapporte quel- 
ques ouvrages Comiques.. La Porte 

d'Athenes par laquelle on fortoit 
pour y aller s'appelloit perra Thria- 
fias & fut auffi enfuite nommée Ce- 
ramica ὃς Dipylon. 
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praeerant Decent uen QUSE mos m RENT. 

LXIII. Θρίων. 

Hrion étoit un autre peuple, qui 
prenoit fon nom du Heros 

Thrias. 
Ξε Ue» CPR es * VD EEE — SEUIPDIGCGRU TES 

LXIV. Θυμοιτάσαι, 

ἢ Drew de la tribu Hippo- 
thoontide portoit le nom du He- 

ros Thymoites, 
CERRAR racc meg me | 

LXV.. Θυργωιέδει, 

Hyrgonide étoit de la tribu Pto- 
lemaide : maisil avoit été de- 

membré del'Aiantide , à qui il ap- 
partenoit , comme l'affure Harpo- 
cration. 

LXVI. Ἰκαρία. 

IS dela tribu Egeide , étoit une 
petite montagne de l'Attique, par- 

mi les peuples de laquelle avoic été 
premierement facrifiee la Chevre 
pour avoir ravagé les vignes , & cc 
fut auffi chez eux que fut inventée 
la Comedie. Voyez Athenes ancien- 
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ne & moderne pag.278. ὃς Marmosa 
Oxonienfia, pag.203. 

LXVII. Ἱπσοταμώσαι. 

| 3 iem i la Tribu Oenei- 
de. Meurfius croit qu'il faut 

l'écrire Hippodameiade du nó d'Hip- 
podamus Milefien , qui avoit fait 

 conftruire une place de marché au 
Pirée. 

+ met 

LXVIII ‘réa, 

Tea fuivant Stephanus , Suidas, 
Harpocration & Hefychius étoit 

de la tribu Acamantide : mais felon 
nôtre marbre des 13.Tribus ce peu- 
ple.eft rangé fous l'Antiochide : ὃς 
peut-étre que dans un temps il a été 
fous une de ces Tribus, & dans un 
autre temps fous l'autre : car je n'o- 
ferois pas dementir quatre Autheurs 
de reputation comme ceux que nous 
avons nommé. 

LXIX. "evi. 

Onide de latribu Egcide,d'où étoit 
peut-être cette. femme dont il eft 
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parlé dans l'Infcription fuivante : 

A ELEVSIS. 

ATXIKPATHZ ANAEZONOZ 

ANAZIONOS ΚΑΛΙΣΣΩ 

IONA MATHP ANEOHKE 

MATHP pour MH THP eft fui- 
vant le Diale&e Attique. 

LXX. Ka. 

Ali. Stephanus en fait men- 
tion au mot 'Ayz 23 , & c'eft 

peut-être le méme lieu qu'Athenée 
pag-272. appelle exzà χολὴ, pulchruin 
litus : car ce lieu maritime éroit ha- 
bité ; puis qu'il parle de l'Orateur 
Czcilius qui y étoit né. Harpocra- 
tion dit auffi que A4&i étoit un quar- 
tier maritime de l’Attique qui por- 

toit auffi anciennement ce nom. 
RE SOL 

LXXI. kKeex4x. 

Eiriads de la tribu Hippothoon- 
tide. 
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HETIITIQO P NACEE 

LXXII. Κερῳμεικὸς ὃ ἐντὸς. 

E Ceramique de dedans ἐτοῖς un 
Y odds de la Ville; où il y avoit 
plufieurs beaux Portiques, & c'éteit 
une des principales promenades d’A- 
thenes, & le rendez-vous des Cour- 
tifanes. Voyez Meurfius de populis 
Attice , & Athenes ancienne ἃς mo- 
derne de M. de la Guilletiere, 

—— Ó— RC 

ed iJ 

LXXIIL — Ktezueide $ Ἔξω: 

E Ceramique de dehors étoit un 
Éraves d'Athenes , où l'on 
faifoit des tuiles , ce qui luy donnoit 
fon nom , & le lieu s'appelle encore 
Keramaia , comme nous avons dit à 
la page 191. delaz.Partie. C'étoit 
dans ce Fauxbourg qu'étoit l'Acade- 
mie où Platon enfeignoit la Philofo- 
phie , furquoy vous pouvez conful- 
ter Paufanias & Meurfius, qu'il n’eft 
pas neceffaire de copier. Il étoit de 
la tribu Acamantide. 

LXXIV. 
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a ——————Á————— 

LXXIV. κεφαλή. 

Bes détCephale de la tribu 

Acamantide avoit un Temple de 
Caftor & Pollux. 

Bafe de flatué à Eleufine. 

AHMHTPI ΚΑΙ KOPHI | 

H IEPA TEPOTZIA M. AT 

_ | PHAION ΛΙΘΟΦΟΡΟΝ IiPO 

| |zAEKTON HIXTOKPA 

ΤΟΥΣ KEOAAHOEN IIPEX 

BETZANTA IIPOIKA TIMH 

E AE TIO dd 

KOMMOAOT TH POMA 

ION HOAEITEIA APEAN | 

TA TOT KHPTKON TE| 

NOTE APEANTA THZ JE} 
28 

* 
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| PAX TEPOTSIAS ges 

IAX ENEKA . - 
mm —MÀ | 

Udine ETAOZOT ΣΦΗ͂Τ 
TIOS EIIOIHXE | | 

nl 

C’eft-à dire, 

« M Ceres c ἃ Proferpine. Lefacré — 
Senat à honoré de cette ftatue 24a7- 
cus Aurelius Lithophorus Profectus 
fils de Piffocrates, du Bourg de Cepha- 
le, qui à fait autrefois la fontlion d' Am- 
baffadeur, ayant été honoré par le divin 
Empereur Commode de la bourgeoifie 
Romaine , c qui a fcndé & rendu il- 
luftre /a charge des Herants, c? le fa- 
cré confeil des viellards , qui donne icy 
des témoignages de [a reconnoiffance en- 
vers fon bienfaiteur. Ex detfous, Arti- 
cus Sphettien fils d'Eudoxus a fait ct 
ouvrage. 
p ———— mme — 

LXX.  Krdu.. 

cuam LEES 

7Ide dont Meurfius ignoreit la 
Tribu cft mis fous l'Erechtheide, 

dans nôtre beau marbre des 15. τὶς 
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bus : cat ces quatre lettres qui s’y Iz- 
fent EK K H fe doivent fans difficul- 

té expliquer EK KH ΔΩ N, comme 

dans Demofthene Orar. in Euergam. 
Πυϑοδόρῳ ἐκ Κπδωΐϊ, 

LXXVI. Κητῆοί, 

Ittoi de la tribu Lcontide étoit [a 
patrie d'Eubulus Auteur Comi- 

que, dont Suidas fait mention, 
ποιεῦσα, πσεεὶ τς. on 

LXXVII Κηφισιά, 

d Ephifia de la tribu Erechtheide 
retient encore fon nom. & π᾿ εἰξ 

qu'à cinq ou fix milles d'Athenes. 
Cette petite Ville dans fa decadence 
étoit devenue une fimple maifon de 
plaifance d'Herodes Atticus, comme 
on peut voir dans Aulus Gellius. Le 
Poëte Menandte y étoit né , comme 
on apprend par une infcription citée 
dans Gruter,pag.pccecexviij. 

CS 

MENANAPOX ΔΙΟΠΕΙΘΟΥΣ 
KHOIZIETE, &c. 
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A ATHENES, 

a l'Eglife Panagia Gorgopiko. | 

HPAKAEQN HPAKAEQNOZ 

KHOEIXIETZ 

AOPOOGEA IZITENOTZ MTP 
PINOTZIOT OTTATHP 

Heracleon Heracleonis filius Ce» 
phifienfis Doroihea Ifisenis M orrbinu- 

Ji) filia. 

e C'eff-a- dire , 

Heracleon fils d'Heracleon de 
Cephiffia , Dorothée fille d'Ifigenes 
de Myrrhinus. 
imam emerge m E el 

LXXVIII. Ksxurra, 

Cm où fe faifoir une Fête fo 
lemnelle à Fhonneur d'Apol- 

lon , étoit de la tribu Acamantide. 
Voyez linfcripüon de Lyficrates ; 
cy-deífus à la page 21. , 

LXXIX, 
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αι ema NB | 

LXXIX. Kofokdu, 

Othocide dont la tribu eft incer- 
taine , étoit la patrie du fameux 

Orateur Æfchines. 
[o ended n] 

LXXX. Ken. 

Oilé étoit proche d'Athenes, 
Meurfius n'a point fceu fa tribu. 

Notre marbre des 15.tribus nous ap- 
prend qu'elle étoit de 'Hippothoon- 
tide,danscetteligne ΔΙΟΝΎΣΙΟΣ 
AIONYZIOY EK KOI qui eft 
rangée fous cette Tribu:car ces deux 
mots EK KOI font l'abregé d'e EK 
KOÍAHZ, comme dans Æfchines 
in Ctefrphont, il s’y lit entier. ’Apyñres 
ὁ ἐκ Κείλης. Le fepulchre de l'hi- 
ftorien Thucydide y étroit avec 
cette infcription fur une Colonne, 

OOTKTAIAHZ OAOPOT AAI 

MOTZIOEZ , dit Marcellinus dans 
]a vie de ce grand homme. 

ee 

eee D 

LXXXI. Κορλυτίς, 
Ollytus étoit un quartier de la 
Ville même d’Athenes,de la tri - 

bb 
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bu Egeide : On difoit que les enfans 
y commencoient à. parler un mois 
plutôt que dans le refte de la Ville. 
C'eft là qu'étoient nez le divin Pla- 
ton & le fameux Mifanthrope Ti- 
mon. Ce quartier & celuy de Me- 
litos étoient voifins l'un de l'autre. 
Meurfius critique le Pocte Alci- 
phron , & Diogene Laérce, de ce 
qu'ils écrivent ce mot avec deux A, . 
& non pas avec un feul, comme He- 
fychius, Æfchines & Strabon. Mais 
tous nos matbres s'accordent avec 
cette premiere maniere d'écrire, & 

peut-être n'étoit-on pas autrefois fi 
fpeculatif pour l'ortographe des 
noms de ces petites Villes, 

A ATHENES. 

O KOZMHIHZ TON EÓHPBON 

MAPKOS IOTAIOE ΞΉΝΩΝ 

MAPAOQNIOXZ ΚΑῚ O ANTI 

KOSMHTHS OGIAAIOX ΑΡΙΣ 

TON KOAATTETZ &c. 
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Voyez l'Art. CIV. & l’Att.IV. où 

fe lit AIKINNIOS IOATAINOZ 

KOAATIETZ ] 

A ATHENES; 

proche I1 ἐκ. 

ΤΑΙΟΣ KAPPEINAZ 
ΔΙΟΥΜΗΔΗΣ 
ΚΟΛΛΥΤΕΥΣ 
KAPPEINA 
TIA OIAHTH 

[— osumsndedtdite ndi id ES MAU UEM a | 

LXXXII. κΚυλωνὶς mmi. 

(ou Hippios,Equeftris collis, la 
‘colline Equeftre étoit une. emi- 

nence hors de la Ville,dont elle étoit 
éloignée de 1500 pas, où il y avoit 
des Temples de Venus, de N:ptune, 
de Promethée & des Furies , & c'é- 
toit là qu'on trouvoit les cochers & 
voituriers dont on avoit befoin. Oe- 
dipe y demeura long-tems refugié & 
tourmeñte des Faries. 

bb 2 
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Es 

LXXXIIL Κυλωιὸς 'AyegiQ-. 

Olonos *Agoratos , la colline du 
Marché étoit un quartier de la 

Ville où ceux qui vouloient trouver 
maître fe rendoient, proche du mar- 
ché & des Temples de Vulcan & 
d'Euryfaces. — C'eft. d'un. de ces 
deux Colonos qu'étoient Menecra- 
tes & fon fils Conon dont il eft par- 
lé dans ces deux colonnes , dont je 

. fupplée ainfi la premiere. 

4 SALAMINE, 

au Village d' Ambelacli. 

pesKPATHE 

eCEOTLTENOY 

i ARNHOEZN 

La meme. 

KONQN 

MENEKPATOT 
KOAQNHOEN 
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Boum — M — À9 EE LAS Dm E 

LXXXIV. κονθύλη. 

pvo de la tribu Ptolemaide, 
ou felon d'autres de la Pandio- 

nide. 
Lan τχνακεταν στό τριττὰ τ.«-4 

LXXXV. Ke;Udxg) or, 

ες de l'Hippothoontide , 
etoit le peuple d'une montagne 

de ce nom, ou les perdrix avoient un 
chant different des autres perdrix, 
Elle étoir vis-à-vis de Salamine, en- 
tre Eleufine & le Pirée. 

DEC Lzwpeecmcrzruusum ee eum SERRE NOE) RER Lu, 

LXXXVI. Kee. 

Cr de la tribu Antiochide. 

CO RESTES 

LXXXVII  Keeza. 

(rn de la Tribu Leontide. 

DER τ τῷ παν 7 p xo nn T y 

LXXXVIII. Κυυσαβθόνα,ο». 

Ydatheneum de la Tribu Pandio- 
nide , d’où étoit natif l’Orateur 
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Andocides dont Plutarque a decric 
la vie. 

4A ATHENES, 

Sur une petite colonne. 

AIONTEZIOZ 

ΑΥ̓ΛΟΥ͂. 

KTAAOHNAIETZ 
ASE DR HW Ong CORNE τσ 4 ER RER, SÉRIE 

LXXXIX, KvwJxyrida, 

T'dantide de la Tribu Egeide, fe- 
lon Harpocration & Stephanus, 

& de la Prolemaide felon Hefychius 
& Phrynicus. | 

XC. Κύθηρῳ, 

- PR ensi de la Tribu Pandionide, 
comme les Autheurs & nôtre 

marbre des 13. Tribus le mettent, 
étoit la patrie du Poëte Philoxenus, 
dont parle Diodorus Siculus 1.14. 



ISI #3 

A VENISE, 

Au Palas Grimant. 

EHIKTHZIXE ONAZOT KTOH 

PIOT OTTATHP 

rente nee AN s 

XCI. Kw. 

(ms proche de l'Areopage; 
étoit une colline où il y avoit un 

Gymnafe & un Temple d'Hercule, 
dans lequel les. Atheniens avoient 
mis un Decret gravé fur le marbre 
concernant Alcibiade, C’etoit là 
qu'on expofoitles bâtards. Voyez 
Meurfius, & Athenes ancienne & 
moderne, pag.529. 

emo ar RE VERRE RATE EP 

XCITL. Κυρπαόα!. 

Vrtiads de la Tribu Acamantide. 
Meurfius a tout-à-fait oublié ce 

peuple dans fon livre de populis Arti- 
ce : quoy qu'il foit fort diftinétement 
dans Hefychius. Kupnadur δῆμος οἰκα- 
μιαγτίδος quAïs, 
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XCIII. Aaxu&Jz. 

Aciade de la Tribu Oeneide , 
d'où étoient ces deux grands Ca- 

pitaines Miltiades & fon fils Cimon. 
Il y avoit là un Temple du Heros 
Lacius , qui avoit donné le nom à ce 
peuple. 

XCIV. “Λαμαχαὶ καθύπερθεν. 

I: ΡΙ faperieure de la Tribu 
Erechtheide s'appelle encore P4- 

leo Lambrica. 

XCV. Acuopa ὑπέιτρθεν. 

[ve inferieure voifine de la 
precedente & de méme Tribu, 

étoit proche de la mer entre Sunium 
& Phalere. On y voyoit dans l'une 
ou dansl'autre le tombeau de Cra- 
naus Roy d'Athenes. Voyez l'in- 

Ícription au Titré IV. 

TAMHAIQNA EIIIKTHIOZ ZO 

XIMOT AAMIITPETE &c. 

SERRES ee 

ex 



"y 
A ATHENES. 

-.XIPIA OMIAOT 

HATPEQZ 

OMHPOZ AAMIITPETE 

EE “πταστ ας σα.» τὸ 

XCVI. Δέεισα. 

j iue dont Meurfius ne fait 
point menton. Stephanus en 

met pourtant une dans l'Attique , au 
titre λάριοσα , parlant des differentes 
Villes qui portent cenom. Ka ἐν 
70 A31]ixa- ἐςι Aa fier ἂς 

“τῶν τ πατεῖ 

XCVII. Aavpior, 

qum proche de Sunium. C'é- 
toit là qu'étoient les mines d’ar- 

gent. 
LORS SET DRE πὰ VL ERU CE ER τ Ἢ e 

XCVIIL.  Aéxuy. 

Eccum qui appartenoit à la Tri- 
bu Antiochide , n'eft point mar- 

qué dans Meurfius , quoy qu'Hefy- 
chius l'ait exprimé aufli diftin@e- 

€ £ 

Er πατυσ Σ 

RS, 
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ment que les autres peuples. Λέκκον 
δῆμος Aynoyidos φυλῆς. 
Ce ποσὶ κεν | 

XCIX. Acvxôyroy. 

Euconium de la tribu Leontide, 
étoit la patrie du celebre Mathe- 

maticien Meton. 
Bises ferme es 

ως Axe ea. 1 

[5m de la Tribu Antio- 
chide. 

lrtzume m AIRE, ERNEST Cm cet ammesso ee 

Cl Afra. 

[e étoit un quartier de la 
Ville où fe celebroient les jeux, 

avant qu'on eut conftruit le theatre 
de Bacchus , qui apparemment en 
avoit pris le nom, à caufe du Temple 
de ce Dieu, qu'on appelloitauffi Le- 
næus, qui étoit dans ce quartier. 

A ATHENES. 
Che? le Conful Giraud,prefentement em 

Angleterre, chez M. vbeler. 

TIBEPIOT KAATAIOT KAIS. 
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ATAOH TTXH ΕΠῚ MHTPO 

AQPOT APXONIOZX KOx 

. MHmxv 

AIONTZOAQOPOT ®ŒATEQZ H 

IEMONOZ ®IAOZTPATOT 

A9IANAIOY IIAIAOTPIBOTN 

TOZ ETOGPOZTNOT ®AAH 

PEQZ OIIA... 

TOY ANTITONOY IIAAAH 

NEOX AAEZXANAPOZ AZH 

NIETZ ΦΙΛΟ. 

ΚΑΙ zYNEOHBOTZ 

AIO AIONA HPAKAION 

ANTIHATIPOY HPAKA.... 

DATEA MADPAO.. 

OEOTENHN  XAPOIIEINO .! 
KHDISIEA ΤΡΥΦΩΝΑ 

| ETAHMON 
AHNAIOZ 
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AIONTZOAQPON ZKAMAN 

APON zYMOE.... 

 X€OTAN AIIOAAOA Q 
APIXTONA PON AOHN. 
AISIAQPAN ΣΎΜΜΑΧΟΝ 
ZOQIAON GE UL. 
MENANAPON ΣΤΕΦΑΝ... 

ANTITONON  AIONT ..... 

LE dili ccc “CREER EM 

CII. Aiuve 

_Imne dont la Tribu ef incertai- 
ne, étoit un quartier proche de la 

Ville où il y avoit un Temple de 
Bacchus ; dans lequel on celebroit à 
Íon honneur une Féte le 12. di mois 
Antheftirion,& on y faifoit combat- 
tre des jeunes gens à la luite. C'étoit 
dans ce Temple où dans les premiers 
fiecles d' Athenes on lifoit un decret 
des Atheniens , qui obligeoit leur 
Roy; lors qu'il fe vouloit marier , de 
prendre une femme dans le pays, & 
qui n'eut pâs été mariée aupara- 
vant, 

CIIL 



E de la Tribu Oeneide,prenoit 
—{on nom de Lufia fille d'Hya- 

cynthus. 
Avug Boe, 

Ycabettus eft une montagne d'At- 
tique, que Meurfius a mis parmy 

fes peuples,mais les Autheurs ne di- 
fent pas qu'elle fut habitée,fi ce n’eft 
par les loups, ce qui luy donnoit fon 
nom, 

CIV. Maegxblor. 

M Arathon évoit celebre par la de- 
il 4 

faite des Perfes , & nous en 
avons parlé à la page 516. du 2.vol. 
Stephanus met ce Bourg fous la tri- 
bu Leontide, mais nótre marbre des 

13. Tribus, à qui j'ajoüte plus de foy, 
le place fous l'Aiantide. Voyez l'in- 
Ícription au titre IV. 

A-ATHENES, 

An Monaflere de S. André, 

ATPHAIOC 

dd 
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ΕΑ Τοῦ 

MAPA@wNIOC 

HPECBTTEPOC 

A ATHENES, 

Che?, une venve Greque nommée 
Doufman, | 

Ὁ KOZMHTHE TON E®HBON 

MAPKOZ IOTAIOZ ZHNON 

MAPAOQNIOZ ΚΑΙ O ANTI 

KOZMHIHZ OIAAIOZ APIZ 

TON KOAATTETZ TOTE TE 

ZTNAPXONTAZz ΚΑῚ ΤΟΥ͂Σ 

ἘΦΗΒΕΥΞΑΝΤΑΞ ἘΠῚ APXON 

ΤΟΣ ΦΙΛΟΤΕΙΜΟΥ͂ TOT AP 

KEXIAHMOT ἘΛΕΟΥΣΙΟΥ͂ ANE 

TPATAN IIAIAOIPIBOTNTOZ 

AIA BIOT EHIKTHTOT TOT 
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OIAEPOTOZ ΣΦΗΤΤΙΟΥΕΤΟΣ 

I IPAMMATETONTOZ ΔΙΑ 

BIOT STPATAONOS TOT KI 

OAIPQNOZ AXAPNEQE 

SAbPONISTAI 

APISTOBOTAOZE EYMMAXOT 
MAP. 

ΠΑΙ. EHITONOX XOAAP. 
APISTOBOTAOZE ANOAAQ 

NIOT  IiEI. 
ZYMOEPON EX OiOT 
ATA@HMEPOZ IIPPOTOT 

IIAAAH. 
EAETXEINIOZ MHNOAQPOT 

AEID. 

'YIIOZOOPONIZIAI 

ZEPAIION IZO9IAOY LIAD 

IHII | 
. Φ . e . ν . . LA ν *. e. . + 
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TYTMNAZIAPXAI 

BOHAPOMIQNA IOTAIOS EY 1 

HPANQP MAPAOQNIOZ : ZTPA 

THIOEZ 

MYANOYIONA  AHMHIPIOZ 

MAPKOT BHZAIE. 

MAIMAKIHPIONA ZTMMA 

XOz 

APIZIOBOTAOZ MAPAOQ 

NIOZ 

HOZXEIAEQNA. APTEM ie Ν᾿ 

MHNOAQPOT 

S TIOZ 

Le relie des Gymuafiarqnes marque à 
ce marbre qui eff rompu, mais ἃ côté 
il y a encore ces deux colonues d'e- 
criture, 

ITOAEMAIAOZ 

AIOAQPOZ XYMMAXOT 
AHMHIPIOX ZTMMAXOT ,, 
NIKOMAXOZ AGOPOAEIZIOT 

- 
LI 
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ΣΩΤῊΡ KAAAIIYXOY 

EIPENAIOZ KAAAITTXOT 
AZKAHIIAAHZ KAAAITIYXOT 

AKAMANTIAOZ 

ΣΟ ΤΑΣ 

ETITXIANOX ΣΩΤΟΥ 

IIAI. EIHTONOZ 

IIAL AZIATIKOZ 

DIAISTOZ EDHATAOOT 

IAAPOZ EIIAATAOOT 

APIZTOBOTAOZ 

AAPIANIAOZ 

EPMEIAX EIZIAQPOT 
AITTPOX ANOOT 

ow" gwra^uw.w'walen'w''s.-e 

PL LSELU Po oeiin" ace; Ὁ 

DO δι oa Tad νι τ κς MAE M MEM | 

ETTENTPA®OI 

IOY. TPO$IMOZ 

PLAHTOZ 
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ZOSZIMOX 
MAZIMOX | 
XPTXOX EIXIAOTOT 
NEON TPO®IMOT 
ATAOHMEPOX 
APTEMIAQPOX ΖΩΣΙΜΟΥ͂ 
AIONTZIOX A®POAEISIOT 
ΣΩΣΙΜΟΣ Ο ΚΑΙ BASIAEOAQs 
KA. MAPON 
ΣΤΕΦΑΝΟΣ 
ΕΥ̓ΚΑΡΠΟΣ 
DA. IIPEIMOZ 
AOHNAIOZX EISIAOTOT 
MTPIEMOZ AZKAHIIIAAOT 
AOHNIQN 
ΣΩΤΑΣ 
ΑΓΑΘΟΠΟΥ͂Σ IOPIIOT 
.. HNOAQPOX ΕΥ̓ΦΡΟΣΥΝΟΥ͂ 

Cette belle infcription a été ache- 
tée par mon camarade de voyage, & 
envoyée en Angleterre, où elle tien- 
draun jour rang parmi les marbres 



163 | 
antiques d'Oxford. Je ne l'ay pas 
pû écrire dans ce petit volume de la 
maniere qu'elle eft, à fçavoir les 
quatre petites colonnes Z2N% P O- 
NIZTAI,TIYMNAZIAPXAI, 
D TOAEMAIAOZ & EHEN 

TPA#OI à côté l'une de l’autre, 
Hefychius explique σωφρονισὴς, vedern- 
σὴς. c'eft-à-dire Cenfeur ou Corre- 
é&teur de la jeuneffe du Gymnafe , ce 
font les mémes que Theophyla&e 
Simocatta nomme τῆς σαφροσωίής δι- 
dumanñss , à la 64. de fes Lettres he- 
roiques. Et celuy qui poffedoit cet- 
te charge avoit une perfonne fous 
luy , & comme fon Subftitu , qu'on 
appelloit Hypoféphronifla. 

Ce marbre m'apprend auffi que 
ces deux charges du Gymnafe , de 
Pædotriba & de Gymnafiarque n'é- 
toient point la méme chofe , comme 
le Commétateur des Marmora Oxo- 
nienfia nous le veut perfuader. Le 
Padotriba étoit celuy qui avoit foin 
des exercices de la jeuneffe;auffi He- 
fychius explique παιϑδοτρίβαι, ana Âes 
yuuvasal. Pedotribe, Alipte , Gymna- 
fí« , qui ne veut pas dire Gymnafiar - 
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-cha : & le méme Autheur explique 
-υμνάζετω,, d ul raa y γυμνασία, À cx Mars : 

Theophyla&e que nous avons cité, 
dans fa rxiv. Lettre nous apprend la 
méme chofe , yuuvaçai μὲν mad'orei- 
Ba ἀπαρφᾳιτήτοις men, Ce Pædotriba 

J'étoit pour toute fa vie ATA BIOY 
. & faifoit une fonction femblable à 
.celle des Maîtres d'exetcices dans 
nos Academies de Gentishommes, 
comme feroit le maître de danfe , ou 
le maitre d'armes. Pour le Gymna- 
fiarque qu'Helychius appelle Ἄρχων 
σῷ ivs& , il fe changeoït de mois en 
mois, comme cette infcription & la 
precedente au titre 44272;4 le prou- 
vent, & c'étoit le Recteur du Gym- 
nafe & la premiere Charge , à caufe 
de quoy ils ne la donnoient pas pour 
la vie, de peur que celuy qui νεῶν 
poffedée , ne prit trop d'authorité : 
ce qui ne fe feroit pas accommodé 
avec l’averfion que les. Atheniens 
,avoient pour les ombres méme d'un 
état Monarchique.Mais à propos des 
Marmora Oxonienfia , j'obferve en- 
core que le Commentateur n'a pas 

bié cxpliquéle marbre quiluy a don- 
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né fujet de parler de ces charges du 

- Gymnafe ; car pour remplir ce defaut 
SS MHTEYONTOZ ,Q | 
a KOSMUTETONTOZ C* 

il met au premier KOZMHTEYONTOZ 

& au fecond ΚΑΙ KOXMHTETON- 

TOz , d’où il conclud qu'il y avoit 

deux Cofmete : mais cette maniere 
d'exprimer auroit été extraordinai- 
re, de dire deux fois KOMHTEYON- 
TOZ au lieu de KOXMHTEYONTON 
pour tous les deux. Il ne fait aufi 
ce que c’eft que KAzI, qui eft un 
nom propre, comme vous avez pà 

voir àl'infcription d'Azinia ΓΑΙΟΥ 
KAZIOY , &c. 

Pour ce qui eft de fuppleer cette 
feconde ligne, je ne doute point qu'il 
ne faille ANTIKOZMBTETONTIOZ, 
comme il y a dans nôtre marbre pre- 
cedent Cofmetes ἃς Anticofmetes , 
ou comme dans l'infcription de l'Ar- 
tic.IV. Cofmetes & Hypocofimeres. 
Mais parceque l'infcription qu'il cite 
eft venue. d'Athenes , je la mettray 

tout aulong, & dela maniere qu'il 
la faut corriger. 

du marbre 

v A» 
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A OXFORD. 

Jl y a au milieuun Hercule couché pres 
d'un arbre, en bas relief. 

KOZMHTEYONTOS ZSTA. ΣῈ 

PAIII2NOX XOAAEIAOT 

ANTIKOSMHTEYONTOS KA 
ΣΙ. ANOAAONIOT STEI 
ΡΙΕΩΣ | 

ZOOPONIZTHXZ | AOHNAIOZ 

ZIIEENAONTOZ EAETSEI 

NIOZ 

ΤΟΙ͂Σ EG HBOIZ TON HA 
KAEA AIO ΤΗΣ EN EAET 
ZEINI NEIKHZ 

HAIAOTPIBOTNTOS ABAZ 
KANTOT 

TOY ETMOAHOT KHOEI 

ΣΙΕΩΣ ETOZ KT 

C'eft-à-dire que ce bas relief avoit 



167 

été dedié à Hercule en memoire de 
quelque wiéloire de la jeuneffe a Eleu- 
fis , dans le temps. que 3rafrus Se- 
rapion du Bourg de Chollida avoit la 
charge de Cofinetes, & Cafins Apollo- 

nius de Stiri celle. d' Anticofmetes , 
Athenans fils de Spendon Eleufinien 
étant Cenfeur,@ Abafcantus fils d Eu- 
molpus de Cepbif[ia maitre des exerci 
ces depuis 15.ans. 

——— RS <<} 
em me 7 

CV. M:Awrüc ou Μέλαι τ. 

Nro appartenoit à la Tribu 
Antiochide. 

CAE Μελίτῃ. 

M Elite étoit un quartier d'Athe- 
nes de la Tribu Cecropide ; 

comme Harpocration ἃς nôtre mar- 
bre des Tribus le mettent. Ce qui 
doit l'emporter fur l'opinion de Ste- 
phanus qui le range fous l'Egeide. Il 
y avoit là un Temple dedié à Euryfa- 
ces, un à Melanippe fils de Thefce,& 
un à Diane furnommée Ariftobulos, 
où l'on enterroit ceux qui etoient 
morts de la main du Bourreau. Ce 
Temple avoit été bâti par Themifto- 
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cles,qui avoit là fon Palais. Phocion 
y avoit auffi le fien, de méme que les 
A&eurs des Tragedies. "Voyez ce 
qu'en a dit affez amplement Meur- 
fias de populis Attica : à quoy j'ajoû- 
te la remarque de M. Galland Anti- 
quaire du Roy , qu'Hercule y avoit 
un Temple οὐ ἢ] étoit furnommé Ale. 
xicacus , comme le rapporte Hcfy- 
chius au mot Ἐκμελίτης. 

Voyez l'infcription au titre 1v. & 
celle qui eft dans Gruter pag.ccccv.. 
où il y a plufieurs fautes, entr'autres 
ANOEZXTHPIOZ , dont la traduction 
fait un homme, au lieu d'ANOEZTH- 
PIOIZ, qui eft une Féte, & un peu a- 
prés @INAIOZ pour OINAIOZ d'Oe- 
noé. 

A ATHENES, 

Chez le Conful Giraud , & maintenanz 
en Angleterre chez M Voheler. 

ἘΠῚ APXONTOZ KA HPAKAEI 

AOT ΜΕΛΙΤΕΩΣ KOZMHTET 

ONFOZ AIIIKOT ΤΟΥ... 

ΤΟΣ. 
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ΤΟΣ FAPTHIIIOZ 

ΚΑΙ ΣΎΣΤΑΤΑΙ ATTOIZX ANE 

IPA'YAN 

T. AIAIOX AETKOXZ IIAAAH... 

$IAOITIOXE TAMOT MEAIT. 

ONHEZIMOZX MENEKPATOTZ 

ΣΩΣΙΜΟΣ IXZITENOTZ IIH.... 

TEAEXOOPOZX MENEKP..... 

CR SNS ETS REP. ποτ το πος -  »οἱ 

CVII. Μελητον. 

Iletum. Trois ou quatre Infcri- 
ptions antiques des Milefiens 

que j'ay trouvées à Athenes & aux 
environs,m'ont fait foupçonner qu'il 
y avoit peut-être un Bourg de ce 
nom dans l’Attique,outre le quartier 
de Melite , dont les habitans étoient 
nommez MEAITEIZ, & ceux-là 
MEIAHCIOI ou MIAHCIOI: 

& effectivement j'ay tronvé que Pli- 

ne en fait mention , en parlant de 

l'Attique. Rhamnns pagus, locuó Ma- 
ff 
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rathon , campus "Thriaffus , oppidum 
Milemm , c Oropus in confinio Bæo- 

114. Les nouvelles Editions ont Me- 
lita, mais quoy qu'il en foit,ce feroit 
toûjours un lieu different du Mélite, 
qui étoit une partie dela ville d'A- 
thenés, au lieu que ce Melita ou Mi- 

— letum felon les vieilles Editions, eft 
qualifié du nom d'Oppidum: & pour 
plus grande preuve , voyez l'infcri- 
prion au titre XXXIV. oü entre une 
douzaine de peuples d'Attique qui y 
font nommez,elle diftingue fort bien 
€es deux peuples dás ces deux lignes, 

AEQNIAHE AEQNIAOY MEAI 

TETE 
&. 

EZTIAIOZ AIONTYZIOY MIAH 

ZIOZ 

Car ce Milefios ne peut pas être de 
Milet en Afie mineure;puis qu'il n'eft 
queftion dans cette infcription , que 
des peuples d'Attique, Voyez auffi 
l'infcr. Art.CIV. 
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A PALÆOCHORI, 
proche d Athenes. 

X AIPE 

AOHNAEIC OEOKPIIOYT EAA 

NTENN 

QAYTCIOC AEONTOC MEIAH 

CIOC 

A ATHENES. 

Che? le fieur Benaldi. 

^. ENNEIPIKO .. IIOZ 

+. QE MEIAHSZIOTZ 

4A SOPOLLIA, 

EYIYMIA NIKIOT 

MIAHZXIA 

A ATHENES, 

a la cour de Giorgahi Livadiri. 

EHITONA  MOZXIQNOZ . MEI 

AHZIA 
ἘΓ Δ 
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Μόλσυ:, 

N°’ eft cité dans Hefychius. 
Μόλσος. ὃ duos ᾿Αἰολεῖς. Soping. 

croit qu'il. faut lire *AieAfdoe , & que 
c'eft un peuple d'Attique,mais il n'y 
a point cu de Tribu Æolide : Appa- 
remment Hefychius veut dire que le 
mot de ÆMolfos fignifie un peuple, 
chez les Æoliens. | 

(UCDERTECIRUC DER Lena CN CAO M ER ex PARMESAN IS) 

OVIIT, Μουνυχίας 

M7" étoit un des ports d'A- 
thenes, avec un Bourg, comme 

nous avons dit à la pag.230.du 2.vol. 
Qu UE, tente IU dimer. sement | 

VOX Mveéivovz, 

Trrhinus de la Tribu Pandioni- 
de proche de Marathon,prenoit 

fon nom des myrtes qui y naïfloient. 
Diane y avoit un Temple où elle 
étoit furnommée Colænide de Colz- 
nus ancien Roy du pays avant Cc- 
Crops, 

ppm pnt Pe 
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a Panagia Gorgopico. 

HPAKAEQN HPAKAEQNOZ KH 

OEIZIETZ 

AOPOOEA ISITENOTZ ΜΥΡ 

PINOTZIOT OTIATHP 

Voyez auff les Infcriptions aux ti- 
tres xxXIV. & CxL111. ou le nom de 

ce Bourg eft avec un P feul. 

CX. Zvrrn. 

à d ac, de la Tribu Cecropide , é- 
toit appellée dans les premiers 

fiecles d'Athenes , Trosa , parceque 
Teucer le Troyen s’y étoit retiré. 
pe) 

- 

ΟΧΊ 64, 

A étoit au commencement de 
la tribu Pandionide , comme 

plufieurs Autheurs l'écrivent , & 
méme l'infcription citée au titre I. 
Mais lors qu'on ajoûta la Tribu A- 
drianide aux anciennes, elle fut ran- 
gée fous elle, comme on le peut re- 
marquer à l'infcription de l'art. xui. 

et) 
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ETNAIAEIOZ 
OAOGEN &c. 

D QUacumeccmmmeeemem Moe m 

C XIL.d3 

E de la Tribu Oeneide , d’où 
J étoit Lyficlés , dont cette in- 

fcription qui eft à l’art.2.fait métion. 

ATZIKAHZ BIOTÍOY OHOEN 

&Cc. 

CXTIL Οἷον δεχελεικόγ. 

Eum Deceleicum. : C'eft-3-dire 

V proche de Decclea, reconnoif- 
foit la Tribu Hippothoontide, 

Loss 

A demi-lieue d Athenes, chemin du 
cap Colonne, 

AIONTZIOZ 

HPOAOT 

EZ OIOT 

CXIV. οἷον xeguaxty. 

O£: Ceramicum étoit un quare. 
tier d'Atbenes proche du Cera- 
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mique, dela Tribu Leontide;comme 
Harpocration & nótre marbre des 
Tribus le marquent: car EZ OI qui 
s'y lit eft l'abregé de EZ O107. 
Ce quartier portoit au refte ce nom 

d'Ocon, comme qui diroit un defert, 
parce qu'on n'y voyoit pas l’affluen- 
ce du peuple qui étoit au Cerami- 
que,bien qu'ils fe touchaffent. De la 
Guillet. pag.295. 

mort DES nt RE y 

CXV. οἰνόη ὁ Αἰαρτίδος, 

A ins de la Tribu Ajantide vers 
les limites de l'Attique & de la 

Beoce, proche des Eleutheriens. 

Ce ERROR TELA. 

CXVI. Oivén ἡ Ἱπποϑοωντίδος. 

Ge de la Tribu Hippothoon- 
tide proche de Marathon , étoit 

une des quatre premieres & plus an- 

ciennes Villes de l’Attique. Meurf, 
de pop. Aït. 

——————— 
CXVII. Παιανιαὰ καϑύπερϑιν, 

à | Catbyperten ou fuperieu- 
re de la Tribu Pandionide ; étoit 



176 | 
Ja patrie de Demofthene ; ou la fui- 
vante. | 

EE) 

CXVIII. Tluan ὑἱπένερϑεν. 

P eÆania inférieure appartenoit à la 
même Tribu que la precedente, 

ὃς c'étoit de l’une ou de l'autre qu'é- | 
toit natif Tiberius Claudius Theo- 
genes , qui commandoit la milice, 
dont il eft parlé à l’infcription de 
l'Article CLII. de même qu'un cer- 
tain Phedre fils de Zoilus , qui avoit 
fait un Quadran Solaire , qui fc void 
maintenant , 

ZA ATHENES, 

4 l'Eglife Panagia Gorgopico , fur un 
Quadran de marbre. 

DAIAPOZ ZOIAOTY 

IIAIANIETZ ETIOIE 

CRD rimi pecu. 26, ES RÉ ἘΞ «τωσακῦτν.. er act 

CXIX. παιροέσαι, 

eÆonide de la Tribu Leontide , 
d’où étoit natif un certain Cine- 

fias dans Ariftophane. 
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RSR SERRES Wu caue 

CXX. παλλήνη. 

Allene de la Tribu Antiochide, 
étoit un Bourg proche duquel fe 

donna une bataille entre Pififtrate & 
les Atheniens. Ses habitans ne fe 
marioient point avecceux d'Agnous, 

& vous en pouvez voir la raifon 
dans la vie de Thefée écrite par Plu- 
tarque. Voyez à l'infcription de l’Ar- 
ticleIV. ΠΑΙΩΝ A1OMHAOTZ 
IH À A AHvévs & àlArt.cv.& cxrirr.. 

CUS ne 

A ATHENES,.. 

far le mont Anchefinw , ἃ l'Eslife 
d' Agios Georgios. 

..HE ΚΑῚ AHMOT 
9 OX IIAAAHNETZ: 

 ODANTHZ 
.O KHPT E 

«I0E AAAOTXOZ . 

S5 
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| CXXI. au fur a dus. 

Ambotade de la Tribu Erechthei- 

de. ἢ 

CXXII. Παϊᾶκτος. 

natus dont Meurfius n'a point. 
parlé, eft une Ville entre la Beoce 

& l'Attique , felon Hárpocration: & 
ce qui me la fait donner plutôt à 
l'Attique ; eft ce que dit Hcfychius. 
Day&kTO:, M ἐρίγανος » τύπος ἐν Ti AT- 

q«i : outte ce que dit Stephanus By- 
zantius a Παγακτον Qp*eaoy : "AT Us, 

C'efl-4-dire , Panactum eft une For- 
tereffe de l'Attique. 

CNET On LE. mt ET 
. ar 

CXXIII. Πά:γης. 

E mont Parneibe étoit une des 
- plus confiderables montagnes de 

l'Atique , & quoy que les Autheurs 
n'expriment pas fi clle avoitdes ha- 

bitans qui fifent une Communauté 
qui entrât dans le Catalogue des 174 

peuples d’Attique , neanmoins il eft 

allez vray-femblable , à caufe de fa 
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grandeur qu'elle n'en manquoit pas, 
outre que nous lifons plufieurs Au- 
tels qui y étoient dreffez ; fçavoir à 
Jupiter Parnethien , à Jupiter Ape- 
nien & à Semaleus. Voyez ce que 
jen ay ditàla page 121. du z.vol. 

* 

CXXIV. πειεφιεύς, 

Iran ,le Pirée étoit une petite Vil- 
le jointe au Port de ce nom, & re- 

connoi(foit la Tribu Hippothoonti- 
de, Voyez ce que j'en ay dit à la pa- 
ge 231.de la 2, partie de maR lation, 
& fi vous en fouhaitez davantage, 
confultez Paufanias & Meurfius, qui 
en ont decrit les antiquitez. 

FRAGMENT ἃ ATHENES, 

à la maifon de Nicolo T rini. 

H BOTAH H EX APEIO... 
TON FEAKOZION ... 
ΚΛΑΎΔΙΟΝ KAISAPA... 
ATTOKPATOPA TII... 
TO AETTEPON APXIE..: 
KHS EZOTZIAZ... 
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ΔΙΟΚΛΕΟΥΣ. ra PNE 

ἘΠῚ TON IIEIPAIEA AIS 

ον AIPHOT ΚΑΙ @EOIS METI.. 

ἘΠῚ ΤΟΥΣ OHAITAZ 

Ms ZAIEQX EIL QNYTM.... 

à Elle fé peut Juppleer prefque toute de 4 
 ceite maniere, par les inftriptions | 

femblables. ᾿ 

H ΒΟΥΛῊ H ΕΞ APEIOTIA | 
.. TOT Kal. H. BOTAH. Ἷ 

TON ἙΞΑΚΟΣΊΩΝ ΚΑΙ O AH | 
MOZ TIBEPION | 

KAATAION. KAIZAPA SEBAË 

TON. | 

ATTOKPATOPA. YHATON 

TO AETTEPON. APXIEPEA. ME 
TISTON: AHMAPXL 

KHS EZONSIAZ EIIMEAH 
QEN.LOz 

AIO 
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AIOKAEOTZ ZIPATHIH 

ZANTOZ 

EHI TON HEIPAIEA &c. 

C'eft-à dire, 

Le Senat de I Areopageslt Senat des 

fix cent, & le peuple a honoré l'Empe- 
reur Tiberius Claudius Cefar Conful 
pour la deuxiéme fois, maitre de la 
puilfance des Tribuns , & grand Ponti- 
Je, par les foins de Diocles Gouverneur 

dn Pirée, &c. 

AMAR HEN ES. 

Che, le fieur Benald:. 

ER τ 

OI EOGHBOI TON EATTON | 

KOXMHIHN IEPEA ETKAE 

IAX ΚΑῚ ETNOMIAZ APXE 

AAON AHOAAQNIOT TEI 

PAIEA ETXAPISTIAZ ENE 

| KA ANEO. 
per sti. m) σον ὦ 

hh 
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C’eft-à-dire. 

La jeuncffe a confacré ce monu- || 
ment de fa reconnoiffance à Arche- | 
laus Prêtre des Dieux, fils d'Apollo- 
nius du Pirée, leur Precepteur,à cau- . 
fe de fa bonne renommée & de fa 
juftice. Voyez auffi le titre CXLIII. 
‘où vous trouverez le mot de Pei- 

Taies. | 
M 

CXXV. Ténaï. 

E mont Peztel; ou Pendeli,com- | 
me on le prononce encore à pre- | 

fent , étoit de la Tribu Antiochide. | 
Voyez ce que j'en ay dit à la pag. | 
123. du 2. Tom. 
ER eme s 

CXXVI. περχασή, 

pes étoit placée fous la Tribu ἢ 
Erechtheide. 1 

D— áÁÀ M  —— 0 — CR EEE) 

CXXVII. Tieboidus. 

Erithoide de la Tribu Oeneide, 
prenoit fon nom de Pirithous 

compagnon de Thefce. 

SRE + CREUSE. DR, ] 
ἢ 
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A ATHENES, 

Chez Iani Miffrigo. 

NIKOMAXOZ 

ATOAAOAQPOT 

IIEPIOOIAHE 
- 

Là meme. 

APIXETONOH 

IIATPONOZ 

HEPIOOIAOT 

OTTATHP 

APXEAAOT 

IIEPIOGOIAOYT 

ITNH 

Arifionoë fille de Patro de Perithoi 
de, c femme d' Archelaus du méme 
dieu. 

hh ἃ 
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o —M— meme ——K MÀ — — - 

. CXXVIE -πεῤῥίονε, ἡ 
Pas étoit premierement de la 

Tribu Æantide, puis il fut donné 
à l’Antiochide ; comme Aphidna 
proche de laquelle étoit ce peuple. 

CXXIX. πΠήλεκες. 

prese: de la Tribu Antiochide. 

CXXX. nig. 

p! thos dela Tribu Cecropide pre- 
noit fon nom du mot Pithos , qui 

fignifie un tonneau,parce qu'ancien- 
nement il s'y. en faifoit quantité. 
Voyez l'infcripion à l’Article VII. 
où on lit zífa:. 

Ea ERIT ES, 

CXXXI. Teu, 

Ito de là Tribu Egeide. 

CXXXII. Thé. 

p étoit un quartier de la Ville 

où s'affembloit le peuple quand 
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on vouloit élite un Magiftrat,& dans 
les premiers fiecles d’Athenes,c’étoit 
là que fe faifoient toutes les Haran- 
gues & les Affemblées publiques. 
Ce lieu n'étoit pas loin du Mufée, & 
ce fut là que les Amazones donne- 
rent la bataille à Thefée. 

€XXXHI. Πόρ. 

Oros étoit de la Tribu Acamanti- 
de, felon les Auteurs & felon nà- 

tre marbre des 15. Tribus. 
— meque E e SEA 

CXXXIV. : omis. 

Otamos de la Tribu Leontide, é- 
- toit ün Bourg maritime au delà 

dà Sunium en regardant du côté de 
lEuripe. ΟἿ ce qu'on appelle. 
maintenant Port de Rafty , ou il n'y 
a plus aucune habitation, C'étoitla 
patrie de Diogene Laërce , & c'etoit 
là qu'étoit le monument d'Ion fils 
de Xuthus. 

À ATHENES, 

a PE obifè d' Acioi Apofflolz. 

- *. € δ - ea _ x | 
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STPATOKAEOTE 

IIOTAMIOT ... 

OTIAJIH?P 

CXXXV. Tes. 

De dela Tribu Pandionide, é- 
toit un lieu maritime du cóté de 

l'Eubée, où il y avoit un Temple 
d' Apollon ; auquel on envoyoit les 
premices qu'on vouloit confacrer à 
ce Dieu dans lIfle de Delos , les 
Atheniens ayant le foin de les y fai- 
re tranfporter. Eryfichton revenant 
de cette Ifla mourut à Prafíe , & 
on luy fit là fon tombeau. Voyez 
l'infcription de l'Ar.I.& du CXLV. 

Dans une Eglife, chemin d' Atbenes 
a Rafty. 

ONHTOP 

IIANAIOT 

IIPAZIETZ 



pe 
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Harpoctation fait mention d'un 

certain Onctor , à qui Demofthene 
adreffe quelque Harangue : & Suidas 
à fon accoütumée , copie mot à mot 
ce qu'en dit Harpocration. 

RER ERA} [edd 

CXXXVI. προβάλινθο.. 

Robalinthus de la Tribu Pandioni- 
de , étoit une Ville maritime du 

côté de Marathon,& une des quatre 
plus anciennes de l’Attique. Celuy 
qui étoit de ce lieu fe nommoit auffi 
bien Probalifios que Probalinthios, 
quoy que veuille prononcer là def- 
fus le fçavant Meurfius : car les mar- 
bres nous en font foy. 

HORS D'ATHENES, 

Dans une Chapelle de S George proche 

le Monaflere Afomato. 

EPMOKAHZ 

EPMOIENOT 

IIPOBAAIZIOZ 
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I , "ow (0A SALAMINE, 

a l'Eglife Panagia d' Ampelaki. 

GEOOIAOZ @IAISTIAOT ΠΡῸ 
- BAAIZIOZ 

AIOKAEIA APXEBIOT 

SKAMBONIAOT OTIATHP 

9IAIZTIAHX @EO®IAOT IIPO 
BAAISIOZ 

Theophile fils de Philiflides de Pro- 
balintbus ,Diocleia fille & Avchebius de 
Scambonida , Philiffides fils de Theo- 
phile de Probalinthus. 

CXXXVII. ΠπΠαπρόχλου yicQ. 

Atrocleia , Ile de Patrocle dont 
j'ay fait mention à la pag 266. du 

2. Tome , prenoit fon nom d'un cer- 
tain Patrocle Commandant des Ga- 
leres Egyptiennes , qui la fortifia au 
rems qu'Antigonus fils de Demetrius 
ravageoitl'Attique. Ses habitans , 

dit 
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dit Stephanus; fe nommoient Parro- 
clonifroi. 
p—ÁSMilll s i ài ee ----- ne 

CXXXVIII.  tleéezeAmu, 

Rofpalta de la Tribu Acamantide, 
avoit un Temple dedié à Ceres & 

à Proferpine. Ses habitans pafloienc 
peur des critiques , & un certain an- 

cien Poëte nommé Eupolis;avoit fait 
une Comedie contr'eux , intitulée 
Profbalt;, dont Ariftophane ; Athe- 

née & Suidas font fouvent mention. 

CXXXIX. Πτπελέα, 

Duo appartenoit à la Tribu Oe- 

neide, 
RESORT cy voc Ln iL 

CXL. Pagvovs, 

Hamnus évoit de la Tribu Æan- 
| tide,& avoit un Temple dedié à 
la Deeffe Nemefis , fur quoy vous 
pouvez revoir ce que j'ay dit des 
mazures de cette Ville, à la pag.515. 
Tom.z. Ce Temple étoit devenu fa- 
meux par la belle ftatuë de la Deeffe 
qu'Agoracritus y avoit mile. C'étois 

ii 
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un difciple de Phidias, auffi bier 
qu'Alcamenes. Ces deux illuftres. 
Sculpteurs fe piquerent à qui fcroit 
une plus belle ftatué de Venus , & y 
mirent toute leur fcience. Lorfqu” 
élles furent achevées , ils prirent le 
peuple d'Athenes pour arbitre : mais, 
comme Alcamene étoit Athenien, & 
Agoracritus de l'Ifle de Paros ils ju- 
gerent en faveur de leur Citoyen, 
quoy qu'affurement l'ouvrage du 
dernier füt plus beau que l’autre, & 
ils ne luy permirent point dele ven- 
d£e pour être mis dans Athenes. Τῇ 
s’en accómoda avec ceux de Rham- 
nus, & appella fa ftatué Nemefis,qui 
etoit là Decffe de la vengeance:vou- 
lant peut-être fignifier par là,qu'il fe 
vangeoit affez des Atheniens en la 
anettant dans un Temple,où on pour- 
soit facilement l'aller voir, & luy 

donner la preference à celle d'Alca- 
menes. Varron eftimoit plus cetce 
ftacué que toutes les autres qu'il 
avoit vûes. 

Quoy que je n'aye gueres acoûtu- 
mé de citer d'autres infcriptions que 

celles qui n'ont jamais été impri- 
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mées, je ne laifferay pas d'en rappot- 
ter une qui eft dans Gruterus page 
Lxxxiv.parce qu'elle n’y eft pas cor- 
re&te , & qu'il n'en a point donné 
d'explication. Il y a apparence qu*cl- 
le a été appottée d'auprés d'Athenes; 
quoy qu'elle foit , 

à PADOVE. 

OEO9IAOX @EODIAOT 

ANTIOXETS MEAANHOOPOZ 
ΤῊΝ KONIASIN TOT 

ΠΑΣΤΟΦΟΡΙΟΥ͂ ΚΑΙ 

ΤῊΝ ΤΡΆΦΗΝ TON 

IE TOIXON ΚΑῚ ΤΗΣ 

OPO®HS ΚΑΙ THN ET 

ΚΑΥ͂ΣΙΝ TON ΘΥΡΩΝ 

ΚΑῚ TOTE HPOMOXOGOTZ 

TOYS EN ΤΟΙΣ TOIXOIZ | 

KAITAZEII ATTOIZ ZANIAAZ 
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ἈΝΈΘΗΚΕΝ ZAPAIIIAI ISIAI 

ANOTBIAI APIIOKPATEI 

EII ΙΕΡΕΩΣ XZEAETKOT 

TOY ANAPONIKOT 

PAMNOTZIOT 

14 eff Theophilus Theophili An- 
tiochenus Melanephorus dealbatio- 
nem facti huius tectorij , pi&urámqg; 
parietum & contignationis & encau- 

fticam picturam portarum , nec non 
mutulos qui in parietibus funt & iis 
impofitas tabulas dedicavit Serapidi, 
Auubidi, Harpocrati, fub Sacerdote 
Seleuco Andronici Rhamnufio. 
Cela veut dire,qu'un certain Theo- 

philus d'Antioche avoit fait les dé- 
penfes pour le blanchiffage des pa- 
rois, pour les peintures, & les autres 
ornemens d'un Temple,& qu'il avoit 
confacré tout cela à Serapis , Ifis, 
Anubis & Harpocrate , fous la Pré- 
trife de Seleucus fils d'Andronicus, 
du Bourg de Rhamnus. 
*% Le fçarant Cavalier Vrfati l'aauffi citée. 
Monum PAtAV. p.263, 

CXLI, 
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EEE a puniti : | 

CXLI. Σωμαχίσωι. 

|! Emachide de la Tribu Antiochide 
prenoit fon nom de Semachus, 

dont les filles avoient receu Bacchus 
dans leur logis, d’où leur fut accor- 
dé le privilege que les Prétres de ce 

Dieu fuffent choifis d'entre leurs 
defcendans. 

A ELEVSINE; 

a l'Eglife d' Agios Georaios. 

H BOTAH H EZ APEIOIIATOY 

KAI O 

AHMOZ NEIKOZIPATHN 

MENNE... t 

.. EENEIKIAOT OTTl'ATEPA 

MYTHOEIZAN 

AO EZTIAZ AHMHIPI ΚΑΙ KO 

PH ANEOHKE 

EIIMEAHOENIOX THX ANA 

ΘΕΣΕΩΣ 

kx 
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TOY ENITPOHOT ΑΥ̓ΤΗ͂Σ 

TAIOT | 

KAZIOY ZHMAXIAOT 

᾿ς C'eft-a-dire , 

. Le Senat de l'Areopage & le peu- 
plea confacté Nicoftrate fille de. ... 
,. initice aux myfteres du Foyer fa- 
cre des Deeffes Ceres & Proferpine, 
fon tuteur Gdius Cafius de Semachi- 
da ayant foin de cette confecration, 

CXLII. Xu uL oiiduu, 

Cambonide de la Tribu Leontide, ! 
étoit la patrie du fameux Alci- 

biade. 

A. SALAMINE. 

OEOSIAOX ŒIAISTIAOT ΠΡῸ 
BAAISIOZ 

AIOKAEIA APXEPIOT 

SKAMBONIAOT OTIATHP 

QIAIZIIAHZ CEOOIAOT 

IIPOBAAIZIOZ 
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cms ES, RE d Rs Sn | 

CXLIH. zx. 

"Ciron entre Athenes & Eleufis, 
étoit un lieu où il y avoit un Tem- 

ple de Minerve Scirade , où fe fai- 
Íoit une Fête à fon honneur le dou- 

ziéme du mois Scirophorion. Voyez 
Suidas in àzgegix , Meurfius de Pop. 
Att. & de feriis Græcorum,& Fafol- 
di Ἱερολογία Græcorum. 

CXLIV. xovre. 

Vnium étoit un Bourg au Cap de 
ce nom, appellé maintenant Cap- 

Colonne , premierement de la Tribu 
Leontide, puis de l'Attalide, comme 
il eft placé dans nótre marbre. Ce 
lieu fut celebre pour fon beau Tem- 
ple de Minerve Suniade , báti de la 
maniere de celuy de Minerveà Athe- 

. nes & d'ordre Dorique. Neptune y 
étoit aufli adoré fous le titre de Sy= 
niaratos, & on y faifoit pendant les 
Fétes Panathenées des combats de 
Galeres. 

kk ἃ 
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À ATHENES, 

Chez M. Giraud , c maintenant en 
Anélétérre. 

OI EDHBETZANTEZX EN POE.. 

ΒΑΣΙΛΕΩΣ POIMHIAAKA... 

APXONTOZ ENIATT QI. IIAI 

AOTPIBOYNTAON IPENAIOT... 

MHQN THOHAIAOTPIBOTN. 
TOZ 

AHMOZOENOTZ TOT MT 
PONOZ 

KTAAOHNAIEOZ 

ATAOZ=BAZZOT EUNT 

NETZ 

AEONTIZKOZ AIONTZIOT 

ZOTNIEYZ 

BAZZOZ TA....TIOZ 

AHNAIOZ EZ OIOT 

AOHNAIZ 
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$IAHMON TE MYTPINOTNTIOZ 

XABPEAZ TIMOKPATOZ IIEI 
PAIETE 

APIZIOTEAHZ TIMOKPATOZ 

EYMHAHX AHMHIPIOT 

NATKTAHZ IZIAOTOT 

AOPOAIZIOX OIAHMON.. 

Rhoemetalces Roy de Thrace, 
dont il eft icy parlé, regnoit du tems 
d'Augufte , car on voit fa téte jointe 
à celle de cét Empereur dans quel- 
ques medailles. Du refte , comme 
cette infcription n'eft pas entiere , je 
ge pretens pas de l'expliquer. 

μὲ, ud ELENES, 

4 Panagia Gorgopico. 

DA. IIAPAMONOZ AIAIA ABI 

AIANOX , 

"HPAKAEIAOT ΦΛΥΕΥΣ EIZIAZ 

ἘΞΟΥΝΊΕΩΝ 
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 E£EOYNIEQON n’eft autre chofe 

à mon avis, que EK OYNIEQON, 
puifque le z eft une lettre qui vaut 
le K & le x. 

DR 

CXLV. Z=zpyA@. 

Prr2515 eftrapporté parmi les peu- 
ples d'Attique dans Stephanus. 

ES E ω».--«-----. .--.ὄ..-----. D τ πὸ 

CXLVI. zrces. 

e Teiria de la Tribu Pandionide , 
fondé par les habitans de Stiri 

de la Phocide , dont jay parlé à 
la pag.73. du 2. Tome. Ce Bourg 
n'étoit pas éloigné de Brauron, & 
Platon fait mention d'un chemin qui 
y conduifoit , ou fe trouvoit le tom- 
beau d'Hipparchus, Il faut que je 
vous faffe part d'une belle Infcri- 
ption , où font nommez les Prytanes 
de la Tribu Pandionide, qui avoient 
honoré ceux qui étoient nourris au 
Prytance appellez &/£/ito; , comme 
nous avons ditàl'Artic.XLII. pour 
quelque raifon particuliere qui ne 
nous eft pas exprimée. Ces Ptytanes 
étoient des luges de la Police d'A- 
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thenes 5 qui tenoient leur Tribunal 
au Prytanée , & qui étoient choifis 
au nombre de 5o de chaque Tribu, 
comme on l'apprend de quelques 
Auteurs & de ce marbre où l'on en 
lit ce nombre. On l'appelloit le 
Confeil des cinq cent lors qu'il n'y 
avoit que dix Tribus,qui en fournif- 
foient chacune jo. & lors qu'on y en 

ajoüta deux on l'appella le Cenfeil 
des fix cent, comme on le void dans 
une infcription du tems de l'Empe- 

reur Claude, àl'Article CXXIV. & 
CLIII. Il cft en maniere d’une grof- 
fe colonne ou bafe ronde , gravée en 
deux endroits. 

P OT BIENIESS 

Dans le Temple de Thefte. 

ATAOHI 

T XH 

EHI TOY META TE...... ION 

IIONTIKON APXONTA ENI 

ATTOT H IIPPTTANEIAZ OI 
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IIPTTANEIE THZX IIANAEIO 

NIAOZ ŒTAHZ IEIMHZAN 

ΤΕΣ ATTOTZ AISEITOTE A 

NEIPAYAN EIIONTMOZ OEO 
Se — — τ 

ΠΟΜΠῸΣ @OAAAMOT  IIAIA. 

IIAIANIEIX ZTEIPIEIX 

DA. APPIANOZ|TEAA. TEIMO 

ΦΑΠΥΎΡΦΟΡΟΣΙΪ ΘΕΟΣ 
$ A. OIAOTEI|?^. NEIKOMA 

MOS 1- XOZS 

AIA. KAAAIAZ | OEO A QPOE 

CTA. ΦΙΛΩΝ. IIPE 

KA. OET AIA| ΘΕΌΔΩΡΟΣ 

ΝΟΣ ΝΡ. 

KA. AIIOAAX |. ΠΡΑΣΊΕΙΣ NIOZ 
ANTIAOXOx |HPXQ.AHZ AEQ 

AEIOX HYTOT NI 

IQNIKOZX ABP 
ANOS | AITEAHOEN 

Ὁ 

...IMOZ 



"E ον: 

^.. IMOX AOH|EIXIAOTOS 
NAIOT QHAI. 

ἘΠΑΦΡΟΔΕΙ[ΪΜΟΥΣΑΙΟΣ 
TOX AOHNAI|  AION. 
ΘΕΩΝ AIONT 
XIOT 

$OIBOX KTH 
ΣΙΟΥ͂ 

ΕΥ̓ΠΌΡΟΣ EP 
ΜΌΝΑΚΤΟΣ 

ΣΑΡΠΉΔΩΝ 
ANTiOXOT 

ΑΦΡΟΔΕΠΙΟΣ 
HOATMNH 
KOPTMBOZ | — 

ΤΡΥΦΩΝ EHA|IOY. IEPOCA 
ΦΡΟΔΕΙΤΟΥΪ NIHZ | 
@EOpIAOZ | HOM. AAAOŸ 

XO «i? 
KYAAOHAIEIZ | AT | EpO. E. 
®A AMBAK|ME...MON — 
XIOS ETIIO|-..HPTE ΒΟ... 

ῬΟΣ ΚΑΙ AHMOT 
EP ... MEAE 

MYPPINOT 
SIOI 

APTEMON ET 
XA. | 

TAXIAIOZ 
QAPNA 

ΓΡΑΜΜΑΤΕΥ͂Σ 
BOTAHZ 

ΔΙΟΝΥΣΟΔΩ 
ΡΟΣ 
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IPOKAEIAHXE | POT 
MHTPOA. |....MATETS. 

HAIOAQPOZ |..BOTAHX 
APTEMOQNOX | MHNOAO .... 
APIEMON IOTA. ZHNO 

; BIOS 
‘TIPEIMOS AAEEANAPOT 
ANTITONOXZ NOTMHNIOT 
AdPOAEISIOS EIZIAOTOT 
ZOQEZIMOX EISIAOTOT 
IIEINAPIOX ®IAHMON. 
ANTIIPAOETZ IA .. XOZ 
ΠΕΡῚ TO ΒΗ͂ΜΑ KOPMENESOE 
JEPATAHZX.. ὌΝΟΣ EIIZKI.. 
VIIOTPAMMATETS MTPQ .-. 

T yaunautre côté de cette bafe 
“écrit : mais il nous fut impoffible 
d'en découvrir que quelques lettres. ἡ 
NION HONTIKON BHZ... 
: parce qu'elle eft jointe contre la mu- 
aille du Chœur de l'Eglife., où elle 
ra été mife pour fervir apparemmen 
'de fons de Baptême , & creufée affez 
:profond pour tenir de l’eau. 
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eu €——— EM νπεσπασται. à 

‘CXLVII. “Συβρίσαι. 

ς gae de la Tribu Erechtheide. 

—— τῶ 

CXLVIII. Συπαλητῆός, 

qutm dela Tribu Cecropide. 

CR MEN 1i ááÉ o 

+ 

CXLIX. Σφενδάλη. 

Phendale de la Tribu Hippetho- 
M ontide. 
plc a menus EME rence 

CL. zem. 

TRE de la Tribu Acamantide, 
prenoit fon nom du Heros Sphet- 

'tus fils de Trœzen , & il en eft fou- 
vent fait mention dans les Orateurs 
& autres Ecrivains Grecs. Le vinai- 
“grey étoit fort piquant, & les per- 
donnes fort fatyriques , comme on 
A'apprend dans Ariftophane ὃς Athe- 
née. 
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A CONSTANTINOPLE , 
Chez M.l'Ainbaffadeur de Nointel, 

qui αὶ apporté cette infcription 

d' Atbenes. 

AHMHTITPIOZ 

AHMHIPIOT 

ZéHITIOEZ 

Voyez auffi l’infcription à l'Arti- 
cle LXXIV. où fe trouve le mot 
Z&HTIT10ZE furlafin. 

Ves le. 

CLI. TíJez.. 

T. thras de la Tribu Egcide , pre- 
noit fon nom de Tithras fils de 

Pandion. Ce lieu avoit le bruit d'a- 
voir des habitans tres-méchans , & 
des figues tres-excellentes. Suidas, 
Arifloph. Atbenaus. 

A SALAMIN E. 

KAAAIZTO 

ANTIIAGOPO-T 

ABEIOPAZIOT 

-ππν- an E 

CLII, 
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CLII. TizuxiZx. 

Itacida dela Tribu Æantide,pre= 
noit fon nom du Heros Titacus, 

qui livra Aphidna à Caftor & Pol- 
lux , lors qu'ils vinrent dans l’Atti- 
que, pour tirer leur foeur Helene des 
mains de fon raviffeur Thefée, com- 
me le recite Herodote au 9.livre de 
fon hiftoire. 

CU 7A qup eu meo 4:-. OE NAT NES ETÉÉ GM REA 00 

CLIII. Τακέρυθος, 

Ricorythus de la Tribu Æantide 
étoit proche de Marathon, fur le 

bord du mareft des chainps Mara- 
thoniens, où perit une partie de l'ar- 
mée des Perfes , dans cette celebre 
bataille , qui preferva les Grecs de 
l'íclavage des Barbares. Il n'y a 
plus dans cét endroit qu'un méchant 
hameau appelle Cavi 5'to Soully : 
comme j'ay dit à la pag.313.du 2.vo- 
lume.Cependantil a été un tems que 
l'on comptoit ce lieu pour une des 
quatre Villes de l'Attique , qui don- 
noit le nom de Tetrapolis à ce quar- 
tier, & ces quatre Villes étoient,Oe- 

mm 
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noé , Tricorythus , Probalinthus & - 
Marathon , où faifoit fa refidence - 
Xuthus gendre du Roy Erechthée. 

4 ATIDENORR. 
proche l'Eglife d' Agia Kyra. 

ESTIA ΚΑΙ ATOAAONI KAI- 
OEOIX XEBAXTOIS ΚΑῚ THI 
BOTAHI THI ΕΞ APFIOTIIA. 
TOY ΚΑῚ ΤΗ͂Ι BOYAHI TON 
EEAKOZION ΚΑΙ TOI AHMOI | 
OIAOZENOZ ALAGOKAEOTE 
OATETE ANEOHKXEN EK TON 
IAIQN ΠΟΙΉΣΑΝΤΟΣ TOT 
HAIPOX ATA@OKAEOTE TOT 
DIAOZENOT ΦΛΥΕΩΣ XTI?A | 
THLTOYNTOS ἘΠῚ ΤΟΥ͂Σ O | 
TIAEITAZ TI KAATAIOT OEO | 
IENOYZ HAIANIEQZ ΚΑΙ. 
ETIMEAHTOY THE IIOAEQZ. 
da YPIBOPT... L 

C'éff- a- dire , 

À l'honneur de la Decífe Vefta & 
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des Dieux Auguftes , du Confeil de 
lAreopage, ὃς du Confeil des fix 
cent, & du peuple. Philoxenus fils 
d'Agathocles de Phlya, a cófacré ce 
monument à {es propres dépens: 
Agathocles fils de Philoxenus ayant 
eu le foin de le faire : dans le tems 
que Tiberius Claudius Theogenes 
Pæanien étoit Gouverneur de la mi- 
lice, & Pourvoyeur de la Ville... . 
Tücorythus …. … «7 
Ἢ eft parlé de ce méme Tib.Clau- 

dius Theogenes dans la belle Infcri- 
ption de Berenice, pag.3 s.cy-deflus. 

res mener Le PR ας ταν 

CLIV. Tee. 

5 aux i de la Tribu Cecropide, 
donnoit la naiffance à la petite 

riviere de Cephiffus , dont Strabon 
parle, & qu'il femble confondre 
avec celle que d’autres appellent 
Eridan. 

CLV. Treuil. 

Vrmide de la Tribu Oeneide, 
dont il eft fait mention dans cet- 

te infcription;quoy qu'avec cette pe- 
mm 2 
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tite difference qu'il y aun E à la fe- 
condefyllabe:anffi s'écrivoit-il peut- | 
être differemment,puis qu'Harpocrae 
tion le met avec un E I, 

A FLORENCE, 

Chez le Marquis Richardi, 

IZIAI XPHZIHI EIIIKOQOI 

ZEAETKOZ ΣΩΚΡΑΤΟΥ ET 
XHN 

ἘΠῚ ΙΕΡΕΩΣ AIOKAEOTE 

TOT AIOKAEOTZ ΤΎΡΜΕΔΟΥ. 

I.e. fidi concedenti obfeguenti ἡ 
Seleucus, Socratis filius vetum pofuit, 

fub Pontifice Diocle Dioclis filio Tur- 
med. 

Plefychius fait mention du même. 
titre d'Ep;coos ,, que les Chalcedo- 
niens donnoient à Venus. 

CLVI. Ὑβαάσνι. 

I Thade de la Tribu Leontide , 
A dont celuy qui étoit habitant: 
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fe nommoit Hybades ou Hybadeus, 
comme ces deux infcriptions me 
l'apprennent. 

A ATHENES, 

proche de PEclhife Agios Mpoffoli, 

IIPANHZE IITOIQNOZ TBA 

AHEZ 

A ATHENES, 

# la Conr du fieur Beninzelos, 

APTEMON 

E01 YPO.T 

XILBOA AES 

[c dd 

"rdyea, 

le ne puis me refoudre à mettre 
Hydroufa, qui n’étoit qu'un écueil 

proche d'Athenes, entre les peuples, 
comme fait Meurfus fans aucune 
preuve. 
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CLVII.  Tges71Q-. 
Ymettus. -Le mont Hymette 
étoit apparemment habité en 

beaucoup d'endroits , puis qu'il s’y 
faifoit quantité de miel , comme en- 
core à prefent. On en tiroit du mar- 
bre, qui étoit employéà Athenes , 
comme celuy de Penteli. Les Athe- 

niens croyoient aufli qu'il y avoit 
des mines d'or: & méme un jour le 
bruit courut qu'on avoit découvert 
en certain endroit de la pouffiere & 
des raclures d’or:mais que cela étoit 
gardé par des fourmis extraotdinai- 
rement grandes & courageufes , qui 
fe battoient tres-bien avant que lá- 
cher prife : de maniere qu'ils s'avife- 
rent d'y aller bien armez & bien é- 
quippez pour enlever ce threfor , 
ayant méme fait provifion de vivres 
pour trois jours : mais comme ils eu- 
rent bien cherché , & qu'ils n'eurent 
rien trouvé , ils s'en revinrent en fe 
raillans les uns les autres de leur trop 
de credulité ; & les Comediens ne 
manquerent pas de tems en tems de 
les faire reffouvenir dela fameufe 



M 
guerre contre les Fourmis. Le mont 
Hymette abondoit autrefois en fer- 
polet & en thym , qui font des plan- 
tcs que les abeilles cheritffent , & il 
n'en €ft pas encore moins couvert 

qu'il étoit alors. 
e — semé € RER ac eA GEL τῳ, ES 00000003 

CLVIII. "Y ce. 

H étoit un peuple d'Attiqwe 
proche d'Oeno£, vers les fron- 

tieres dela Beoce: mais Herodote 

ui en fait mention ne dit point à 
quelle Tribu il appartenoit. 

CLIX. Φάληρον, 

I E Phalere qu'Harpocrationdon- 
ne à la Tribu Antiochide, & n9- 

tre marbre à l'Aiantide , étroit Le plus 
ancien port d'Athenes, & habité de 
méme que le Pirée.Il devoit fon nom 
àl'Argonaute Phalerus, à quion y 
avoit dreffé un Autcl. On y voyoit 
les Temples de Ceres, de Jupirer, de 
Minerve Scirade, des fils de Thefée, 
d'Androgée fils de Mines, & les Au= 
tels des Dieux inconnus , que lefage 
Epimenides y avoit dreflés,& qui fer- 
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virent de matiere à la premiere pre- 
dication de S. Paul dans Athenes. 
C'étoit la patrie de Demetrius Pha- 
lereus , dont la vie a été decrite par 
Diogene de Laërce. 

1 

Um poi us mh cec CARRE See E 

Papas cea. 

P Harmacufz étoient deux petites 
Ifles ou écueils entre le cap d'Am- 

phiale & Corydalus proche de Sala- 
mine : dans la plus grande defquelles 
on montroit le monument de Circé, 
mais la petite n'eft pas celle où At- 
talus fut tué, comme dit Ferrari; car 
Stephanus dit bien à la verité que 

- €étoit dans une Ifle de ce nom, mais 
qui étoit proche de Milet en Afiemi- 
neure, La gráde εἴ ἢ je ne metrom- 
pe, celle qu'on appelle maintenant 
Agios Georgios,& la petite Sarpedona: 
toutes deux de tres-peu détendue & 
inhabitées , comme je croy qu'elles 
étoient anciennement;ainfi je ne leur 
fay pas l'honneur de leur donner 
rang parmy les peuples d'Attique, 

comme fait Meurfius , non plus qu'à 

l'Ifle de Pbavra , dont Strabon fait 
| bien 
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bien mention , mais il ne leur donne 
point ce titre. 

/ 
CM ou EA 

CL X. ena ἃ Αἰγηίδῷ. 

pEes eft attribuée. par quel- 
ques-uns à la Tribu Egeide,& par 

d’autres à l'Aiantide : mais nôtre 
marbre la met fous l'Hadrianide. 

τ τι 

CLXI. φηχιέα ἡ uei. 

L y avoit une autre Pbiraia de la 
Tribu Pandionide , (clon le témoi- 

gnage de Stcphanus. 

CLXIL φηρῦς. 
pZse étoit de la Tribu Erech- 

theide , ὃς c’eft le méme peuple 
qu'Harpocration apelle Phigoufion. 

CLXIIH. dau. 

Hilaide qui prenoit fon nom de 
À Dhilzusfils d'Ajax, étoit la patrie 
de Pififtrare, & felon Stephanus elle 
étoit de la Tribu Egeide , mais felon 
nôtre marbre des 13.Tribus.il la faut 
ranger fous l'Oencide. 

nu 
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4 ATHENE S. 

Chez. le frere de Capitanaki. 

AITHIZ ANAPON ENIKA 

ETAIIAHZ KTHZIOT DIAAI 

AHZ EXOPHIEI 

ATZIMAXIAHE EIHIAAMNIOS : 

HTAEI 

XAPIAAOZ AOKPOZ EAIAAZKE 

ETOTKPITOZ HPXEN 

C'eff -a-dire , 

La Tribu Egeide des hommes a eu 
la victoire , Euagides fils de Crefias. | 
de Philaidæ a prefidé aux jeux, Lyfi- 
machides Epidamnien a eu foin de 
la Mufique, Charilaus Locrien a re- 
cité, Euthycritus a été Archon. 

Fuluius Vrfinus a cité cette infcri- 
ption fans marquer le lieu où elle 
€toit dans fes Images des hommes 
Iluftres. ; 
j— A 

CLXIV. œavx. 

Hlya étoit dela Tribu Ptolemai- 

RSR τ ἢ 

de felen nôtre marbre ὃς felon 

POP US RE NT ee ne ee 7. 
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Hefychius : ainfi Stephanus & d'au - 
tres Autheurs qui la mettent fous la 
Cecropide peuvent s'étre trompez. 
Cét ancien Bourg qui eft dans le 
Mefoia entre Rafty & le cap Colon- 
ne conferve encore fon nom, C'etoit 
la patrie du Poëte Euripide , mais il 
y ἃ eu rois Poctes celebres de ce 
nom-là. Paufaniás fait mention de 
plufieurs Temples & Autcels , qui 
étoient à Phlya; comme entr'autres 
d'Apollon, de Diane , de Bacchus & 
des Eumenides. 

uicit THEN ES; 

a l’Eglife Agioi Apoftoli, 

ZEAETKOZ 

SENQNOEZ 

DATETE 

RES (RA — - 

CLXV. φερμίσιοι. 

Hormifij dont on ignore la Tribu 
eft rapporté par Dinarchus Orazr.. 

#8 Deino[lb, 
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CLXVI. Φρέωρεισι," 

pre de la Tribu Leontide, ἐ- 
toit la patrie du grand Themifto- 

cles, Il eft fait mention de ce peuple 
dans l'infcription de l'Art. XXXIV. 
& dans ce Fragment , 

© Sur le mont Anchefinus , à Edife 
d' Agios Georgios. 

.. SPEAPPIOI 

.. EIIENAON 
οὐ ΚΡΩΠΙΔΑΙ 
KA. ΚΑΛΛΙΣΤΟΜΑΧΟΣ | 
EHITTTXANON IITAAAAOT 

o π-π-““ πω 

CLXVIL Φρίτηιοι 

p Hritiii , dont la Tribu eft incon- 
πὰς ἔς trouve dans Alciphron que 

cite Meurtius. 
Comm KR normes ..-..-..-..... OMS D CRE SR See EE) 

CLXVIIL φυλή. 

P Hyle de la Tribu Oeneide étoit à 
cent ftades d'Athencs proche de 

la 
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laBeoce, & fut le rendez-vous ui 
Thrafibule , lors qu'il chaffa les 20. 
Tyrans. 

A ATHENES, 

4 PEglife Gergopilo. 

OATMIIAC CACITENOTC EK 

QYAAZION 

A CONSTANTINOPLE, 

Chez M. Ambafladenr de Nointel, 
gui l'a apportée d Atbenes, 

M. IIOMIIHIOX IZIAOPA IIPA 

ÆEITEAOTZ ETOAOZX EK 

Q PAAZION 
ERREUR ee OR SRE] - ποτα CM .π-..-- Ἐπ 

CLXIX. œuer… , 

pun eft mis dans l'infcription 
des Tribus fous l'Antiochide,c'eft 

tout ce que j'en puis fçavoir , aucun 
Auteur n'en ayant parlé. 

Cm t αν 

CLXX. Ἑαςί νι. 

ΡΞ Saphide quele marbre des i3. Trib. 
ráge fous l'Aiantide eft inconnu à 

oo 
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Meurfius. Il fe trouve pourtant dans 
Strabon qui le met proche d'Oro- 
pus,& dit que c'étoit là proche qu'é- 
toit l'Oracle d'Amphiaraus.Eiza 4a- 
φὶς ἡ των ópezioy,Sur-quoy le fçavant 
Cafaubon , qui n'avoit point và ail- 
leurs ce nom de Pfaphis, doutoit s'il 
n'y falloit rien changer , mais nôtre 
marbre en ὅτε tout le fcrupule. 

CPAS PXMEIL 

CLXXI. Χιτωγη. 

P Hine étoit un lieu où fe cele- 
broit une Féte de Diane furnó- 

mée à caufe de cela Chitone, dont il 
eft fait mention dans une infcription 
de Gruterus VIRGINI CHITONE 
SACRVM, &c. pag.XL. 

— —À Id 

CLXXIL. Χολαργές. 
C Holargos écoit rangé fous la Tri- 

bu Acamantide, 

CLXXIII. Χολλίσαι. 
C Hollide de la Tribu Egeide,qui 

fe trouve auffi écrit XOAAEIAAI 
malgré la critique trop fcrupuleufe 
de Meurfius , qui n'y veut point la 
diphthongue E I. 
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A ELEVSINE; 

fur une petite colonne. 

NIKOKAHZ 

AHMHTPIOT 

XOAAEIAHZ 
σ΄. 

DCE 0 Es RE Cned CODES) QE) 

» - 
- 

ΨυτΊ]αλία. 

E ne mets pas l’Ifle de Pfytralée 
entre les Peuples d'Attique ; parce 

que felon le témoignage de Strabon 
€'étoit une Iíle deferte : Suppofé 
méme qu'elle ait été habitée en cer- 
tain temps , elle étoit plutot de la 
dependance de l'Ile de Salamine , 
dont elle eft voifine ; que du reffort 
de l'Attique. 
er Pl EE) cM EE DCETOEÓ 

* 

CLXXIV. Geczrós, 

ἐν" ou Oropos appellé main- 
tenant Ropo,comme j'ay dit à la 

pag.317. du 2.Tom. avoit auffi lieu 
parmi les peuples d'Attique , quoy 
qu'elle füt difputée par ceux de la 
Beoce aux Atheniens , comme font 

00 2 



220 

ordinairement les Villes frontieres à 
deux Etats. 

A Sycamino, à 4.milles d'Oropus. 
Dans l'Eglifé d' Agios Saranda. 

AODPOAIZIOZ 

zm OITPOT 

QPOIIIOZ 

Afrodifins fils de Zopyrus , d'Oropus. 

. Findes Peuples d'Attique, 

INSCRIPTION 
d' Herodes Atticus, citée à p.a15.T.2. 

A Athenes cbez le fieur Limbona. 

TON APXIEPEA TON ZXEBAZ 

TON TIB. ΚΛΑΎΔΙΟΝ ATEI 

KON HPOAHN MAPAOQNION 

H ANTIOXIZ ®ŒTAH ANEOH 

ΚΕΝ EYNOIAX ENEKEN KAI 

EYEPTESIAZ THE ΕΙΣ THN 

IIATPIAA 

C'efl-à-dire , La Tribu Antiochide 
a confacré Tiberius Claudius Atti- 
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eus Herodes Marathonien Pontife 
des Empereurs , à caufe de fa bien- 
vueillance & de fes bienfaits envers 
la Patrie. 

A MEGARE, 
citée à la pag.291. Tom. I I. 

H BOTAH ΚΑΙ O AHMOC TIB. 

KAATAION ATTIKON TIIA 

TON EIII ETEPT'ECIAIC ΚΑΙ ET 

NOIA TH IIPOC ΤῊΝ IIOAIN 

C'efl-à-dire , Le Senat & le Peu- 
ple de Megare bonore le Coníul Ti- 
berius Claudius Atticus , pour fes 
bienfaits & fa bienvucillance envers 
la Ville. 

Son Confulat fut en l'année 896. 
de la fondation de Rome fous l'Em- 
pire d'Antonin. 

A MEGARE, 

a l'entrée d'un Sacellum ancien , citée 
àla page 289. Tom.. 

OATMIIA . |HANEAAHNIA 
EN HEICH | !EN AGOHNAIC 
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HYOIA EN  |EAEYCEINIA 
AEA®OIC B. |EN AOHNAIC 
NEMEIA EN |. 
APTEI I. HPAKAEIA EN 

| OHBAIC 
ἸΟΘΜΙΑ E: IPOOANEIA 
IIANAOHNAIA | EN AEBAAEIA 

EN AOHNAIC | B. 

EAEYOEPEIA 

OATMIIA EN, ENIIAATEIAIC 

AOHNAIC | THN EDC. "AR 

[roc ACIIIAA 

Vis-à-vis fur une autre pierre. 

HTOIA EN |ACKAHIIIAEIA 
MEIAHT w EN EIIIAAT 
IITOIA EN {Po 
MATNHCIA  |KAIIET4AIA 
KOINA ACIAC'EN PMH 
EN ŒOIAAAEA | AOHNAC IIPO 
ΦΕΙΑ MAXOT EN 
AKTIA EN NEI|PMH A. 
KOIOAEI B. |EYCEBEIA EN 
IITOIA EN . IIOTIOAOIC 
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CIAH B. CEBACTA EN 

ΠΎΘΙΑ EN NEAIIOAEI 

IHEPIH A. 

IITOIA EN 

OECCAAO 

NEIKH 

Je Pay mife en François à la pag. 
289. & jene juge pas neceffaire d'ex- 
pliquer icy teus ces jeux. Meurfius 
les a pour la plüpart dans fon livre 
intitulé Gracia Feriata, Mais cette 
inícription luy autoit été utile pour 
augmenter le nombre de fes Fétes, 
n'ayant point parlé des jeux Pythiés 
& Nemeiens. Reinefius explique dás 
fes Varie Le&liones la Fère du Bou- 
clier de Junon à Argos. 

A MEGARE, 

für une frife, citée à la p.291.To.2. 

ZABEINAN ΒΑΣΊΛΙΣΣΑΝ ΣΕ 

ΒΑΞΣΊΗΝ NEAN ΔΗΜΗΤΡΑ AT 

TOKPATOPOZX AAPIANOT IT 

NAIKA IIAMOT AOI TIIO THN 
ἘΠΙΜΈΛΕΙΑΝ IOTAIOT KAN 
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AITOT TOT ΚΡΑΤΙΣΤΟΥ ΑΝ 
OTHATOT ΣΤΡΑΤΗΓΟΥ͂ΝΤΟΣ 
AIEXIONOZ TOT AAMOKPA 
ΤΟΥΣ : 

- C'efl-a-dire, Les Tribus ont ho- 
noré de cette infcription l'Imperatri- 
ce Sabine nouvellement confacrée à 
Ceres, par les foins de Iulius Can- 
ditus Proconful d’Achaie , Æfchion 
fils de Damocrates étant pour lors 
Commandant des armes. 

A Palao Chorio proche de Megare, 
citée à la p.291. Tom. 

H BOTAH 

NEIKIAN EPMEIOT 

BACIAETCANTA 

APETHC XAPIN 

Le Senat honore Nicias fils d'Her- 
mias ,quia eu l'Office de Roy dans 
les jeux publics, à caufe de fa vertu, 

Nicias de Megare quf avoit inven- 
té l'art des Foullons dont Pline fait 
mention,étoit apparemment plus an- 
"cien que celui-cy, quoy que j'en pie 

it 
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dit à la pag.z91. Tom.2. où il faut 
corriger ainfi; dont un de ce nom fut 
le premier, 

A l'Iffhme de Corinthe , citée p.294. 
Tom. II. 

OEOIC IIATPIOIC 
KAI TH IIATPIAI 

I. AIKINIOC  IITAIM ΠΡΕΙΣ 
KOC IOTOTENTIANOC APXI 
EPETC AIA BIOT TAC KATA 
ATCEIC TOIC AIO THC OI 
KOYMENHC ἘΠῚ TA ICOMIA 
HAPATFNOMENOIC AOAHTA 
IC ΚΑΊ CKETACEN O ATTOC 
ΚΑΙ TO IHAAAIMONION TOIC 
IIPOCKOCMHMACIN KAI TO 
ENATIOTHPION KAI THN IE 
PAN EICOAON KAI TOTC 
ΤΩΝ IIAT PIN @EwN B4MOTC 
CIN Ta IIEPIBOAw ΚΑΙ ΠΡΟ 
NAw ΚΑΙ TOYC ENKPITHPIO 
‘TC OIKOTC ΚΑΙ TOY HAIOT 
TON NAON ΚΑῚ TO EN ATTa 

EP 

+ cr : Ne rus SENT. 
À 

aur 
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ATAAMA ΚΑΙ TON TIEPIBO 
AON TON AE IiEPIBOAON - 
THCIEPAC NAIIHC KAITOTC 
EN ATTH NAOTC AHMHIPAC . 
ΚΑΙ KOPHC ΚΑΙ AIONTCOT 
KAI APIEMIAOC CTN TOIC 
EN ATTOIC ATAAMACIN ΚΑΙ 
IIPONAOIC EK ΤΩΝ IAIGN 
ÉTIOIHCEN KAITOT€ NAOTC - 
ETEIHPIAC ΚΑΙ KOPHC ΚΑΙ 
TO HAOTTa2NEION ΚΑΙ TAC . 
ANABACEIC ΚΑῚ TA ANAAHM — 
MATA TIIO CEICMAN ΚΑΙ 
HÀAAIOTHTOC  AIAAEATME 
NA EHECKETACIN O ATTOC 
ΚΑΙ TEN CTOAN ΤῊΝ IIPOC 
To CIAAI4 CYN TO:C KEKA . 

MA4P4MENOÍC OIKOIC ΚΑΙ 

HPOCKOCMHMACIN THEP 

ATOPANOMIAC ANEOHKEN 

Je Τὰν prefque expliquée à la pag. 
294.Tom.2. Cc qui eft de plus mar- 
qué , font les appartenances & les 
prnemens des Temples que ledit Li- 
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cinius Prifcus avoit fait bâtir, & mé- 
me un Portique proche du Stadium. 

A CORINTHE,; 

Frife chez Mouffellen,N aib on Lieu 
tenant du Cadi,citee à la p.306. T.1T, 

L. HERMIDIVS CELSVS ET 
L..RVTIEIVS. 

AVGVSTI ET L. HERMIDIVS 
MAXIMVS ET L. HER ME 
DIVS. 

AEDEM ET STATVAM APOL 
LINIS AVGVSTI ET TABER 
NAS DECEM 

INSCRIPTION 

citée à la pag.322. Tom. II, 

+ ANNO AB INCARNATIONE 
DNI NRI IHV XPI MILLE 
CCLXXII MES MAIO HOC 
OPVS FEC. INCHOARI NO 
BIL. VIR. DNVS NICOLAVS 
MILIANI BAIVL. NIGROPON 
TIS ET EIVS CONSILIARH 
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DNI MAHEL DE ANDRO ET 
PETRVS NAVAIARIO IN HO 

NORE DEI ET BEATI MARCI À 

EVAG. 

C’efl-a-dire, L'an de l'Incarna- 
tion de Nótre Seigneur Iefus- Chrift 
1273. au mois de May , Noble fieur 
Nicolas Miliani Baile de Negre- 
pont, & fes Confeillers les fieurs 
Michel de Andro & Pierre Navaier 
ont fait commencer cét ouvrage à 
lhonneur de Dieu & de Saint Marc 
l'Evangelifte. | 

A°Neochori ἃ 4. mille d'Erimotafiris | 
citée à la pag.347. Tom. II. i 

ΘΕΣΠΙΩΝ OI IIAIAEZ ΚΑΙ ΠΑ 
POIKON . .. PMA.... OMENON 
EN OEZIHAIX IIPOTOTENON 
AP... TON ΚΑΙ IIATEPA ΚΑΙ 

ETEPTETHN EATTON 

| Win des Infcriptions du Tome I I, 
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